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Introduction 
Engagée dans un Plan climat-énergie territorial (PCET) depuis 2010, la Communauté de l'Auxerrois fait partie 

des territoires érigés et confirmés "acteurs agissant pour une société plus sobre et moins polluante". Confor-

mément à la loi n°2015-992 du 17 août 2015 relative à la Transition énergétique, à la croissance verte (TEPCV) 

et à l'accord de Paris, premier accord universel sur le climat, la Communauté de l'Auxerrois doit maintenant 

adopter un Plan climat-air-énergie territorial (PCAET). Autrement dit, ajouter à son panel d'actions l'analyse 

et la surveillance de toutes les émissions polluantes sur le territoire, incluant en amont une évaluation envi-

ronnementale de l'ensemble des actions projetées. 

Le PCET initial 2011-2016 est issu de deux bilans carbones qui comptabilisent les émissions de gaz à effet de 

serre sur le territoire. Il s'est établi principalement autour de trois grandes politiques publiques transversales 

: l'habitat, les transports et l'alimentation. 

tŀǊ ŀƛƭƭŜǳǊǎΣ ǳƴ ǇǊƻǘƻŎƻƭŜ ŘŜ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ ŘŜǎ ŀŎǘƛƻƴǎΣ ǉǳƛ s'articule notamment dans le temps et l'espace 

(conformément au Schéma de cohérence territorial - ScoT), a été construit autour de la volonté forte de : 

ω 5ŞǾŜƭƻǇǇŜǊ ƭŜǎ ŞƴŜǊƎƛŜǎ ǊŜƴƻǳǾŜƭŀōƭŜǎ ǎǳǊ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜΣ 

ω CŀƛǊŜ ŞƳŜǊƎŜǊ ŘŜǎ ŎƘŀǊǘŜǎ ǇŀǊǘŜƴŀǊƛŀƭŜǎΣ 

ω Adapter le territoire au changement climatique, 

ω /ƻƳƳǳƴƛǉǳŜǊΣ ǎǳƛǾǊŜ Ŝǘ ŞǾŀƭǳŜǊΦ 

Plusieurs projets lancés entre 2016 et 2017 viennent corroborer cette feuille de route déjà très ambitieuse : 

ω ¦ƴŜ ŘŞƳŀǊŎƘŜ Ŝƴ ŎƻǳǊǎ ŘŜ ƭŀōŜƭƭƛǎŀǘƛƻƴ /ƛǘϥŜǊƎƛŜΣ 

ω [ŀ ǇǊƛǎŜ de compétence Energies renouvelables en 2016, 

ω [Ŝ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭϥŞŎƻƴƻƳƛŜ ŎƛǊŎǳƭŀƛǊŜ ǎǳǊ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Řŀƴǎ ƭŜ ŎŀŘǊŜ ŘϥǳƴŜ ŘŞƳŀǊŎƘŜ ŎǊƻƛǎŞŜ 

avec le Pays Dolois, 

ω [ŀ ŎƻƴǎǘǊǳŎǘƛƻƴ Ŝƴ ŎƻǳǊǎ Řϥǳƴ tƾƭŜ ŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘŀƭΣ ǾƛǘǊƛƴŜ Řǳ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘǳǊŀōƭŜ ǎǳǊ le ter-

ritoire, lieu d'accueil et de sensibilisation à la transition énergétique et écologique. 

 

[ŀ /ƻƳƳǳƴŀǳǘŞ ŘΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩ!ǳȄŜǊǊƻƛǎΣ ŎƻƳǇǘŀƴǘ нл ŎƻƳƳǳƴŜǎ Ŝƴ нлмнΣ ŀ Ǿǳ ǎƻƴ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ǎΩŀƎǊŀƴπ

ŘƛǊ Ŝƴ нлмо ŀǾŜŎ ƭΩƛƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŜ ŘŜ /ƘŀƳǇǎ Sur Yonne. Ensuite, 8 nouvelles communes du Cou-

ƭŀƴƎŜƻƛǎ ǎƻƴǘ ŀƧƻǳǘŞŜǎ Ł ǎƻƴ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŀǳ мŜǊ ƧŀƴǾƛŜǊ нлмтΣ Řŀƴǎ ƭŜ ŎŀŘǊŜ ŘŜ ƭΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ ǎǘŀǘǳǘŀƛǊŜ ƛƳǇƻǎŞŜ 

par la Réforme territoriale. Les 8 communes concernées sont les suivantes : Coulange-la-Vineuse, Escamps, 

Escolives-Sainte-Camille, Gy-ƭΩ9ǾşǉǳŜΣ LǊŀƴŎȅΣ WǳǎǎȅΣ ±ƛƴŎŜƭƭŜǎΣ Ŝǘ ±ƛƴŎŜƭƻǘǘŜǎΦ 

 

[Ŝ ǇŞǊƛƳŝǘǊŜ ŘŜ ƭŀ /ƻƳƳǳƴŀǳǘŞ ŘΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩ!ǳȄŜǊǊƻƛǎ ǇǊŞǎŜƴǘŜ ǳƴŜ ǎǳǇŜǊŦƛŎƛŜ ŘŜ по тну ƘŜŎǘŀǊŜǎΦ 

 

[Ω9t/L ŎƻƳǇƻǊǘŜ ст фтф Ƙŀōƛǘŀƴǘǎ όŘƻƴƴŞŜǎ Lb{99Σ ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴ Ƴǳnicipale au 1er janvier 2018) pour une su-

perficie de 437,3 km² (156 hab./km²). Elle se caractérise par une ville centre, Auxerre (34 583 habitants), 

ŀǳǘƻǳǊ ŘŜ ƭŀǉǳŜƭƭŜ ǎΩƻǊƎŀƴƛǎŜ Υ 

¶ Une première demi-couronne de communes péri-urbaines (au nord-ouest) qui comprend les villes 

de Saint Georges, Perrigny et Monéteau. 

¶ Une deuxième couronne constituée majoritairement de villages ruraux dont la transition avec la « 

zone agglomérée » se fait par des coupures vertes assez nettes. 
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FIGURE 1 : COMMUNES COMPOSANTS L'EPCI (SOURCE : CAA) 
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Communes 
Population munici-
pale au 1er janvier 

2018 
Superficie (km²) 

%population / 
population totale 

Appoigny 3 154 22,09 4,64% 

Augy 1 070 5,05 1,57% 

Auxerre 34 583 49,95 50,87% 

Bleigny-le-Carreau 301 10,29 0,44% 

Branches 480 10,99 0,71% 

Champs-sur-Yonne 1 542 4,39 2,27% 

Charbuy 1 846 23,4 2,72% 

Chevannes 2 192 23,54 3,22% 

Chitry-le-Fort 356 15,2 0,52% 

Coulanges-la-Vineuse 859 10,59 1,26% 

Escamps 893 22,21 1,31% 

Escolives-Sainte-Camille 717 7,52 1,05% 

Gurgy 1 744 13,12 2,57% 

Gy-ƭΩ9ǾşǉǳŜ 453 15,02 0,67% 

Irancy 287 11,98 0,42% 

Jussy 404 7,28 0,59% 

Lindry 1 389 15,23 2,04% 

Monéteau 3 993 18,19 5,87% 

Montigny-la-Resle 596 16,19 0,88% 

Perrigny 1 285 12,62 1,89% 

Quenne 462 8,72 0,68% 

Saint-Bris-le-Vineux 1054 31,23 1,55% 

Saint-Georges-sur-Baulche 3 277 9,6 4,82% 

Vallan 679 11,7 1,00% 

Venoy 1 780 22,74 2,62% 

Villefargeau 1 086 13,77 1,60% 

Villeneuve-Saint-Salves 263 7,04 0,39% 

Vincelles 957 12,53 1,41% 

Vincelottes 277 1,85 0,41% 
    

Total 67 979 434 100,00% 
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мΦ aŞǘƘƻŘŜ ƭΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ ŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘŀƭŜ 
1.1 Présentation du PCAET et ses objectifs : rappel du champ réglementaire 

Les Plan Climat Énergie Territorial (PCET) trouvent leurs origines dans le premier Plan Climat de la France, 

réalisé en 2004. 

Á La Loi n° 2009-967 du 3 août 2009 ŘŜ ǇǊƻƎǊŀƳƳŀǘƛƻƴ ǊŜƭŀǘƛǾŜ Ł ƭŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ Řǳ DǊŜƴŜƭƭŜ ŘŜ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴπ

nement, dite loi « Grenelle I », encourage le déploiement de cet outil et incite « les régions, les départe-

ments et les communes et leurs groupements de plus de 50 000 habitants à établir, en cohérence avec les 

ŘƻŎǳƳŜƴǘǎ ŘΩǳǊōŀƴƛǎƳŜ Ŝǘ ŀǇǊŝǎ ŎƻƴŎŜǊǘŀǘƛƻƴ ŀǾŜŎ ƭŜǎ ŀǳǘǊŜǎ ŀǳǘƻǊƛǘŞǎ ŎƻƳǇŞǘŜƴǘŜǎ Ŝƴ ƳŀǘƛŝǊŜ ŘΩŞƴŜǊƎƛŜΣ 

de transport et de déchets, des « plans climat-énergie territoriaux » avant 2012. » (Loi n° 2009-967 du 3 

août 2009, Article 7) 

 

Á La Loi n° 2010-788 du 12 juillet 2010 ǇƻǊǘŀƴǘ ŜƴƎŀƎŜƳŜƴǘ ƴŀǘƛƻƴŀƭ ǇƻǳǊ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘΣ ŘƛǘŜ loi « Grenelle 

II » ǊŜƴŘ ƻōƭƛƎŀǘƻƛǊŜ ƭŜǎ t/9¢ ǇƻǳǊ ƭŜǎ ǊŞƎƛƻƴǎ ƴŜ ƭΩŀȅŀƴǘ Ǉŀǎ ƛƴǘŞƎǊŞ Řŀƴǎ ƭŜǳǊ ǎŎƘŞƳŀ ǊŞƎƛƻƴŀƭ Řǳ ŎƭƛƳŀǘΣ 

ŘŜ ƭΩŀƛǊ Ŝǘ ŘŜ ƭΩŞƴŜǊƎƛŜΣ ƭŜǎ ŘŞǇŀǊǘŜƳŜƴǘǎΣ ƭŜǎ ƳŞǘǊƻǇƻƭŜǎΣ ƭŜǎ ŎƻƳƳǳƴŀǳǘŞs urbaines, les communautés 

ŘΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ ŀƛƴǎƛ ǉǳŜ ƭŜǎ ŎƻƳƳǳƴŜǎ ƻǳ ŎƻƳƳǳƴŀǳǘŞǎ ŘŜ ŎƻƳƳǳƴŜǎ ŘŜ Ǉƭǳǎ ŘŜ рл ллл ƘŀōƛǘŀƴǘǎΦ /Ŝǎ 

collectivités doivent avoir adopté un PCET pour le 31 décembre 2012. (Pour en savoir plus Υ /ƻŘŜ ŘŜ ƭΩŜƴǾƛπ

ronnement, Article L229-26) 

 

Á La Loi n° 2015-992 du 17 août 2015 relative à la transition énergétique pour la croissance verte modifie les 

PCET en Plan Climat-Air-Énergie Territoriaux, précisant les volets particuliers que doivent contenir les 

PCAET. Les établissements publics de coopération intercommunale à fiscalité propre existant au 1er janvier 

2015 et regroupant plus de 50 000 habitants doivent élaborer un plan climat-air-énergie territorial au plus 

tard le 31 décembre 2016 et les établissements publics de coopération intercommunale à fiscalité propre 

existant au 1er janvier 2017 et regroupant plus de 20 000 habitants doivent élaborer un plan climat-air-

énergie territorial au plus tard le 31 décembre 2018. 

 

La loi relative à la transition énergétique pour la croissance verte modernise le dispositif des anciens Plans 

climat-énergie territoriaux (PCET) par la mise en place des Plans climat-air-énergie territoriaux (PCAET). Le 

PCAET est un outil opérationnel de coordination de la transition énergétique sur le territoire. Le PCAET est 

une démarche de planification à la fois stratégique et opérationnelƭŜ Ŝǘ ŎƻƴŎŜǊƴŜ у ǎŜŎǘŜǳǊǎ ŘΩŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ǎƻǳǎ 

ƭΩƛƳǇǳƭǎƛƻƴ Ŝǘ ƭŀ ŎƻƻǊŘƛƴŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩ9t/LΣ Ŝǘ ƛƴǘŝƎǊŜ ŘƻǊŞƴŀǾŀƴǘ ƭŜǎ ŜƴƧŜǳȄ ŘŜ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŀƛǊΦ [Ŝ ŎƻƴǘŜƴǳ Řǳ 

PCAET est défini par aux articles R.229-51 à R.229-рс Řǳ /ƻŘŜ ŘŜ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘΦ 

 

[Ŝǎ ƳƻŘŀƭƛǘŞǎ ŘΩŞǘŀōlissement des PCAET sont détaillées dans les textes suivants : 

ü ƭΩŀǊǘƛŎƭŜ [Φннф-26 Řǳ ŎƻŘŜ ŘŜ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ ; 

ü le décret n° 2016-849 du 28 juin 2016 du code de lΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ ǊŜƭŀǘƛŦ ŀǳ Ǉƭŀƴ ŎƭƛƳŀǘ-air-énergie 

territorial, qui modifie les articles suivants :  

- R.229-45, la liste des gaz à effets de serre à prendre en compte 

- R.229-51Σ ƭŜǎ ŎƻƴǘŜƴǳǎ Řǳ ŘƛŀƎƴƻǎǘƛŎΣ ŘŜ ƭŀ ǎǘǊŀǘŞƎƛŜ ǘŜǊǊƛǘƻǊƛŀƭŜΣ Řǳ Ǉƭŀƴ ŘΩŀŎǘƛƻƴǎ Ŝǘ Řǳ ŘƛǎǇƻπ

ǎƛǘƛŦ ŘΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ 

- R.229-52, le diagnostic des émissions de gaz à effet de serre 

- R.229-53Σ ƭŜ ƭŀƴŎŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩŞƭŀōƻǊŀǘƛƻƴ Řǳ Ǉƭŀƴ ŎƭƛƳŀt 

- R.229-54, les avis du Préfet de région et du Président du Conseil régional 

- R.229-55Σ ƭΩŀŘƻǇǘƛƻƴ Ǉǳƛǎ ƭŀ ƳƛǎŜ Ł ƧƻǳǊ Řǳ Ǉƭŀƴ ŎƭƛƳŀǘ 

http://legifrance.gouv.fr/affichTexte.do?cidTexte=JORFTEXT000020949548&fastPos=1&fastReqId=1246051618&categorieLien=cid&oldAction=rechTexte
http://legifrance.gouv.fr/affichTexte.do?cidTexte=JORFTEXT000020949548&fastPos=1&fastReqId=1440258194&categorieLien=cid&oldAction=rechTexte#LEGIARTI000020950574
http://legifrance.gouv.fr/affichTexte.do?cidTexte=JORFTEXT000020949548&fastPos=1&fastReqId=1440258194&categorieLien=cid&oldAction=rechTexte#LEGIARTI000020950574
http://legifrance.gouv.fr/affichTexte.do?cidTexte=JORFTEXT000022470434&fastPos=1&fastReqId=1490831155&categorieLien=cid&oldAction=rechTexte
http://legifrance.gouv.fr/affichCodeArticle.do;jsessionid=D276D81FA25DB2FDAD2B8F94B8E3B95B.tpdila18v_2?idArticle=LEGIARTI000031219738&cidTexte=LEGITEXT000006074220&categorieLien=id&dateTexte=20160101
http://legifrance.gouv.fr/affichTexte.do?cidTexte=JORFTEXT000031044385&fastPos=2&fastReqId=372158843&categorieLien=cid&oldAction=rechTexte
https://www.ecologique-solidaire.gouv.fr/loi-transition-energetique-croissance-verte
https://www.legifrance.gouv.fr/affichCodeArticle.do?cidTexte=LEGITEXT000006074220&idArticle=LEGIARTI000022476854&dateTexte=&categorieLien=cid
https://www.legifrance.gouv.fr/affichTexte.do;jsessionid=04F1E8655C8EE81A146D1A44C5EA69AA.tpdila11v_1?cidTexte=JORFTEXT000032790960&idArticle=&categorieLien=id
https://www.legifrance.gouv.fr/affichCodeArticle.do;jsessionid=04F1E8655C8EE81A146D1A44C5EA69AA.tpdila11v_1?cidTexte=LEGITEXT000006074220&idArticle=LEGIARTI000032792872&dateTexte=20161202&categorieLien=id
https://www.legifrance.gouv.fr/affichCodeArticle.do;jsessionid=04F1E8655C8EE81A146D1A44C5EA69AA.tpdila11v_1?cidTexte=LEGITEXT000006074220&idArticle=LEGIARTI000032792860&dateTexte=20161202&categorieLien=id
https://www.legifrance.gouv.fr/affichCodeArticle.do;jsessionid=04F1E8655C8EE81A146D1A44C5EA69AA.tpdila11v_1?cidTexte=LEGITEXT000006074220&idArticle=LEGIARTI000032792851&dateTexte=20161202&categorieLien=id
https://www.legifrance.gouv.fr/affichCodeArticle.do;jsessionid=04F1E8655C8EE81A146D1A44C5EA69AA.tpdila11v_1?cidTexte=LEGITEXT000006074220&idArticle=LEGIARTI000032792843&dateTexte=20161202&categorieLien=id
https://www.legifrance.gouv.fr/affichCodeArticle.do;jsessionid=04F1E8655C8EE81A146D1A44C5EA69AA.tpdila11v_1?cidTexte=LEGITEXT000006074220&idArticle=LEGIARTI000032792839&dateTexte=20161202&categorieLien=id
https://www.legifrance.gouv.fr/affichCodeArticle.do;jsessionid=04F1E8655C8EE81A146D1A44C5EA69AA.tpdila11v_1?cidTexte=LEGITEXT000006074220&idArticle=LEGIARTI000032792830&dateTexte=20161202&categorieLien=id


   

 

Page 7 sur 153 
 

ü ƭΩŀǊǊşǘŞ Řǳ нр ƧŀƴǾƛŜǊ нлмс ǊŜƭŀǘƛŦ ŀǳȄ ƎŀȊ Ł ŜŦŦŜǘ ŘŜ ǎŜǊǊŜ ŎƻǳǾŜǊǘǎ ǇŀǊ ƭŜǎ ōƛƭŀƴǎ ŘΩŞƳƛǎǎƛƻƴ ŘŜ ƎŀȊ Ł 

effet de serre ; 

ü ƭΩŀǊǊşǘŞ Řǳ п ŀƻǶǘ нлмс relatif au plan climat-air-énergie territorial. 

 

Le Plan Climat-Air-Energie-Territorial peut être considéré comme la 2ème génération du PCET (Plan Climat 
Energie Territorial), revu et corrigé par la Loi relative à la Transition Energétique pour la Croissance Verte. Il 
ǎΩƛƴǎŎǊƛǘ Řŀƴǎ la logique des décisions prises aux niveaux international, européen et national tout en se posi-
ǘƛƻƴƴŀƴǘ ǊŞǎƻƭǳƳŜƴǘ ŀǳ ƴƛǾŜŀǳ ŘŜ ƭΩŀŎǘƛƻƴ ǘŜǊǊƛǘƻǊƛŀƭŜΦ 
 

1.2 Articulation avec les autres programmes 
[Ŝ t/!9¢ ŘŜ ƭŀ /ƻƳƳǳƴŀǳǘŞ ŘΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩ!ǳȄŜǊǊƻƛǎ ǎΩŀǊǘƛŎǳƭŜ ŀǾŜŎ ŘΩŀǳǘǊŜǎ ǇƭŀƴǎΣ ǎŎƘŞƳŀǎ ƻǳ ǇǊƻπ

grammes internationaux, européens, nationaux, régionaux et locaux portant sur des sujets communs. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

/Ŝǘ ŜƴƧŜǳ ŘΩŀǊǘƛŎǳƭŀǘƛƻƴ Ŝǎǘ ǘǊŝǎ ŞǘǊƻƛǘ όƭƛŜƴ ŘŜ ŎƻƳǇŀǘƛōƛƭƛǘŞ ƻǳ ŘŜ ǇǊƛǎŜ Ŝƴ ŎƻƳǇǘŜύ ŀǾŜŎ ƭŜǎ ŘƻŎǳƳŜƴǘǎ ǎǘǊŀπ
tégiques ou de planifications suivants : 
 

ü Le Plan de Protection de l'Atmosphère (PPA) 
ü [Ŝ ǎŎƘŞƳŀ ǊŞƎƛƻƴŀƭ ŘϥŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘΣ ŘŜ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘǳǊŀōƭŜ Ŝǘ ŘϥŞƎŀƭƛǘŞ ŘŜǎ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜǎ 

 

FIGURE 2 : SITUATION DU PCAET DANS L'ECHELLE DES DECISIONS (SOURCE : ADEME) 

 

https://www.legifrance.gouv.fr/affichTexte.do?cidTexte=JORFTEXT000031974438&categorieLien=id
https://www.legifrance.gouv.fr/affichTexte.do?cidTexte=JORFTEXT000032974938&categorieLien=id
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ό{w!559¢ύΣ ǎŜƭƻƴ ƭŀ ƭƻƛ ƴϲнлмрπффм Řǳ т ŀƻǶǘ нлмр ǇƻǊǘŀƴǘ ƴƻǳǾŜƭƭŜ ƻǊƎŀƴƛǎŀǘƛƻƴ ǘŜǊǊƛǘƻǊƛŀƭŜ ŘŜ ƭŀ 

wŞǇǳōƭƛǉǳŜ όŘƛǘŜ ζ ƭƻƛ bh¢wŜ ηύΦ {ƻƴ ŎŀŘǊŜ Ŝǎǘ ǇǊŞŎƛǎŞ ǇŀǊ ƭŜ ŘŞŎǊŜǘ ƴϲнлмсπмлтм Řǳ о ŀƻǶǘ нлмсΦ [Ŝǎ 

ƎǊŀƴŘǎ ƻōƧŜŎǘƛŦǎ Řǳ {w!559¢ ƻƴǘ ŞǘŞ ǾŀƭƛŘŞǎ ǇŀǊ ƭŜǎ Şƭǳǎ ƭŜ мр ŘŞŎŜƳōǊŜ нлмтΦ !ǇǊŝǎ ƭΩŀǇǇǊƻōŀǘƛƻƴ 

du SRADDET, le PCAET sera mis en compatibilité avec les règles du fascicule de ce schéma le cas 

échéant et prendra en compte les objectifs et orientations de celui-ci (référence : article R. 229-55 

Řǳ ŎƻŘŜ ŘŜ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘύΦ 
 

ü Le Schéma Régional du Climat, de l'Air et de l'Energie (SRCAE) est défini à l'article L. 222-1 du code 
ŘŜ ƭΩ9ƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘΦ [Ŝ {w/!9 ŀ ǾƻŎŀǘƛƻƴ Ł şǘǊŜ ŀōǎƻǊōŞ ǇŀǊ ƭŜ {w!559¢ Řŝǎ ƭΩŀŘƻǇǘƛƻƴ ŘŜ ŎŜƭǳƛ-ci 
sur le territoire régional. 
[Ŝ {w/!9 Ŝǎǘ ŎǊŞŞ ǇŀǊ ƭŀ [ƻƛ ŘƛǘŜ ζ DǊŜƴŜƭƭŜ LL η ŘŜ нлмлΦ Lƭ Ŝǎǘ ŞƭŀōƻǊŞ ŎƻƴƧƻƛƴǘŜƳŜƴǘ ǇŀǊ ƭŜ ǇǊŞŦŜǘ ŘŜ 

ǊŞƎƛƻƴΣ Ǿƛŀ ƭŜǎ ŘƛǊŜŎǘƛƻƴǎ ǊŞƎƛƻƴŀƭŜǎ ŘŜ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘΣ ŘŜ ƭΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ Ŝǘ Řǳ ƭƻƎŜƳŜƴǘΣ Ŝǘ ƭŜ 

ǇǊŞǎƛŘŜƴǘ Řǳ ŎƻƴǎŜƛƭ ǊŞƎƛƻƴŀƭ ŀǇǊŝǎ Ŏƻƴǎǳƭǘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŎƻƭƭŜŎǘƛǾƛǘŞǎ ǘŜǊǊƛǘƻǊƛŀƭŜǎ ŎƻƴŎŜǊƴŞŜǎ Ŝǘ ŘŜ ƭŜǳǊǎ 

ƎǊƻǳǇŜƳŜƴǘǎΦ 
 

/Ŝ ǎŎƘŞƳŀ ŀ ŦƛȄŞΣ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƻƴ ǊŞƎƛƻƴŀƭ Ŝǘ Ł ƭΩƘƻǊƛȊƻƴ нлнл Ŝǘ нлрл Υ 

Á [Ŝǎ ƻǊƛŜƴǘŀǘƛƻƴǎ ǇŜǊƳŜǘǘŀƴǘ ŘΩŀǘǘŞƴǳŜǊ ƭŜǎ ŜŦŦŜǘǎ Řǳ ŎƘŀƴƎŜƳŜƴǘ ŎƭƛƳŀǘƛǉǳŜ Ŝǘ ŘŜ ǎΩȅ ŀŘŀǇǘŜǊΣ 

ǇŀǊ ƭŜ ōƛŀƛǎ ŘΩƻōƧŜŎǘƛŦǎ ǊŞƎƛƻƴŀǳȄ Ŝƴ ƳŀǘƛŝǊŜ ŘŜ ƳŀƞǘǊƛǎŜ ŘŜ ƭΩŞƴŜǊƎƛŜΦ 

Á [Ŝǎ ƻǊƛŜƴǘŀǘƛƻƴǎ ǇŜǊƳŜǘǘŀƴǘ ŘŜ ǇǊŞǾŜƴƛǊ ƻǳ ŘŜ ǊŞŘǳƛǊŜ ƭŀ Ǉƻƭƭǳǘƛƻƴ ŀǘƳƻǎǇƘŞǊƛǉǳŜ ƻǳ ŘΩŜƴ 

ŀǘǘŞƴǳŜǊ ƭŜǎ ŜŦŦŜǘǎ ŀŦƛƴ ŘΩŀǘǘŜƛƴŘǊŜ ƭŜǎ ƴƻǊƳŜǎ ŘŜ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŀƛǊ Ŝǘ ƭΩƻōƧŜŎǘƛŦ ǇƭǳǊƛŀƴƴǳŜƭ ŘŜ 

ŘƛƳƛƴǳǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ƳƻȅŜƴƴŜ ŀƴƴǳŜƭƭŜ ŘŜǎ ŎƻƴŎŜƴǘǊŀǘƛƻƴǎ ƧƻǳǊƴŀƭƛŝǊŜǎ ŘŜ ǇŀǊǘƛŎǳƭŜǎ 

ŀǘƳƻǎǇƘŞǊƛǉǳŜǎ 

Á [Ŝǎ ƻōƧŜŎǘƛŦǎ ǉǳŀƭƛǘŀǘƛŦǎ Ŝǘ ǉǳŀƴǘƛǘŀǘƛŦǎ Ł ŀǘǘŜƛƴŘǊŜ Ŝƴ ƳŀǘƛŝǊŜ ŘŜ ǾŀƭƻǊƛǎŀǘƛƻƴ Řǳ ǇƻǘŜƴǘƛŜƭ 

ŞƴŜǊƎŞǘƛǉǳŜ ǘŜǊǊŜǎǘǊŜΣ ǊŜƴƻǳǾŜƭŀōƭŜ Ŝǘ ŘŜ ǊŞŎǳǇŞǊŀǘƛƻƴ ǇŀǊ ȊƻƴŜ ƎŞƻƎǊŀǇƘƛǉǳŜΦ 
 

9ƴ .ƻǳǊƎƻƎƴŜπCǊŀƴŎƘŜπ/ƻƳǘŞΣ ŎƻŜȄƛǎǘŜƴǘ ŀƛƴǎƛΣ ŘŜǳȄ {w/!9Σ ǳƴ ǇƻǳǊ ŎƘŀǉǳŜ ŀƴŎƛŜƴƴŜ ǊŞƎƛƻƴΦ [Ŝ {w/!9 ŘŜ 

.ƻǳǊƎƻƎƴŜ ŀ ŞǘŞ ŀǇǇǊƻǳǾŞ ƭŜ нс Ƨǳƛƴ нлмн Ŝǘ ŎŜƭǳƛ ŘŜ CǊŀƴŎƘŜπ/ƻƳǘŞ ƭŜ нн ƴƻǾŜƳōǊŜ нлмнΦ 

5Ŝ ƳŀƴƛŝǊŜ ƎŞƴŞǊŀƭŜΣ ƭŜǎ ǇƻƭƛǘƛǉǳŜǎ ƳŜƴŞŜǎ ƻƴǘ ƛƴǘŞƎǊŞ ŘΩŀǳǘŀƴǘ Ǉƭǳǎ ŦŀŎƛƭŜƳŜƴǘ ƭŜǎ ƻōƧŜŎǘƛŦǎ Ŝǘ ƻǊƛŜƴǘŀǘƛƻƴǎ 

ŘŜǎ {w/!9 ǉǳŜ ŎŜǎ ŘŜǊƴƛŜǊǎ ŜƴǘǊŀƛŜƴǘ Ŝƴ ǊŞǎƻƴŀƴŎŜ ŀǾŜŎ ƭŜǳǊǎ ǇǊƻǇǊŜǎ ƻōƧŜŎǘƛŦǎΦ 
 

ü La Stratégie Nationale Bas Carbone (SNBCύΣ ƭŀ tǊƻƎǊŀƳƳŀǘƛƻƴ ǇƭǳǊƛŀƴƴǳŜƭƭŜ ŘŜ ƭΩ9ƴŜǊƎƛŜ όPPE) et le 
tƭŀƴ bŀǘƛƻƴŀƭ ŘΩ!Řŀptation au Changement Climatique (PNACCύΣ ǉǳƛ Ŧƻƴǘ ǘƻǳǎ ƭΩƻōƧŜǘ ŘŜ ǘǊŀǾŀǳȄ ŀǳ 
niveau national en vue de leur révision au moment de la rédaction du présent rapport 
 

ü La Loi n°2015-992 du 17 août 2015 relative à la transition énergétique pour la croissance verte 
(LTECV) 
 

ü [Ŝ tƭŀƴ [ƻŎŀƭ ŘΩ¦ǊōŀƴƛǎƳŜ aŞǘǊƻǇƻƭƛǘŀƛƴ όPLU) et le Plan de Déplacement Urbain (PDU) 
 

ü Le Schéma de Cohérence Territoriale (SCoT). 
 

ü Le Plan Régional Santé Environnement (PRSE) : le PRSE 3 (2017-2021) Bourgogne-Franche-Comté a 
été présenté officiellement le 7 septembre 2017 ; il décline les orientations du Plan National Santé 
9ƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ о ŀŘƻǇǘŞ Ŝƴ ƴƻǾŜƳōǊŜ нлмп ǇŀǊ ƭŜ DƻǳǾŜǊƴŜƳŜƴǘΣ Ŝǘ ǎΩƛƴǎŎǊƛǘ Řŀƴǎ ƭŜ ǇŞǊƛƳŝǘǊŜ ŘŜǎ 
deux régions fusionnées, en intégrant les spécificités de la Bourgogne-Franche-Comté. La feuille de 
ǊƻǳǘŜ ŘŞŦƛƴƛǘ ǇƻǳǊ ƭŜǎ р ǇǊƻŎƘŀƛƴŜǎ ŀƴƴŞŜǎ ƭŜǎ ƻōƧŜŎǘƛŦǎ Ł ŀǘǘŜƛƴŘǊŜ Ŝǘ ƭŜǎ ŀŎǘƛƻƴǎ Ł ƳŜǘǘǊŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ 
collectivement, en particulier pour réduire les inégalités de santé sur notre territoire. 

 

[Ŝ ǎŎƘŞƳŀ ǎǳƛǾŀƴǘ ǇǊƻǇƻǎŞ ǇŀǊ ƭΩ!59ME résume les différents rapports de prise en compte et compatibilité 
entre les PCAET et autres documents locaux, régionaux et nationaux. 
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!ǇǊŝǎ ƭΩŀǇǇǊƻōŀǘƛƻƴ Řǳ {w!559¢Σ ƭŜ t/!9¢ ǎŜǊŀ Ƴƛǎ Ŝƴ ŎƻƳǇŀǘƛōƛƭƛǘŞ ŀǾŜŎ ƭŜǎ ǊŝƎƭŜǎ Řǳ ŦŀǎŎƛŎǳƭŜ ŘŜ ŎŜ ǎŎƘŞƳŀ 

le cas échéant et prendra en compte les objectifs et orientations de celui-ci (référence : article R. 229-55 du 

ŎƻŘŜ ŘŜ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘύΦ 

Articulation entre PCAET et PETR du Grand Auxerrois  
 

[Ŝ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŘŜ ƭŀ /ƻƳƳǳƴŀǳǘŞ ŘΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩ!ǳȄŜǊǊƻƛǎ Ŝǎǘ ŎƻǳǾŜrt par : 

Á Le SCoT du Grand AUXERROIS Υ ǇǊŜǎŎǊƛǘ ƭŜ моκмлκнлмрΣ ŎŜ ŘŜǊƴƛŜǊ Ŝǎǘ Ŝƴ ŎƻǳǊǎ ŘΩŞƭŀōƻǊŀǘƛƻƴ ; il 

est au stade du Projet d'Aménagement et de Développement Durables (PADD) ; conformément 

Ł ƭΩŀǊǘƛŎƭŜ [Φ ннф-мс ±L Řǳ ŎƻŘŜ ŘŜ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘΣ ƭŜ t/!9¢ Řevra être compatible avec le SCoT. 

Á LŜǎ t[¦Φ /Ŝǎ ŘŜǊƴƛŜǊǎ ǎƻƴǘ Ł ŘŜǎ ƴƛǾŜŀǳȄ ŘΩŀǾŀƴŎŜƳŜƴǘ ŘƛŦŦŞǊŜƴǘǎΦ  /ƻƴŦƻǊƳŞƳŜƴǘ Ł ƭΩŀǊǘƛŎƭŜ [Φ 

131-р Řǳ ŎƻŘŜ ŘŜ ƭΩǳǊōŀƴƛǎƳŜΣ ƭŜ t[¦ƛ Ŝǘκƻǳ t[¦ ŘŜǾǊŀ ǇǊŜƴŘǊŜ Ŝƴ ŎƻƳǇǘŜ ƭŜ t/!9¢Φ 

 

Il est indispensable que ces documents soient réalisés de façon concomitante afin que les PLU construisent 

un projet de territoire cohérent avec les objectifs du PCAET. 

/ƻƴŦƻǊƳŞƳŜƴǘ Ł ƭΩŀǊǘƛŎƭŜ [Φ мом-т Řǳ ŎƻŘŜ ŘŜ ƭΩǳǊōŀƴƛǎƳŜΣ ƭŜǎ t[¦ ŀǇǇǊƻǳǾŞǎ ŘŜǾǊƻƴǘ ǇǊŜƴŘǊŜ Ŝƴ ŎƻƳǇǘŜ ƭŜ 

PCAET dans un délai de trois ans. 

 

 

 

 

 

FIGURE 3 : ARTICULATION ENTRE LE PCAET ET LES PRINCIPAUX PLANS ET PROGRAMMES LOCAUX, REGIONAUX ET NATIO-

NAUX. (SOURCE : ADEME) 
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1.3 Objectifs, modalités et thématique prioritaires 
[Ω99{ Ŝǎǘ ǊŞŀƭƛǎŞŜ ǎƻǳǎ ƭŀ ǊŜǎǇƻƴǎŀōƛƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩ!ǳǘƻǊƛǘŞ Ŝƴ ŎƘŀǊƎŜ ŘŜ ƭΩŞƭŀōƻǊŀǘƛƻƴ Řǳ t/!9¢Σ ǎƻƛǘ ƭŀ aƛǎǎƛƻƴ 
régionale d'autorité environnementale du Commissariat général à l'environnement et au développement 
durable (CGEDD). Elle doit s'entendre essentiellement comme une approche préventive, non normative en 
elle-même, consistant en un outil d'analyse permettant aux différents acteurs d'obtenir une information 
ǎŎƛŜƴǘƛŦƛǉǳŜ Ŝǘ ŎǊƛǘƛǉǳŜ Řǳ Ǉƻƛƴǘ ŘŜ ǾǳŜ ŘŜ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ ǎǳǊ ƭŜ t/!9¢ ŀǾŀƴǘ ǘƻǳǘŜ ǇǊƛǎŜ ŘŜ ŘŞŎƛǎƛƻƴ Ŝǘ ŎŜΣ 
afin de mieux en apprécier les conséquences sǳǊ ƭϥŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘΦ [Ω99{ Ŝǎǘ ǳƴŜ ŘŞƳŀǊŎƘŜ ƛǘŞǊŀǘƛǾŜ Ŝǘ Ŏƻƴǎπ
ǘƛǘǳŜ ǳƴŜ ŀƛŘŜ Ł ƭŀ ŘŞŎƛǎƛƻƴ ǉǳƛ ǇǊŞǇŀǊŜ Ŝǘ ŀŎŎƻƳǇŀƎƴŜ ƭŀ ŎƻƴŎŜǇǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ t/!9¢Σ Ŝǘ ǇŜǊƳŜǘ ŘŜ ƭΩŀƧǳǎǘŜǊ ǘƻǳǘ 
au long de son élaboration. 
 
[Ω99{ ŘŜ ƭŀ t/!9¢ ǇƻǳǊǎǳƛǘ ǳƴ ǘǊƛǇƭŜ ƻōƧŜŎǘƛŦ Υ 
ü Engager uƴŜ ŘŞƳŀǊŎƘŜ ƛǘŞǊŀǘƛǾŜ ŘΩŀƳŞƭƛƻǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǇŜǊǘƛƴŜƴŎŜ ŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘŀƭŜ Řǳ ǘŜȄǘŜΣ ǇŀǊ ƭŜ 

choix des orientations les plus à même de réduire les incidences environnementales, puis par la dé-
Ŧƛƴƛǘƛƻƴ ŘŜ ƳŜǎǳǊŜǎ ŘΩŞǾƛǘŜƳŜƴǘΣ ŘŜ ǊŞŘǳŎǘƛƻƴ ƻǳ ŘŜ ŎƻƳǇŜƴǎŀǘƛƻƴΣ ƛƴǘŞgrée dans le PCAET ou dans 
ŘΩŀǳǘǊŜǎ Ǉƭŀƴǎ Ŝǘ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜǎ ; 

ü ÉŎƭŀƛǊŜǊ ƭΩŀǳǘƻǊƛǘŞ Ŝƴ ŎƘŀǊƎŜ ŘŜ ƭΩŞƭŀōƻǊŀǘƛƻƴ ǎǳǊ ƭŜǎ ŘŞŎƛǎƛƻƴǎ Ł ǇǊŜƴŘǊŜΣ Ŝƴ ƭŀ Ŧŀƛǎŀƴǘ ōŞƴŞŦƛŎƛŜǊ ŘΩǳƴŜ 
expertise extérieure et indépendante ;  

 

FIGURE 4 : INTEGRATION DU TERRITOIRE DE LA CAA AU SEIN DU PETR DU GRAND AUXERROIS 
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ü Assurer une information plus large du public (au-deƭŁ ŘŜ ƭŜǳǊǎ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŀƴǘǎ ƛƳǇƭƛǉǳŞǎ Řŀƴǎ ƭΩŞƭŀōƻπ
Ǌŀǘƛƻƴ Řǳ t/!9¢ύ Ŝǘ ŘŜ ǊŜƴŦƻǊŎŜǊ ƭŀ ǘǊŀƴǎǇŀǊŜƴŎŜ Řǳ ǇǊƻŎŜǎǎǳǎ ŘΩŞƭŀōƻǊŀǘƛƻƴ Řǳ t/!9¢Σ Ŝƴ ŜȄǇƭƛǉǳŀƴǘ 
les choix engagés et les options retenues. 

 
[Ω99{ ǊŜǉǳƛŜǊǘ ƭϥƛŘŜƴǘƛŦƛŎŀǘƛƻƴ Ŝǘ ƭϥŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ƛƴŎƛŘŜƴŎŜǎ ƴotables sur l'environnement de la programma-
tion, dès sa phase de préparation et avant sa validation. Tous les enjeux environnementaux sont à prendre 
en considération : climat, santé humaine, paysages, bruit, air, sols, etc.  
 
! ŎŜǘǘŜ ŦƛƴΣ ƭŜ ǘǊŀǾŀƛƭ ŘΩŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ ŀ ŞǘŞ ǊŞŀƭƛǎŞ Ŝƴ ǎŜ ŦƻƴŘŀƴǘ ǎǳǊ ƭΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴŜ ŎƭŞ ŘŜ ƭŜŎǘǳǊŜ ŘŜ ǎŜǇǘ 

ǘƘŞƳŀǘƛǉǳŜǎ ŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘŀƭŜǎ ŞƭŀōƻǊŞŜ Ŝƴ ŦƻƴŎǘƛƻƴ ŘŜǎ ǎǇŞŎƛŦƛŎƛǘŞǎ Řǳ t/!9¢ Ŝǘ ŘŜǎ ŘƛǎǇƻǎƛǘƛƻƴǎ ŘŜ ƭΩ!Ǌπ

ticle R122-нл Řǳ /ƻŘŜ ŘŜ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ ŘŞŦƛƴƛǎǎŀƴǘ ƭΩŜȄŜǊŎƛŎŜ ŘΩ99{Φ 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

нΦ [ΩŞǘŀǘ ƛƴƛǘƛŀƭ ŘŜ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ Ŝǘ ǎŜǎ ǇŜǊǎǇŜŎǘƛǾŜǎ 
2.1 Analyse milieux physique, naturel et humain 

2.1.1 Milieu physique 
[ŀ /ƻƳƳǳƴŀǳǘŞ ŘŜ ƭΩ!ǳȄŜǊǊƻƛǎ ǎŜ ǎƛǘǳŜ Řŀƴǎ ƭŜ ŘŞǇŀǊǘŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩ¸ƻƴƴŜ όуфύΣ Ŝƴ ǊŞƎƛƻƴ .ƻǳǊƎƻƎƴŜ-Franche-

/ƻƳǘŞΣ ŀǳ ǎŜƛƴ ŘŜ ƭŀ ǾŀǎǘŜ ǊŞƎƛƻƴ ǎŞŘƛƳŜƴǘŀƛǊŜ Řǳ .ŀǎǎƛƴ tŀǊƛǎƛŜƴ Ŝǘ Ł ƭΩƛƴǘŜǊŦŀŎŜ ŜƴǘǊŜ ƭŜ tŀȅǎ ŘΩhǘƘŜ Ŝǘ 

Sénonais, du Pays Avalonnais, et du Pays Tonnerrois. 

[Ŝ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŘŜ ƭΩ!ǳȄŜǊǊƻƛǎ ǇŜǳǘ şǘǊŜ ŘƛǾƛǎŞ Ŝƴ ǇƭǳǎƛŜǳǊǎ ŜƴǘƛǘŞǎ ƎŞƻƎǊŀǇƘƛǉǳŜǎ Υ   

ω !ǳ ƴƻǊŘ ǇŀǊ ǳƴŜ ǇŀǊǘƛŜ ŘŜǎ ǇƭŀǘŜŀǳȄ ŘŜ ƭŀ /ƘŀƳǇŀƎƴŜ ǎŞƴƻƴŀƛǎŜ Ŝǘ Řǳ Ǉŀȅǎ ŘΩhǘƘŜ όŜƴǎŜƳōƭŜ Ǉŀȅπ

sager « les Champagnes crayeuses ») ; 

ω tŀǊ ƭŀ /ƾǘŜ ŘΩhǘƘŜ ǎƛǘǳŞŜ ŀǳ ƴƻǊŘ Ŝǘ Ł ƭΩƻǳŜǎǘ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ όŜƴǎŜƳōƭŜ ǇŀȅǎŀƎŜǊ ζ ƭŜǎ /ƘŀƳǇŀƎƴŜǎ 

crayeuses ») ; 

ω Par la plaine et les collines de la Champagne humide situées dans la partie nord et ouest du territoire 

(ensemble paysager « les confins de la Champagne humide et de la Puisaye ») ; 
ω A lôouest par les plaines et collines du Pays de Tholon (ensemble paysager ç les Champagnes 

crayeuses ») ; 
ω Au sud par les plateaux de Bourgogne (ensemble paysager « les plateaux de Bourgogne ») composé 
des plateaux de lôAuxerrois et du Tonnerrois, des plateaux de Forterre et des Plateaux de Noyers ; 

ω  Plateaux du G©tinais et de la Puisaye (ensemble paysager des plateaux de lôouest).  
 

 

FIGURE 5 : THEMATIQUES ENVIRONNEMENTALES ELABOREE EN FONCTION DES SPECIFICITE DU PCAET 
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Une topographie marquée par le réseau hydrographique 

[Ŝ ŘŞǇŀǊǘŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩ¸ƻƴƴŜ Ŝǎǘ ŎŜƛƴǘǳǊŞ ŀǳ bƻǊŘ Ŝǘ Ł ƭΩ9ǎǘ ǇŀǊ ƭŀ ǾŀƭƭŞŜ ŘŜ ƭŀ {ŜƛƴŜΣ Ł ƭΩhǳŜǎǘ ǇŀǊ ƭŀ ǾŀƭƭŞŜ ŘŜ 

la Loire, et au Sud par les reliefs du Morvan. 

Le relief du département est ainsi constitué de plateaux et de plaines délimitées par des cuestas. Les pla-

ǘŜŀǳȄΣ ǇŜǳ ŞƭŜǾŞǎΣ ǎƻƴǘ ǇŀǊ ŜƴŘǊƻƛǘǎ ŜƴǘŀƛƭƭŞǎ ǇŀǊ ŘŜ ƴƻƳōǊŜǳǎŜǎ ǾŀƭƭŞŜǎΣ Řƻƴǘ ŎŜƭƭŜ ŘŜ ƭΩ¸ƻƴƴŜ ǉǳƛ ǎΩŞǘŜƴŘ 

de la bordure du Bassin Parisien au Massif central. Ces vallées forment un espace de plaine dans la partie 

ƴƻǊŘ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŀǾŜŎ ǳƴŜ ŀƭǘƛǘǳŘŜ ŘΩŜƴǾƛǊƻƴ млл ƳŝǘǊŜǎ Τ ǘŀƴŘƛǎ ǉǳŜ ƭΩŜȄǘǊŞƳƛǘŞ ƴƻǊŘ Ŝǘ ƭŜ ǎǳŘ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ 

proposent un relief plus marqué pouvant atteindre une altitude autour de 300 mètres. 

 

 

 

 

 

 

 

FIGURE 6 : ENTITES PAYSAGERES DETAILLEES A L'ECHELLE DE L'AGGLOMERATION 
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Un substrat géologique dominé par les roches sédimentaires 

 

La géologie du département de l'Yonne est essentiellement conditionnée par sa position en bordure sud-est 
Řǳ ōŀǎǎƛƴ tŀǊƛǎƛŜƴ όōŀǎǎƛƴ ŦƻǊƳŞ ŘŜ ǎŞŘƛƳŜƴǘǎύΣ Ŝǘ ŘΩǳƴ ƳŀǎǎƛŦ ǇǊƛƳŀƛǊŜΣ ƭŜ aƻǊǾŀƴΦ /ŜǘǘŜ ŦƻǊƳŀǘƛƻƴ Ŝǎǘ Ŝǎπ
sentiellement constituée de formations sédimentaires à dominantes calcaires. Les plus anciennes se trouvent 
à la périphérie du bassin, et les plus récentes se trouvent au centre. Cet ensemble sédimentaire repose sur 
un socle lui-ƳşƳŜ Ǉƭǳǎ ŀƴŎƛŜƴΣ ŘΩŃƎŜ ƘŜǊŎȅƴƛŜƴΣ ǉǳƛ ŀŦŦƭŜǳǊŜ Řŀƴǎ ƭŜ ǎǳŘ-est du département en constituant 
le massif du Morvan. 
 
Le relief du bassin Parisien est déterminé paǊ ƭΩŀƭǘŜǊƴŀƴŎŜ ŘŜ ōŀƴŎǎ ŎŀƭŎŀƛǊŜǎ ǊŞǎƛǎǘŀƴǘǎ Ŝǘ ŘŜ ƳŀǊƴŜǎ ŀƭǘŞπ
ǊŀōƭŜǎΦ /Ŝ ōŀǎǎƛƴ Ŝǎǘ ŎƻƴǎǘƛǘǳŞ ŘΩǳƴŜ ǎǳŎŎŜǎǎƛƻƴ ŘΩŀǳǊŞƻƭŜǎ ŎƻƴŎŜƴǘǊƛǉǳŜǎ ŎŀƭŎŀƛǊŜǎ Ŝƴ ǊŜƭƛŜŦΣ ƭŜǎ ŎǳŜǎǘŀǎΣ ǎŞπ
parées par des dépressions marno-argileuses. 
 
Situé aux limites du bassin parisien et du massif cristallin du Morvan, le sous-ǎƻƭ Řǳ ŘŞǇŀǊǘŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩ¸ƻƴƴŜ 
ǘŞƳƻƛƎƴŜ ŘΩǳƴŜ ƘƛǎǘƻƛǊŜ ƎŞƻƭƻƎƛǉǳŜ ǊƛŎƘŜ Ŝǘ ƳƻǳǾŜƳŜƴǘŞŜΦ 5Ŝ ƭΩŝǊŜ tǊƛƳŀƛǊŜ Ł ƭΩŝǊŜ vǳŀǘŜǊƴŀƛǊŜΣ ƭŀ ƳƻǎŀƠǉǳŜ 
des roches constitutives du sous-sol représente toutes les grandes périodes ŘŜ ƭΩƘƛǎǘƻƛǊŜ ƎŞƻƭƻƎƛǉǳŜΦ 
 

 

FIGURE 7 : CARTOGRAPHIE DES COURS D'EAU (SOURCE : EAU DE FRANCE) 
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La rivière du Serein a entaillé un plateau essentiellement calcaire et donné naissance à la vallée la plus en-
ŎŀƛǎǎŞŜ Řǳ ŘŞǇŀǊǘŜƳŜƴǘΣ ŎƻƳǇƻǎŞŜ ŘŜ ƘŀǳǘŜǎΣ ƳƻȅŜƴƴŜǎ Ŝǘ ōŀǎǎŜǎ ǘŜǊǊŀǎǎŜǎΦ 9ƴ ŜŦŦŜǘΣ ƭŜǎ ŎŀƭŎŀƛǊŜǎ ŘŜ ƭΩhȄπ
fordien affleurent largement au niveau de cette zone. En allant vers le sud du département, des formations 
ŘŜ Ǉƭǳǎ Ŝƴ Ǉƭǳǎ ŀƴŎƛŜƴƴŜǎ ǎǳŎŎŝŘŜƴǘ ŀǳȄ ŎŀƭŎŀƛǊŜǎ ƧǳǎǉǳΩŀǳȄ ŀǊƎƛƭŜǎ ƭƛŀǎƛǉǳŜǎ ǉǳƛ ŀƴƴƻƴŎŜƴǘ ƭŀ ǊŞƎƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ζ 
Terre Plaine » en bordure du Morvan. Les formations calcaires sont découpées par ƭŜǎ ǇǊƛƴŎƛǇŀǳȄ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ 
du bassin qui déposent des formations alluvionnaires du Quaternaire.  
 
 
 

 

FIGURE 8: CARTE GEOLOGIQUE DU DEPARTEMENT (SOURCE CAA ; IGN ; BRGM) 
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!ǳ ƴƛǾŜŀǳ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŘŜ ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŀǳǘŞ ŘΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩ!ǳȄŜǊǊƻƛǎΣ ƭŜǎ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜǎ ŜƴǘƛǘŞǎ ƎŞƻƭƻƎƛǉǳŜǎ 
recensées sont : 

ω [Ŝǎ ŎŀƭŎŀƛǊŜǎ Ŝǘ ƳŀǊƴŜǎ Řǳ Wurassique supérieur (ère secondaire) au niveau des plateaux de Bour-
gogne ; 
ω [Ŝǎ ǎŀōƭŜǎ Ŝǘ ƳŀǊƴŜǎ Řǳ /ǊŞǘŀŎŞ ƛƴŦŞǊƛŜǳǊ όŝǊŜ ǎŜŎƻƴŘŀƛǊŜύ ŀǳ ƴƛǾŜŀǳ ŘŜ ƭΩŜƴǘƛǘŞ ǇŀȅǎŀƎŝǊŜ ζ ƭŜǎ 
confins de la Champagne humide et de la Puisaye » ; 
ω [Ŝǎ ŎŀƭŎŀƛǊŜǎ όŎǊŀƛŜύ Řǳ /ǊŞǘŀŎŞ ǎǳǇŞǊƛŜǳǊ όŝǊŜ ǎŜŎƻƴŘŀƛǊŜύ ŀǳ ƴƛǾŜŀǳ ŘŜ ƭŀ /ƾǘŜ ŘΩhǘƘŜ.  

 
/Ŝ ǎǳōǎǘǊŀǘ ŎǊŀȅŜǳȄ Ŝǘ ŎŀƭŎŀƛǊŜ Ŝǎǘ ǎŜƴǎƛōƭŜ Ł ƭŀ ŘƛǎǎƻƭǳǘƛƻƴΣ ŎŜ ǉǳƛ ǇŜǳǘ ƎŞƴŞǊŜǊ ŘŜǎ ǊƛǎǉǳŜǎ ŘΩŜŦŦƻƴŘǊŜƳŜƴǘΦ 
 
Une occupation du sol à vocation principalement agricole 
 
[ΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ Řǳ ǎƻƭ Řǳ territoire est évaluée grâce à la base de données issues de la base Corine Land Cover 
ό/[/ύΦ /ŜǘǘŜ ŘŜǊƴƛŝǊŜ Ŝǎǘ ōŀǎŜ ŘŜ ŘƻƴƴŞŜǎ ŜǳǊƻǇŞŜƴƴŜǎ ŘŜ ƭΩƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ ōƛƻǇƘȅǎƛǉǳŜ Řǳ ǎƻƭ ǇǊƻŘǳƛǘŜ ǇŀǊ 
photo-interprétation. 
[ŀ /!! Ŝǎǘ ǳƴ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ǊǳǊŀƭ ƻǴ ƭΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ Ŝǎǘ ƭƛƳƛǘŞŜΦ 9ƴ ŜŦŦŜǘΣ ŘΩŀǇǊŝǎ ƭΩŀƴŀƭȅǎŜ ŘŜ ƭŀ ōŀǎŜ ŘŜ ŘƻƴƴŞŜǎ 
Corine Land Cover (CLC) de 2012, 4033 hectares étaient artificialisés en 2012, soit seulement environ 9% du 
ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŘŜ ƭŀ /!!Φ /Ŝǎ ȊƻƴŜǎ ǎŜ ǎƛǘǳŜƴǘ ƳŀƧƻǊƛǘŀƛǊŜƳŜƴǘ ŀǳǘƻǳǊ ŘΩ!ǳȄŜǊǊŜ Ŝǘ Ǉƭǳs ponctuellement au niveau 
ŘŜǎ ŀǳǘǊŜǎ ŎƻƳƳǳƴŜǎ ŘŜ ƭΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴΦ {ŜǳƭŜ !ǳȄŜǊǊŜ ǇǊŞǎŜƴǘŜ ǳƴŜ ȊƻƴŜ ŘŜ ǘƛǎǎǳ ǳǊōŀƛƴ ŎƻƴǘƛƴǳΦ 
 
Ces données indiquent une place des surfaces agricoles majoritaire sur le territoire à hauteur de 65% (cul-
tures, vignes, vergers, ǇǊŀƛǊƛŜǎύΦ [Ŝǎ ŎǳƭǘǳǊŜǎ ǎƻƴǘ ǇǊŞǎŜƴǘŜǎ ǎǳǊ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŀƭƻǊǎ ǉǳŜ ƭŜǎ Ǿƛπ
gnobles sont concentrés au Sud-est. La forêt occupe 24% du territoire avec une majorité de feuillus. Les 
ƎǊŀƴŘǎ ƳŀǎǎƛŦǎ ŦƻǊŜǎǘƛŜǊǎ ǎŜ ǎƛǘǳŜƴǘ Ǉƭǳǘƾǘ ŀǳ bƻǊŘ ŘΩ!ǳȄŜǊre.  

Catégorie Occupation du sol Surface (ha) 

Surface 
par caté-

gorie 
(ha) 

Pourcentage 
d'occupation 
du territoire 

Sols imperméabilisés 

Tissu urbain continu 60 

1019 2 

Zones industrielles ou commer-
ciales et installations publiques 

757 

Réseaux routier et ferroviaire et 
espaces associés 

23 

Aéroports 104 

Extraction de matériaux 39 

Equipements sportifs et de loisirs 36 

Sols artificialisés Tissu urbain discontinu 3013 3013 7 

Sols arborés Espaces verts urbains 27 27 0 

Cultures 

Terres arables hors périmètres 
d'irrigation 

20395 

23891 56 
Systèmes culturaux et parcel-

laires complexes 
1819 

Surfaces essentiellement agri-
coles, interrompues par des es-

paces naturels importants 
1676 

Vignes Vignobles 1440 1440 3 

Vergers Vergers et petits fruits 562 562 1 

Prairies 
Prairies et autres surfaces tou-
jours en herbe à usage agricole 

2258 2258 5 

Forêts 

Forêts de feuillus 8653 

10280 24 
Forêts de conifères 412 

Forêts mélangées 1023 

Forêt et végétation arbustive en 
mutation 

192 

Zones humides Plans d'eau 364 364 1 

FIGURE 9 : TABLEAU DE L'OCCUPATION DES SOLS SUR LA CAA (SOURCE : CORINE LAND COVER 2012) 
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FIGURE 10 : CARTE DE L'OCCUPATION DU SOL SUR LA CAA (SOURCE : CORINE LAND COVER 2012) 

 FORCES ς POTENTIALITÉS FAIBLESSES ς CONTRAINTES ET PROBLÉMATIQUES 

- Un relief vallonné et contrasté participant à 
ƭΩƛŘŜƴǘƛǘŞ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ 
- Un morcellement entre espaces agricoles et fo-
restiers 
- Un territoire faiblement artificialisé 

- Des formations crayeuses et calcaire, sensibles à 
la dissolution 
- Des surfaces en milieux humides relativement 
faible 
- Un fort morcellement de la forêt 

OPPORTUNITÉS MENAGES 

- Des caractéristiques permettant de développer 
une stratégie territoriale en faveur du stockage du 
carbone 

- ¦ƴ ǊƛǎǉǳŜ ŘΩŜŦŦƻƴŘǊŜƳŜƴǘ ƭƛŞ Ł ƭŀ ƴŀǘǳǊŜ ƎŞƻƭƻπ
gique des sols 
- ¦ƴŜ ǇǊƻƎǊŜǎǎƛƻƴ ŘŜ ƭΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ Ŝǘ ǳƴ ǊƛǎǉǳŜ ŘŜ 
mitage des espaces naturels et agricoles qui contri-
buent au cadre de vie 

Enjeux pour le territoire 

- Tenir compte du relief et de la géologie dans les projets urbains 
- Préserver les milieux naturels existants (zéro artificialisation nette, urbanisation harmonieuse...) 
- Protéger les ressources forestières du territoire (séquestration du carbone) 

FIGURE 11 : AFOM - CARACTERISTIQUE PHYSIQUES 
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2.1.2 Paysage et patrimoine 
5ŜǳȄ ƎǊŀƴŘŜǎ ŎŀǘŞƎƻǊƛŜǎ ŘΩŜǎǇŀŎŜǎ Ŝǘ ŘŜ ǇŀȅǎŀƎŜǎ Řŀƴǎ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ 

[Ŝ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŘŜ ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŀǳǘŞ ŘΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩ!ǳȄŜǊǊƻƛǎ ǇǊŞǎŜƴǘŜ ǳƴŜ diversité de reliefs et de milieux 

ƴŀǘǳǊŜƭǎΦ /ŜǘǘŜ ƳşƳŜ ŘƛǾŜǊǎƛǘŞ Ŝǎǘ ǇǊŞǎŜƴǘŜ ŘΩǳƴ Ǉƻƛƴǘ ŘŜ ǾǳŜ ŀǊŎƘƛǘŜŎǘǳǊŀƭ Ŝǘ ŀƎǊƛŎƻƭŜΦ [Ŝ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Ŝǎǘ ŘƻƴŎ 

caractérisé par des paysages urbains et ruraux variés. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Cette vision simplifiée des reliefs et sous-ǎƻƭǎ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ǇŜǊƳŜǘ ŘŜ ŘƛǎǘƛƴƎǳŜǊ ŘŜǳȄ ƎǊŀƴŘǎ ŜƴǎŜƳōƭŜǎ ŘΩŜǎπ

paces et de paysages : les plateaux, et les plaines et collines όŘΩŀǇǊŝǎ ƭΩ!ǘƭŀǎ ŘŜǎ tŀȅǎŀƎŜǎ ŘŜ ƭΩ¸ƻƴƴŜύΦ [ŀ 

catégorie correspondant aux plateaux comprend deux ensembles : un ensemble de plateaux aux soubasse-

ments crayeux, un autre assis sur les calcaires de différentes natures et sur des marnes. Ces surfaces « per-

chées » tabulaires ou ondulées, sont profondément entaillées par un système de grandes vallées. La catégo-

ǊƛŜ ŘŜǎ ǇƭŀƛƴŜǎ ŘΩŀƭǘƛǘǳŘŜ ŎƻƳǇǊŜƴŘ ŜƭƭŜ ŀǳǎǎƛ ŘŜǳȄ ŜƴǎŜƳōƭŜǎ ŘŜ ǇƭŀƛƴŜǎ Ł ƭΩŀƭǘƛǘǳŘŜ ƭŞƎŝǊŜƳŜƴǘ ƛƴŦŞǊƛŜǳǊŜ Ł 

celle des plateaux. Contrairement à ces dernƛŜǊǎΣ ŜƭƭŜǎ ƴŜ ŎƻƳǇƻǊǘŜƴǘ Ǉŀǎ ŘΩŜƴǘŀƛƭƭŜǎ Ŝǘ ǎƻƴǘ ŀǳ ŎƻƴǘǊŀƛǊŜ 

ŘƻƳƛƴŞŜǎ ǇŀǊ ŘŜǎ ŦǊƻƴǘǎ ŘŜ ŎǳŜǎǘŀǎ Ŝǘ ŘŜǎ ōǳǘǘŜǎΣ ǉǳƛ ǎΩŀƎǊŝƎŜƴǘ ƭƻŎŀƭŜƳŜƴǘ Ŝƴ ǎȅǎǘŝƳŜǎ ŎƻƭƭƛƴŀƛǊŜǎΣ Řŀƴǎ 

une partie de la Puisaye. 

 

 

FIGURE 12 : CATEGORIES D'ESPACES ET DE PAYSAGES (SOURCE : SCOT GRAND AUXERROIS) 
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Les paysages de plateaux 

La sous-catégorie de paysages de plŀǘŜŀǳȄ ǉǳƛ ŜƴƎƭƻōŜ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŘŜ ƭŀ /ƻƳƳǳƴŀǳǘŞ ŘΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ ŘŜ 

ƭΩ!ǳȄŜǊǊƻƛǎ ŎƻǊǊŜǎǇƻƴŘ ŀǳȄ ζ tƭŀǘŜŀǳȄ ŘŜ .ƻǳǊƎƻƎƴŜ ηΦ 9ƭƭŜ ǎΩŀǎǎƻƛǘ ǎǳǊ ƭŜǎ ŎŀƭŎŀƛǊŜǎ Ŝǘ ƭŜǎ ƳŀǊƴŜǎ Řǳ WǳǊŀǎπ

sique supérieur et moyen. Son relief varie en fonction de la résistance inégale des sols à l'érosion des eaux. 

{ƛ ƭΩƘƻǊƛȊƻƴǘŀƭƛǘŞ ŘŜǎ ǇŀȅǎŀƎŜǎ ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ ǎȅǎǘŞƳŀǘƛǉǳŜ ŀǳ ǎŜƛƴ ŘŜ ŎŜǘ ŜǎǇŀŎŜΣ ƭŜǎ ǊŜƭƛŜŦǎ ŘŜ ǇŜƴǘŜǎ ǎΩȅ ŜȄǇǊƛπ

ƳŜƴǘ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜƳŜƴǘ ζ Ŝƴ ŎǊŜǳȄ ηΣ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ ǇŀǊ ƭΩŜƳǇǊŜƛƴǘŜ ŘŜǎ ǾŀƭƭŞŜǎΣ ǎƻǳǾŜƴǘ ǇǊƻŦƻƴŘŜǎ Ŝǘ ŘŜǎǎƛƴŀƴǘ 

des incisiƻƴǎ ŦǊŀƴŎƘŜǎ Řŀƴǎ ƭŜǎ ǇƭŀǘŜŀǳȄΣ ŎƻƳƳŜ ŎŜƭƭŜǎ ŘŜǎ ǾŀƭƭŞŜǎ ŘŜ ƭΩ¸ƻƴƴŜ Ŝǘ ŘŜ ƭŀ /ǳǊŜΦ  

Les espaces naturels dans les secteurs de plateaux 

En raison de la perméabilité des plateaux en sous-ǎƻƭ Ŝǘ Ł ƭŀ ǎǳǊŦŀŎŜΣ ƭŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘŜ ƭΩŜŀǳ Ŝǎǘ ŎƻƴŎŜƴǘǊŞŜ Řŀƴǎ 

de grandeǎ ǾŀƭƭŞŜǎ ŀƭƭǳǾƛŀƭŜǎΦ [ΩŜŀǳ ŘŜ ǇƭǳƛŜ ǎΩŜƴƎƻǳŦŦǊŜ ǊŀǇƛŘŜƳŜƴǘ Řŀƴǎ ƭŜǎ ǇŀǊŎƻǳǊǎ ǎƻǳǘŜǊǊŀƛƴǎ ŎŀǊŀŎǘŞǊƛǎπ

tiques de la région. En surface, le réseau hydrographique est constitué de quelques grandes rivières, particu-

lièrement sur les plateaux de Bourgogne, très perméables. Le réseau hydrographique se limite alors essen-

ǘƛŜƭƭŜƳŜƴǘ Ł ƭΩ¸ƻƴƴŜΣ Ł ƭŀ /ǳǊŜΣ Ł ƭΩ!ǊƳŀƴœƻƴ Ŝǘ ŀǳ {ŜǊŜƛƴΦ /Ŝǎ ǊƛǾƛŝǊŜǎ ŎƛǊŎǳƭŜƴǘ Řŀƴǎ ŘŜǎ ǾŀƭƭŞŜǎ ǾŜǊŘƻȅŀƴǘŜǎ 

et bien marquées. 

La forêt est présente de manière diffuse dans les paysages, avec des espèces dominantes telles que le chêne, 

le charme, le pin noir et le robinier. Certaines forêts aux arbres « courtauds » révèlent également la rareté 

ŘŜ ƭΩŜŀǳΦ 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

FIGURE 13 : PAYSAGE DE VALLEES INCISEES A ST-BRIS-LE-VINEUX (SOURCE : BIOTOPE, MARS 2017) 

 

 

FIGURE 14 : VUE AUXERRE DEPUIS LES HAUTS DU PLATEAU DE BOURGOGNE (SOURCE : BIOTOPE, MARS 2017) 
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Les plaines et les collines 

 

[ƻŎŀƭŜƳŜƴǘ ŎƻƭƭƛƴŀƛǊŜǎΣ ŎŜǎ ǇƭŀƛƴŜǎ ǎΩŜƴŎŀƛǎǎŜƴǘ Ǉƭǳǎ ƻǳ moins fortement vis-à vis des secteurs de plateaux. A 

ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ Řǳ ŘŞǇŀǊǘŜƳŜƴǘΣ ƴƻǳǎ ǇƻǳǾƻƴǎ ŘƛǎǘƛƴƎǳŜǊ ŘŜǳȄ ǎȅǎǘŝƳŜǎ ŘŜ ǇƭŀƛƴŜǎ ŎƻƭƭƛƴŀƛǊŜǎ Ŝǘ ŘƻƳƛƴŞŜǎ ǇŀǊ ŘŜǎ 

cuestas. 

La première est localisée sur les assises géologiques sablo-argileuses du crétacé inférieur, et intègre les con-

fins de la Champagne humide, les collines de Puisaye, ainsi que le pays du Tholon, secteur particulier dont 

ƭŜǎ ǎƻƭǎ ǎƻƴǘ Ŝƴ ǇŀǊǘƛŜ ŎǊŀȅŜǳȄΦ /ŜǘǘŜ ǇƭŀƛƴŜ Ŝǎǘ ƛƴŎƭǳǎŜ Řŀƴǎ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŘŜ ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŀǳǘŞ ŘΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ 

ŘŜ ƭΩ!ǳȄŜǊǊƻƛs. 

La seconde couvre les formations marno-calcaires du Jurassique inférieur, qui constituent les soubassements 

de la Terre-Plaine et de la dépression collinaire du Vézélien. Les paysages de ces plaines se distinguent de 

ŎŜǳȄ ŘŜǎ ǇƭŀǘŜŀǳȄ ǇŀǊ ƭŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘΩhorizons qui les dominent, sur leurs limites, ou en leur sein même (buttes 

et collines). Les cuestas dessinent des versants longs et hauts, particulièrement marquant dans les paysages. 

Ces cuestas sont accompagnées de buttes témoins sur leurs avants, notamment au sud de Joigny pour la côte 

ŘΩhǘƘŜ Ŝǘ ŀǳǘƻǳǊ ŘŜ aƻƴǘǊŞŀƭ ǇƻǳǊ ƭŀ ŎƾǘŜ ŘŜ ¢ŜǊǊŜ-Plaine. 

5ŀƴǎ ƭŜ ǇŀǊŎƻǳǊǎ ŘŜ ǇƭŀƛƴŜǎΣ ƭŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ŜƳǇǊǳƴǘŜƴǘ ŘŜ ƭŀǊƎŜǎ ŦƻƴŘǎ ǘǊŝǎ ŀǇƭŀƴƛǎΣ ŜƴŎŀŘǊŞǎ ŘŜ ǇŜƴǘŜǎ 

douces qui restent souvent discrètes dans les paysages, comme dans le secteur de la confluence entre 

ƭΩ¸ƻƴƴŜΣ ƭŜ {ŜǊŜƛƴ Ŝǘ ƭΩ!ǊƳŀƴœƻƴΦ 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Les espaces naturels de plaine 

Dans le secteur des plaines et collines, ƭΩƘǳƳƛŘƛǘŞ ǘŜƴŘ Ł ǎΩŀŦŦƛǊƳŜǊΦ [Ŝǎ ǎƻƭǎ ǎƻƴǘ Ǉƭǳǘƾǘ ƛƳǇŜǊƳŞŀōƭŜǎΣ ŀǾŜŎ 

ǳƴŜ ǇǊŞŘƻƳƛƴŀƴŎŜ ŘΩŀǊƎƛƭŜǎΣ Ƴŀƛǎ ŀǳǎǎƛ ŘŜ ƳŀǊƴŜǎ Ŝǘ ŘŜ ƭƛƳƻƴǎΦ [Ŝ ǊŞǎŜŀǳ ƘȅŘǊƻƎǊŀǇƘƛǉǳŜ ȅ Ŝǎǘ Ǉƭǳǎ ŘŜƴǎŜ 

que sur les plateaux à surface drainante. 

Ces caractéristiques sont particulièrement représentées sur les confins de la Champagne humide et de Pui-

saye. Ces paysages où la craie du sous-sol est recouverte de formations imperméables permettent la pré-

ǎŜƴŎŜ ŘΩǳƴ ǊŞǎŜŀǳ ŘŜ ǇŜǘƛǘŜǎ ǾŀƭƭŞŜǎ ŀǳȄ ŀƳōƛŀƴŎŜǎ ŦǊŀƞŎƘŜǎΣ ƻǴ ƭΩŜŀǳ ŎƻǳƭŜ Ŝǘ ƻǴ ƭΩƘŜǊōŜ pousse généreuse-

ment. En Champagne humide, les longues et douces collines qui séparent les secteurs plus plats sont en 

partie recouvertes de bois et de forêts, souvent de surface importante. 

La Champagne du Tholon, se distingue au contraire par une certaine rareté des boisements. La craie est re-

couverte de lanières plus imperméables dans les points bas. 

La présence discontinue de la forêt propose une alternance entre secteurs boisés, où les paysages se resser-

ǊŜƴǘΣ Ŝǘ ǎŜŎǘŜǳǊǎ ŘŞƎŀƎŞǎ ƻǴ ǎΩƻǳǾǊŜƴǘ ƭŜǎ ƘƻǊƛȊons. La végétation témoigne du caractère humide des sols. 

 

FIGURE 15 : VUE SUR AUXERRE DEPUIS VALLAN (SOURCE : CAA) 
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!ǳ {ǳŘ ŘΩ!ǳȄŜǊǊŜΣ ƭŀ ǾƛƎƴŜ ǎΩŀǎǎƻŎƛŜ Ł ŘΩŀǳǘǊŜǎ ŎǳƭǘǳǊŜǎ όǇŜǘƛǘǎ ǇǊŞǎΣ ŎƘŀƳǇǎ ŎǳƭǘƛǾŞǎΣ ŀƛƴǎƛ ǉǳŜ ōƻǎǉǳŜǘǎ Ŝǘ 

friches), parmi lesquelles se remarquent particulièrement les vergers de cerisiers, dont les silhouettes taillées 

et les parcelles à la terre souvent nue offrent une image rare et typée. 

La découverte des paysages de plaine 

 

Les plaines et les collines présentes sur le territoire sont en partie caractérisées par la présence locale de 

vignobles. 

/ŜǘǘŜ ŀŎǘƛǾƛǘŞ Ŧŀƛǘ ƭŀ ǊŞǇǳǘŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǊŞƎƛƻƴΣ ŎƻƳƳŜ ȅ ǇŀǊǘƛŎƛǇŜƴǘ ǇŀǊ ŜȄŜƳǇƭŜ ƭŜǎ ǾƛƎƴƻōƭŜǎ ŘŜ ƭΩ!ǳȄŜǊǊƻƛǎΦ 

[Ŝǎ tŀȅǎŀƎŜ ŘŜ ƭΩ!ǳȄŜǊǊƻƛǎ 

Le territoire de la CAA est façonné par un socle géologique diversifié, des successions de lignes, de crêtes et 

ŘŜ ǾŀƭƭŞŜǎ Ŝǘ ŘΩǳƴ ǊŞǎŜŀǳ ƘȅŘǊƻƎǊŀǇƘƛǉǳŜ ŘƻƳƛƴŞ ǇŀǊ ƭŀ ǾŀƭƭŞŜ ŘŜ ƭΩ¸ƻƴƴŜ ŘŞŎƻǳǇŀƴǘ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ǎǳǊ ǳƴ ŀȄŜ 

Nord-Sud et la présence du ru de Baulche, du ru de Vallan et du ru de Sinotte. De plus, le territoire est carac-

ǘŞǊƛǎŞ ǇŀǊ ǳƴŜ ƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴ Řǳ ǎƻƭ ŘƛǾŜǊǎƛŦƛŞΦ [ΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜ ŎŜǎ ŞƭŞƳŜƴǘǎ Ŧŀƛǘ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŘŜ ƭŀ /!! ŎƻƳƳŜ 

générant un patrimoine riche découpé en 7 sous-régions naturelles.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

FIGURE 16 : ATLAS DES PAYSAGES DE [Ω¸hbb9 (SOURCE : DREAL BFC) 
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ω Les Champagnes crayeuses 

Horizon 

Les Champagnes Crayeuses forment un complexe dont la principale originalité est la prédominance de sols 

crayeux, ǇŀǊǘƛŎǳƭƛŝǊŜƳŜƴǘ ƭǳƳƛƴŜǳȄ ǉǳŀƴŘ ƛƭǎ ǎƻƴǘ Ł ƴǳΦ [ΩƘƻǊƛȊƻƴ Ŝƴ /ƘŀƳǇŀƎƴŜ ǎŞƴƻƴŀƛǎŜ Ŝǎǘ ƳŀǊǉǳŞ ǇŀǊ 

ŘŜǎ ƻƴŘǳƭŀǘƛƻƴǎ ŀƳǇƭŜǎ Ŝǘ ǇǊƻŦƻƴŘŜǎ ŘŜǎ ǾŀƭƭŞŜǎΣ Ł ƭΩ9ǎǘ ŘŜ ƭΩ¸ƻƴƴŜ Ŝǘ ŀǳ bƻǊŘ ŘŜ ƭŀ ŎƾǘŜ ŘΩhǘƘŜΣ ǘŀōǳƭŀƛǊŜ Ŝǘ 

ƛƴŎƛǎŞ ŘŜ ǾŀƭƭŞŜǎ ŞǘǊƻƛǘŜǎ Ŝƴ Ǉŀȅǎ ŘΩhǘƘŜΦ !ǳ {ǳŘ-9ǎǘΣ ǾŜǊǎŀƴǘ ŎǊŀȅŜǳȄ ŘŜ ƭŀ ŎƾǘŜ ŘΩhǘƘŜΣ ƭΩƘƻǊƛȊƻƴ Ŝǎǘ ŎŀǊŀŎπ

térisé par de très longs glacis de pentes douces et ondulées, dominés par un ourlet de pentes plus raides et 

festonnées de courts vallons. Le Sud-Ouest est une plaine découverte du Pays du Tholon, caractérisée par la 

ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘŜ ōǳǘǘŜǎ Ŝǘ ŎǊƻǳǇŜǎ ǘŞƳƻƛƴǎ Ŝǘ ǇŀǊ ƭΩŀǇǇǳƛ ŘΩǳƴŜ ŦƻǊǘŜ ŎƾǘŜ ǎǳǊ ǎƻƴ ŦƭŀƴŎ ƻŎŎƛŘŜƴǘŀƭΦ 

[ΩƘƻǊƛȊƻƴ ŘŜ ƭΩhǳŜǎǘ ŘŜǎ /ƘŀƳǇŀƎƴŜǎ ǎŜǊŀ ƳŀǊǉǳŞ ǇŀǊ ǳƴŜ ŜƴǘŀƛƭƭŜ ǇǊƻŦƻƴŘŜ ŘŜ ƭŀ ǾŀƭƭŞŜ ŘŜ ƭΩ¸ƻƴƴŜΣ ŀǳ ƭŀǊƎŜ 

fond plat et aux flancs incisés de nombreux vallons, plus nombreux, courts et ramifiés sur la rive gauche. 

Cette zone est marquée par une présence forte de la forêt ; bois et bosquets sur le haut des coteaux des 

vallées et des vallons, débordant parfois sur les plateaux. Les boisements sont par contre plus rares au Nord 

ŘŜ ƭŀ /ƘŀƳǇŀƎƴŜ ǎŞƴƻƴŀƛǎŜΦ 5ŀƴǎ ƭŜ Ǉŀȅǎ Řǳ ¢ƘƻƭƻƴΣ ƭŜǎ ōƻƛǎŜƳŜƴǘǎ ŦƻǊƳŜƴǘ ŘΩŞǘǊƻƛǘǎ ŎƻǊǊƛŘƻǊǎ ŀǳǘƻǳǊ ŘŜǎ 

rivières. 

Agriculture 

bƻǳǎ ǇƻǳǾƻƴǎ ƴƻǘŜǊ ǳƴŜ ǇǊŞŘƻƳƛƴŀƴŎŜ ŘŜǎ ƎǊŀƴŘŜǎ ŎǳƭǘǳǊŜǎ όŎŞǊŞŀƭŜǎΣ ŎƻƭȊŀΣ ǘƻǳǊƴŜǎƻƭΧύ ŀǎǎƻŎƛŞŜs locale-

ƳŜƴǘ Ł ŘŜǎ ǇǊŀƛǊƛŜǎ Řŀƴǎ ƭŜ ŦƻƴŘ ŘŜ ŎŜǊǘŀƛƴŜǎ ǾŀƭƭŞŜǎ ό¸ƻƴƴŜΣ ±ŀƴƴŜΧύ 

Bâti 

[Ŝ ōŃǘƛ ǊŜǎǘŜ ǘǊŀŘƛǘƛƻƴƴŜƭ ǎǳǊ ŎŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜΣ ǇǊƛǾƛƭŞƎƛŀƴǘ ƭΩŜƳǇƭƻƛ ŘŜ ƭŀ ōǊƛǉǳŜΣ Řǳ ǎƛƭŜȄΣ Ŝǘ ŘŜ ƭŀ ŎǊŀƛŜΣ ŀƛƴǎƛ ǉǳŜ 

du grès sur les plateaux, avec une dominance de toitures aux tuiles plates. 

Espaces en eau 

[Ŝǎ /ƘŀƳǇŀƎƴŜǎ ŎǊŀȅŜǳǎŜǎ ǇǊŞǎŜƴǘŜƴǘ ǇŜǳ ŘΩŜŀǳ ŘŜ ǎǳǊŦŀŎŜΣ Ŝǘ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Ł ŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ ǇŜǊƳŀƴŜƴǘ 

ό±ŀƴƴŜΣ ±ǊƛƴΣ ¢ƘƻƭƻƴΧύΦ ! ƭΩŀǾŀƭ ŘŜ {ŜƴǎΣ ƴƻǳǎ ǇƻǳǾƻƴǎ ǊŜƴŎƻƴǘǊŜǊ ŘŜǎ ŞǘŀƴƎǎ ŘΩŀƴŎƛŜƴƴŜǎ ƎǊŀǾƛŝǊŜǎΦ 

ω Les confins de la Champagne humide et de la Puisaye 

Horizon 

[ΩŜƴǎŜƳōƭŜ ǇŀȅǎŀƎŜǊ ǇŜǳǘ-şǘǊŜ ŘŞŦƛƴƛ Ŝƴ ζ ŎǊŜǳȄ ηΣ ŘƻƳƛƴŞ ŀǳ bƻǊŘ ǇŀǊ ƭŜǎ ƘƻǊƛȊƻƴǎ ŘŜ ƭŀ ŎƾǘŜ ŘΩhǘƘŜ Ŝǘ ǎƻƴ 

prolongement sous le rebord des plateaux du Gâtinais et de Puisaye, et au Sud par les contreforts des pla-

teaǳȄ ζ ǇŜǊŎƘŞǎ η Řǳ ¢ƻƴƴŜǊǊƻƛǎΣ ŘŜ ƭΩ!ǳȄŜǊǊƻƛǎ Ŝǘ ŘŜ ƭŀ CƻǊǘŜǊǊŜΦ  

9ƴ /ƘŀƳǇŀƎƴŜ ƘǳƳƛŘŜΣ ƭΩƘƻǊƛȊƻƴ Ŝǎǘ ƳŀǊǉǳŞ ǇŀǊ ŘŜǎ ƭŀƴƎǳŜǎ ŘŜ ǇƭŀƛƴŜǎ ƘƻǊƛȊƻƴǘŀƭŜǎ ŜƴǘǊŜ ƭŜǎǉǳŜƭƭŜǎ ǎΩƛƴǎŝπ

rent de larges croupes très aplanies. Ce sont, avec un caractère modéré, des reliefs plus labyrinthiques et 

collinaires que nous rencontrons sur le Plateau de Puisaye. Dans les hauteurs des collines de Puisaye, les 

réseaux de haies sont particulièrement présents et resserrent fortement les horizons. 

Ces horizons sont aussi marqués sur les lŀǊƎŜǎ ōǳǘǘŜǎ ŘŜ ƭŀ /ƘŀƳǇŀƎƴŜ ƘǳƳƛŘŜ Ŝǘ ƭΩhǳŜǎǘ ŘŜ ƭΩ!ǳȄŜǊǊƻƛǎΣ ǇŀǊ 

la présence de boisements en grandes tâches. 

Agriculture 

[Ŝǎ ŎǳƭǘǳǊŜǎ ŘƻƳƛƴŜƴǘ ōŜŀǳŎƻǳǇ Ƴƻƛƴǎ ƴŜǘǘŜƳŜƴǘ ǉǳŜ ǎǳǊ ƭŜǎ ǇƭŀǘŜŀǳȄ ŘŜǎ ŀƭŜƴǘƻǳǊǎΦ [ΩƘŜǊōŜ ǎΩŀŦŦƛǊƳŜ ŀǳ 

Sud de la Champagne humide, les cultures sont situées sur une partie des hauteurs des collines de la Puisaye. 
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Bâti 

9ƴ /ƘŀƳǇŀƎƴŜ ƘǳƳƛŘŜΣ ƭΩƘŀōƛǘŀǘ Ŝǎǘ ƎǊƻǳǇŞ Řŀƴǎ ŘŜ ƴƻƳōǊŜǳȄ ǾƛƭƭŀƎŜǎ Ŝǘ ǇŜǘƛǘŜǎ ǾƛƭƭŜǎΦ ! ƭΩhǳŜǎǘ ŘΩ!ǳȄŜǊǊŜ 

Ŝǘ Ǉƭǳǎ ŀǳ ǎǳŘΣ ƭΩƘŀōƛǘŀǘ ǎŜ ŘƛǎǇŜǊǎŜ ǘǊŝǎ ǎŜƴǎƛōƭŜƳŜƴǘ Ŝǘ ƭŜs villes et villages sont plus espacés et de taille plus 

modeste. 

Le bâti reste hétérogène, faisant notamment usage de calcaire gris, blanc, ou jaune, de la brique et du grès, 

avec une dominance de toitures en tuiles plates. Au niveau du Plateau boisé de Puisaye, les enduits de façade 

sont plus souvent de couleur chaude, et les volumes bâtis bas et allongés plus fréquents. 

Espaces en eau 

[Ŝ ǘŜǊǊŀƛƴ Ŝǎǘ ƳŀǊǉǳŞ ǇŀǊ ƭŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘŜ ƴƻƳōǊŜǳǎŜǎ ǊƛǾƛŝǊŜǎ ǉǳƛ ǎΩŞŎƻǳƭŜƴǘ ǾŜǊǎ ƭŜ bƻǊŘ-Ouest (notamment 

ƭΩ¸ƻƴƴŜΣ ƭŜ {ŜǊŜƛƴ Ŝǘ ƭΩ!ǊƳŀƴœƻƴύΦ [Ŝǎ ǇŜǳǇƭŜǊŀƛŜǎ ǎƻƴǘ ŎƻǳǊŀƴǘŜǎ ǎǳǊ ƭŜǳǊǎ ǊƛǾŜǎΦ 

ω Les plateaux de Bourgogne 

Horizon 

Les plateaux de Bourgogne sont un système vaste de plateaux calcaires qui affirment leur horizontalité dans 

les paysages. De la Forterre au Nord de Tonnerre, nous retrouvons une longue dorsale de plateaux « perchés 

» incisés de nombreux petits vallons secs, ouvrant des vues très lointaines. La présence de grandes vallées, 

parfois profondes, vient fragmenter la surface des plateaux, comme pour la valléŜ ŘŜ ƭΩ¸ƻƴƴŜΣ ŘŜ ƭŀ /ǳǊŜΣ Řǳ 

{ŜǊŜƛƴ Ŝǘ ŘŜ ƭΩ!ǊƳŀƴœƻƴΦ 

Ce sont les rivières qui dessinent les méandres au Sud, complexifiant la morphologie des coteaux. Les vallées 

ŘŜ ƭΩ¸ƻƴƴŜ Ŝǘ ŘŜ ƭŀ /ǳǊŜ ǎƻƴǘ ŎŀǊŀŎǘŞǊƛǎŞŜǎ ŀǳ {ǳŘ ǇŀǊ ŘŜǎ ŜǎŎŀǊǇŜƳŜƴǘǎ ŘŜ ǊƻŎƘŜǎ ŎŀƭŎŀƛǊŜǎΦ 

De grandes cultures ou forêts dominent selon les secteurs ; en Forterre et sur le plateau de Noyers, les pay-

sages sont très largement cultivés et ouverts. Du plateau de Noyers au plateau de Fouronnes, les paysages 

seront plus forestiers. 

Les plateaux de lΩ!ǳȄŜǊǊƻƛǎ Ŝǘ Řǳ ¢ƻƴƴŜǊǊƻƛǎ ǎƻƴǘ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜƳŜƴǘ ŘŜǎ Ǿŀƭƭƻƴǎ ōƻƛǎŞǎ Ŝǘ ŘŜǎ ƘŀǳǘŜǳǊǎ ŎǳƭǘƛǾŞŜǎΦ 

Agriculture 

[ΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ Ŝǎǘ ŎƻƴŎŜƴǘǊŞŜ ǎǳǊ ƭŜ ǇƭŀǘŜŀǳ ŘŜ bƻȅŜǊǎΣ Ŝƴ CƻǊǘŜǊǊŜΣ ŀƛƴǎƛ ǉǳŜ Řŀƴǎ ƭŜǎ ƘŀǳǘŜǳǊǎ ŘŜ ƭΩ!ǳȄŜǊǊƻƛǎ 

et du Tonnerrois. En secteur cultivé, le découpage des parcelles est généralement très dilaté et les limites de 

parcelles sont dépourvues de haies. 

Des vignes, occupent un découpage parcellaire très étroit des pentes du Chablisien. Dans le « jardin Auxerrois 

», elles seront associées à des vergers de cerisiers. 

Bâti 

Le bâti des plateaux de Bourgogne fait très largement usage de pierres calcaires, souvent apparentes, et 

utilisées y compris pour les entourages. 

De nombreux murets et édifices en pierre sèche sont présents sur les plateaux de Noyers et de Fouronnes. 

Certaines constructions présentent des « laves » de calcaire, mais nous pouvons noter ici aussi une domi-

nance de couvertures de tuiles plates pour la partie Nord. La dominante au sud sera quant à elle faite de 

tuiles mécaniques. 

Les habitats sont groupés dans des villages particulièrement denses et compacts, très épars sur les plateaux, 

et plus nombreux et développés dans les vallées principales. 
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Espaces en eau 

[Ŝǎ ŜŀǳȄ ŘŜ ǎǳǊŦŀŎŜ ǎŜ Ŧƻƴǘ ǊŀǊŜǎΦ 9ƭƭŜǎ ǎŜ ǊŞǎǳƳŜƴǘ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭƭŜƳŜƴǘ Ł ƭΩ¸ƻƴƴŜΣ ƭŀ /ǳǊŜΣ ƭŜ {ŜǊŜƛƴΣ Ŝǘ ƭΩ!ǊƳŀƴπ

çon. Les pelouses sèches de pentes et les arbres courtauds témoignent par endroit de la forte perméabilité 

des sols. Les prairies fraiches sont rares et confinées dans certaines séquences de fond de vallée. 

Un paysage organisé en systèmes faisant écho à la perception globale des paysages dans le territoire 

La DREAL propose un inventaire des paysages de la région représentatif de la fin du XXème siècle et du début 

du XXIème siècle. Les espaces du territoire sont donc classés selon leur système qui intègre des caractéris-

ǘƛǉǳŜǎ ŎƻƳƳŜ ƭΩǳǎŀƎŜ ŘŜǎ ǎƻƭǎ όŎŀǊǘŜ Ŏƛ-contre). 

[Ŝ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŘŜ ƭŀ /ƻƳƳǳƴŀǳǘŞ ŘΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩ!ǳȄŜǊǊƻƛǎ Ŝǎǘ ŎŀǊŀŎǘŞǊƛǎŞ ǇŀǊ ŘŜǳȄ ǘȅǇŜǎ ŘŜ ŎƻƴŦƛƎǳǊŀπ

ǘƛƻƴ Υ ƭŀ ŎƻƴŦƛƎǳǊŀǘƛƻƴ ǳǊōŀƛƴŜ ŀǳǘƻǳǊ ŘŜ ƭŀ ǾƛƭƭŜ ŘΩ!ǳȄŜǊre, représentant 2% de la superficie du territoire, et 

le secteur rural caractérisant les 28 autres communes du territoire ; ce dernier est composé en grande partie 

par des paysages mixtes (Plateaux à culture et bois /Plateaux à culture, bois et herbage/ Plaines à culture, 

bois et herbage/ Vallée à culture, bois et herbage), puis dans des plus faibles proportions, par des paysages 

de culture dominante au sud-ouest, des paysages de vignobles au sud-ŜǎǘΦ [Ŝǎ ǇŀȅǎŀƎŜǎ ŘŜ ǾƛƎƴƻōƭŜǎΣ ǎΩƛƭǎ 

ƴΩƻŎŎǳǇŜƴǘ ǉǳΩǳƴŜ ŦŀƛōƭŜ ǎǳǇŜǊŦƛŎƛŜΣ ƧƻǳŜƴǘ ǳƴ ǊƾƭŜ ǇǊƛƳƻǊŘƛŀƭ Řŀƴǎ ƭŀ ǊŜŎƻƴƴŀƛǎǎŀƴŎŜ Ŝǘ ƭΩƛŘŜƴǘƛǘŞ ǊŞƎƛƻƴŀƭŜΦ 

La variété des situations des bassins viticoles leur confère une grande diversité.  

5ΩǳƴŜ Ŧŀœƻƴ ƎŞƴŞǊŀƭŜΣ ƭŜǎ ǇŀȅǎŀƎŜǎ ƻŦŦǊŜƴǘ ǳƴŜ ƛƳŀƎŜ ǾŀǊƛŞŜ Ŝǘ ŀǘǘǊŀȅŀƴǘŜΣ ƴƻǘŀƳƳŜƴt grâce au relief val-

lonné et aux collines, au passage incessant de points hauts à des points bas qui diversifie les perspectives, à 

ƭΩŀōƻƴŘŀƴŎŜ ŘŜǎ ǇƭŀƴǎΣ ŘŜǎ ƧŜǳȄ ŘΩƻƳōǊŜǎ Ŝǘ ŘŜ ƭǳƳƛŝǊŜΣ Ł ƭŀ ǇǊƻŦƻƴŘŜǳǊ ŘŜǎ ŎƘŀƳǇǎ ŘŜ ǾƛǎƛƻƴΦ 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

FIGURE 17 : LES ENTETEES PAYSAGERES SUR LE TERRITOIRE DE LA CAA (SOURCE : DREAL /  IGN) 
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Des atouts en faveur de la découverte des paysages et des attraits du territoire 

Des sentiers pédestres et cyclistes facilitent la découverte de la wŞƎƛƻƴΦ [Ŝ /ƻƴǎŜƛƭ 5ŞǇŀǊǘŜƳŜƴǘŀƭ ŘŜ ƭΩ¸ƻƴƴŜ 

ǎΩŜǎǘ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ ŘƻǘŞ ŘΩǳƴ tƭŀƴ 5ŞǇŀǊǘŜƳŜƴǘŀƭ ŘŜǎ LǘƛƴŞǊŀƛǊŜǎ ŘŜ tǊƻƳŜƴŀŘŜ Ŝǘ ŘŜ wŀƴŘƻƴƴŞŜ ǉǳƛ ǎǘǊǳŎǘǳǊŜ 

et organise les réseaux de circulations douces dans le territoire. 

[ŀ ǊŞƎƛƻƴ ōŞƴŞŦƛŎƛŜ ŀǳǎǎƛ ŘΩŀǘƻǳǘǎ ŎƻƳƳŜ les caves de Bailly, carrière de pierre souterraine devenue le ber-

ŎŜŀǳ Řǳ /ǊŞƳŀƴǘ ŘŜ .ƻǳǊƎƻƎƴŜΣ ƻǳ ƭŜ ǾƛƭƭŀƎŜ ŘΩLǊŀƴŎȅΣ ǉǳŀƭƛŦƛŞ ŎƻƳƳŜ ƭΩǳƴ ŘŜǎ Ǉƭǳǎ ōŜŀǳȄ ǎƛǘŜǎ ƴŀǘǳǊŜƭǎ ŘŜ 

ƭΩ¸ƻƴƴŜΦ 5Ŝ ƴƻƳōǊŜǳȄ ŀǳǘǊŜǎ ŞƭŞƳŜƴǘǎ ǇŀǘǊƛƳƻƴƛŀǳȄ ŎƻƴǘǊƛōǳŜƴǘ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ Ł ƭΩŀǘǘǊŀŎǘivité du territoire. Les 

itinéraires doux facilitent leur découverte. Le chapitre suivant traite de ces éléments patrimoniaux, faisant 

ǇƻǳǊ ōŜŀǳŎƻǳǇ ƭΩƻōƧŜǘ ŘΩǳƴŜ ƛƴǎŎǊƛǇǘƛƻƴ ƻǳ ŘΩǳƴŜ ŎƭŀǎǎƛŦƛŎŀǘƛƻƴ Řŀƴǎ ƭΩLƴǾŜƴǘŀƛǊŜ ƴŀǘƛƻƴŀƭ ŘŜǎ aƻƴǳƳŜƴǘǎ 

Historiques. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Des terroirs protégés 

/ŜǊǘŀƛƴŜǎ ŎƻƳƳǳƴŜǎ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŘŜ ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŀǳǘŞ ŘΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩ!ǳȄŜǊǊƻƛǎ ǎƻƴǘ ŎƻƴŎŜǊƴŞŜǎ ǇŀǊ 

ŘŜǎ !ǇǇŜƭƭŀǘƛƻƴǎ ŘΩhǊƛƎƛƴŜ tǊƻǘŞƎŞŜ (AOP), des Indications Géographiques Protégées (IGP) et des Indications 

Géographiques (IG). Les parcelles dédiées à la production de denrées reconnues pour leurs caractéristiques 

ǇŀǊǘƛŎǳƭƛŝǊŜǎ ŘƻƛǾŜƴǘ ƛƳǇŞǊŀǘƛǾŜƳŜƴǘ şǘǊŜ ǇǊƻǘŞƎŞŜǎ ŘŜ ǘƻǳǘ ǇǊƻƎǊŀƳƳŜ ŘΩŀƳŞƴŀgement venant porter at-

teinte à leur vocation agricole. 

/Ŝǎ ǎŜŎǘŜǳǊǎΣ ŘŞŘƛŞǎ Ł ƭŀ ǾƛƎƴŜ Řŀƴǎ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜΣ ǇŀǊǘƛŎƛǇŜƴǘ Ł ƭΩƛŘŜƴǘƛǘŞ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŘŜ ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŀǳǘŞ ŘΩŀƎπ

ƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩ!ǳȄŜǊǊƻƛǎΣ Ŝƴ Ǉƭǳǎ ŘŜ ŎƻƴǎǘƛǘǳŜǊ ǳƴ ŀǘƻǳǘ ǇƻǳǊ ƭΩŞŎƻƴƻƳƛŜ ƭƻŎŀƭŜΦ 

 

 

 

 

 

 

FIGURE 18 : IMAGE DU VILLAGE D'IRANCY (GOOGLE IMAGE) 

 



   

 

Page 25 sur 153 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

[ŀ ǇƭŀŎŜ ŘŜ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ ǎǳǊ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŘŜ ƭŀ /ƻƳƳǳƴŀǳǘŞ ŘΩ!ƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩ!ǳȄŜǊǊƻƛǎ 

Une grande partie du territoire ŜȄǇƭƻƛǘŞŜ ǇŀǊ ƭΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ 

[Ŝǎ ǎǳǊŦŀŎŜǎ ŎǳƭǘƛǾŞŜǎ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŜƴǘ нм фтт ƘŀΣ ǎƻƛǘ рф҈ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜΦ !ǾŜŎ ŘŜǎ ǇŀǊŎŜƭƭŜǎ ŘΩŜƴ ƳƻȅŜƴƴŜ нΣтƘŀΣ 

ф ннс ǇŀǊŎŜƭƭŜǎ ǎƻƴǘ ǇǊŞǎŜƴǘŜǎ ǎǳǊ ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŀǳǘŞ ŘΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŀǳȄŜǊǊƻƛǎΦ [ΩƻǊƛŜƴǘŀǘƛƻƴ ǘŜŎƘƴƛŎƻ-

économique dominante est la culture de céréales avec 11 790ha en 2015. En deuxième viennent les olépro-

tagineux qui occupaient 18% du territoire cette même année. Les prairies (temporaires et permanente) re-

présentaient 12 % de la SAU déclarée à la PAC en 2015. Les vignes et vergers recouvraient 4% de la surface 

Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜΦ [Ŝ ƳŀǊŀƛŎƘŀƎŜ Ŝǎǘ ǇŜǳ ǇǊŞǎŜƴǘ ǎǳǊ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Ŝǘ ƳŀƴǉǳŜ ǎƻǳǾŜƴǘ Řŀƴǎ ƭŜǎ ŦƛƭƛŝǊŜǎ ŘΩŀǇǇǊƻǾƛπ

sionnement local : les légumes de plein champ et maraîchage étaient présent sur 3% du territoire en 2015. 

[Ŝ ƎǊŀǇƘƛǉǳŜ ǎǳƛǾŀƴǘ ƛƭƭǳǎǘǊŜ ƭŀ ǊŞǇŀǊǘƛǘƛƻƴ ŘŜǎ ǘȅǇŜǎ ŘΩǳǘƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ {!¦ ǎǳǊ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŘŜ ƭŀ /!!Φ 

 

 

FIGURE 19 : LES AOP DANS LE TERRITOIRE DU GRAND AUXERROIS (SOURCE : INAO) 
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Les céréales et les oléaprotagineux sont des cultures de ventes. La céréale la plus cultivée étant le blé tendre 

Ǉǳƛǎ ƭΩƻǊƎŜΦ ! ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ǊŞƎƛƻƴŀƭŜΣ ƭŜǎ ŘŞōƻǳŎƘŞǎ ǇǊƛƴŎƛǇŀǳȄ ŘŜǎ ōƭŞǎ ǎƻƴǘ ƭΩŜȄǇƻǊǘ ǾŜǊǎ ƭŀ aŞŘƛǘŜǊǊŀƴŞŜΣ ƭŀ 

ƳŜǳƴŜǊƛŜ Ŝǘ ƭŀ ŦŀōǊƛŎŀǘƛƻƴ ŘΩŀƭƛƳŜƴǘǎ Řǳ ōŞǘŀƛƭΦ [Ŝǎ ƻƭŞŀǇǊƻǘŀƎƛƴŜǳȄ ǎƻƴǘ ǉuant à eux principalement du colza 

Ŝǘ ƴŀǾŜǘǘŜΦ ! ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ǊŞƎƛƻƴŀƭŜΣ ƭŜǎ ŘŞōƻǳŎƘŞǎ ƳŀƧŜǳǊŜǎ ŘŜǎ ƻƭŞŀǇǊƻǘŀƎƛƴŜǳȄ ǎƻƴǘ ƭŀ ŦŀōǊƛŎŀǘƛƻƴ ŘŜ ŘƛŜǎǘŜǊ 

Ŝǘ ŘΩŀƭƛƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ǇƻǳǊ ƭŜ ōŞǘŀƛƭΦ [ΩŞƭŜǾŀƎŜ ƻŎŎǳǇŜ ǳƴŜ ǇƭŀŎŜ ǇŜǳ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜ Řŀƴǎ ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŀǳǘŞ ŘΩŀƎƎƭƻπ

mération. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

FIGURE 20 : REPARTITION PAR OTEX DES SAU DECLAREES AU RPG 2015 

 

 

FIGURE 21 : REPARTITION DES CULTURES CA DE L'AUXERROIS (CAMPAGNE 2016) 
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[ŀ ǎǳǊŦŀŎŜ Ŝƴ ŎǳƭǘǳǊŜǎ ōƛƻƭƻƎƛǉǳŜǎ Ŝǎǘ Ŝƴ ŀǳƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ǎǳǊ ƭŀ /!!Φ 5ΩŀǳǘǊŜǎ ŘŞƳŀǊŎƘŜǎ ŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘŀƭŜǎ 

ŎƻƴǎƛǎǘŜƴǘ Ł ǎΩŜƴƎŀƎŜǊ Řŀƴǎ ŘŜǎ ƳŜǎǳǊŜǎ ŀƎǊƻ-environnementales et climatiques (MAEC) (autrefois appelées 

MAE) ou dans la certification Haute Valeur Environnementale (HVE). Cette dernière certification permet d'at-

ǘŜǎǘŜǊ ǉǳŜ ƭŜǎ ŞƭŞƳŜƴǘǎ ŘŜ ōƛƻŘƛǾŜǊǎƛǘŞ όƘŀƛŜǎΣ ōŀƴŘŜǎ ŜƴƘŜǊōŞŜǎΣ ŀǊōǊŜǎΣ ŦƭŜǳǊǎΣ ƛƴǎŜŎǘŜǎΧύ ǎƻƴǘ ǘǊŝǎ ƭŀǊƎŜπ

ment présents sur l'exploitation et que la pression des pratiques agricoles sur l'environnement (air, climat, 

eau, sol, biodiversité, paysages) est réduite au minimum.  

9ƴ нлмфΣ с ŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴǎ ŘŜ ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŀǳǘŞ ŘΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŀǳȄŜǊǊƻƛǎ ŀǾŀƛŜƴǘ ƭŀ ƭŀōŜƭƭƛǎŀǘƛƻƴ I±9Φ 

Toutes ont pour activité principale la viticulture. Quant au label AB et aux mesures agro-environnementales, 

elles sont réparties de la manière suivante : 

 
Nombre dôexploi-

tants engagés 
Nombre de par-
celles engagées 

Surface des par-
celles engagées 

Mesures Agro En-
vironnementales 
(MAE) 

10 112 427.4 Ha 

Agriculture Biolo-
gique 

33 486 1 347.6 Ha 

FIGURE 22 : TABLEAU DES EXPLOITATIONS ENGAGEES EN AGRICULTURE BIOLOGIQUE ET DANS DES MESURES AGRO-ENVIRON-

NEMENTALES (SOURCE : PAC 2015) 

Les viticulteurs sont aussi particulièrement engagés dans ces démarches environnementales. Les céréaliers 

ŀǳǎǎƛΣ ƴŞŀƴƳƻƛƴǎ ŎŜ ŎƘƛŦŦǊŜ Řƻƛǘ şǘǊŜ ǊŜƭŀǘƛǾƛǎŞ ŀǳ ǊŜƎŀǊŘ Řǳ ƴƻƳōǊŜ ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ Ł ǾƻŎŀǘƛƻƴ ŎŞǊŞŀƭƛŝǊŜ ǎǳǊ 

ƭΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴΦ [Ŝǎ ŦƛƭƛŝǊŜǎ ŘΩŞƭŜǾŀƎŜ ǎƻƴǘ Ǉƭǳǘƾǘ ƻǊƛŜƴǘŞŜǎ ǾŜǊǎ ŘŜǎ a!9Σ ǇŀǊ ŜȄŜƳǇƭŜ Ŝƴ ǊŜǎǇŜŎǘŀƴǘ ǳƴ 

certain taux de chargement des prairies. 

 

FIGURE 23 : ORIENTATION TECHNICO-ECONOMIQUE DES EXPLOITANTS ENGAGES DANS UNE MESURE AGROENVIRONNEMEN-

TALE (SOURCE : PAC 2015 /  DDT 89) 
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9ƴ нлмтΣ ƭŜǎ ŎƻƳƳǳƴŜǎ ŎƻƴŎŜƴǘǊŀƴǘ ƭŜ Ǉƭǳǎ ŘΩŜȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴǎ Ŝƴ ŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜ ōƛƻƭƻƎƛǉǳŜ ǎƻƴǘ ±ƛƭƭŜƴŜǳǾŜ-

Saint6salves, Coulanges-la-Vineuse, Venoy, Irancy.  

Le déploiement des circuits courts 

[ŀ ǾŜƴǘŜ ŘƛǊŜŎǘŜ Ł ƭŀ ǇǊƻǇǊƛŞǘŞ Ŝǎǘ ǇǊŜǎǉǳŜ ƎŞƴŞǊŀƭƛǎŞŜ ǇƻǳǊ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ ǾƛǘƛŎǳƭǘŜǳǊǎ Ŝǘ ŘŜǎ ƳŀǊŀƞŎƘŜǊǎΦ 

La vente sur le bord des routes est fréquente pour la saison des cerises et des asperges. 

Sur le territoire ont vu le jour plusieurs structures de distribution de produits BIO et/ou locaux : 

ω ¦ƴ ŘǊƛǾŜ ŦŜǊƳƛŜǊ ŀǾŜŎ ƭŀ ŎƘŀƳōǊŜ ŘΩŀƎǊƛŎǳƭǘǳǊŜΣ  

ω Un site de « la ruche qui dit oui » 

 

FIGURE 24: EXPLOITATIONS EN AGRICULTURE BIOLOGIQUE PAR COMMUNE SUR LE TERRITOIRE DE LA CAA (SOURCE : DDT 
89) 
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ω 5ŜǳȄ ƳŀƎŀǎƛƴǎ ŘŜ ƭΩŜƴǎŜƛƎƴŜ DŜǊƳƛƴŀƭ ǉǳƛ ǾŜƴŘŜƴǘ ŘŜǎ ǇǊƻŘǳƛǘǎ .ƛƻ Ŝǘ ǎƛ ǇƻǎǎƛōƭŜ ƭƻŎŀǳȄΣ Ŝƴtre 

autres. 

ω Les AMAP, « Les Paniers Bio de l'Auxerrois » et « Les Paniers BIO de Gurgy ». 

La CAA dans son engagement TEPCV a déployé 2 actions intitulées : 

ω « Valoriser les produits locaux, de saison et de qualité auprès des Consommateurs, 

ω « Soutenir une agǊƛŎǳƭǘǳǊŜ ƭƻŎŀƭŜ ŘŜ ǉǳŀƭƛǘŞ ζ ŎǊŞŀǘƛƻƴ ŘΩǳƴ ǊŞǎŜŀǳ ŘŜǎ ŎƛǊŎǳƛǘǎ ŎƻǳǊǘǎ η, 

¦ƴ ǇŀǘǊƛƳƻƛƴŜ ǊƛŎƘŜΣ ǘŞƳƻƛƴ ŘŜ ƭΩƘƛǎǘƻƛǊŜ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ 

Site patrimonial remarquable 

Un site patrimonial remarquable est, en droit français, un site d'une ville, d'un village ou d'un quartier dont 

ƭŀ ŎƻƴǎŜǊǾŀǘƛƻƴΣ ƭŀ ǊŜǎǘŀǳǊŀǘƛƻƴΣ ƭŀ ǊŞƘŀōƛƭƛǘŀǘƛƻƴ ƻǳ ƭŀ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǾŀƭŜǳǊ ǇǊŞǎŜƴǘŜ ǳƴ ƛƴǘŞǊşǘ ǇǳōƭƛŎΣ ŘΩǳƴ Ǉƻƛƴǘ 

de vue architectural, archéologique, artistique ou paysager. 

Le classement résulte d'une décision du ministre de la culture, après avis de la Commission nationale du 

patrimoine et de l'architecture, après enquête publique et après consultation des communes concernées. Ce 

classement détient le caractère juridique d'une servitude d'utilité publique affectant l'utilisation des sols. 

Créé par la loi du 7 juillet 2016, ce classement se substitue à l'AVAP (Aire de mise en Valeur de l'Architecture 

et du Patrimoine), aux ZPPAUP (Zones de Protection du Patrimoine Architectural, Urbain et Paysager), et aux 

secteurs sauvegardés (PSMV). 

Le terriǘƻƛǊŜ ŘŜ ƭŀ /ƻƳƳǳƴŀǳǘŞ ŘΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩ!ǳȄŜǊǊƻƛǎ ŎƻƳǇƻǊǘŜ м ǎƛǘŜ ǇŀǘǊƛƳƻƴƛŀƭ ǊŜƳŀǊǉǳŀōƭŜ Ł 

Auxerre. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

FIGURE 25 : LOCALISATION DU SITE PATRIMONIAL REMARQUABLE SUR LE TERRITOIRE DE LA CAA (SOURCE : ATLAS 

DES PATRIMOINE, MINISTERE DE LA CULTURE) 
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4 sites classés 

Un site classé ou inscrit, en France, est un espace naturel ou bien une formation naturelle remarquable fran-

çais dont le caractère historique, artistique, scientifique, légendaire ou pittoresque appelle, au nom de l'inté-

Ǌşǘ ƎŞƴŞǊŀƭΣ ƭŀ ŎƻƴǎŜǊǾŀǘƛƻƴ Ŝƴ ƭΩŞǘŀǘ όŜƴǘǊŜǘƛŜƴΣ ǊŜǎǘŀǳǊŀǘƛƻƴΣ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǾŀƭŜǳǊΦΦΦύ ŀƛƴǎƛ ǉǳŜ ƭŀ ǇǊŞǎŜǊǾŀǘƛƻƴ ŘŜ 

toutes atteintes graves (destruction, altération, banalisation...). 

Un tel site justifie un suivi qualitatif, notamment effectué via une autorisation préalable pour tous travaux 

susceptibles de modifier l'état ou l'apparence du territoire protégé. 

[Ŝ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŘŜ ƭŀ /ƻƳƳǳƴŀǳǘŞ ŘŜ ƭΩ!ǳȄŜǊǊƻƛǎ Ŝǎǘ ŎƻƴŎŜǊƴŞ ǇŀǊ п ǎƛǘŜǎ ŎƭŀǎǎŞǎ ό{/ύ ŎǊŞŜǎ ǇŀǊ ŀǊǊşǘŞ ƳƛƴƛǎǘŞπ
riel et décrits dans le tableau suivant : 
 

Référence Nom Commune Superficie Date de création 

C00254 
Jardin de l'Arbre 
Sec à Auxerre. 

Auxerre 4,94 ha 04/01/1965 

C00254 Quais de l'Yonne Auxerre 3,01 ha 04/01/1965 

C00254 
Promenades des 

boulevards 
Auxerre 8,93 ha 04/01/1965 

C00347 
Clos de la Chaî-

nette 
Auxerre 5,90 ha 06/01/2004 

 

Les monuments historiques 

Un monument historique est un monument classé (par arrêté du ministre chargé des affaires culturelles) ou 

inscrit (par arrêté du préfet de Région) afin de le protéger, du fait de son histoire ou de son architecture. 

Cette reconnaissance d'intérêt public concerne plus spécifiquement l'art et l'histoire attachés au monument 

et constitue une servitude d'utilité publique. Le classement peut aussi s'appliquer à des objets mobiliers pré-

sŜƴǘŀƴǘ ǳƴ ƛƴǘŞǊşǘ ƘƛǎǘƻǊƛǉǳŜ όŎƭƻŎƘŜΣ ŦŜǊǊǳǊŜ ŘŜ ǇƻǊǘŜΣ ŜǘŎΦΧύΦ [Ŝǎ ōƛŜƴǎ ŎƭŀǎǎŞǎ ŘŞǇŜƴŘŜƴǘ Řǳ ŎƻŘŜ Řǳ ǇŀǘǊƛπ

ƳƻƛƴŜ Ŝǘ ƭŜǎ ōƛŜƴǎ ƛƴǎŎǊƛǘǎ ǎƻƴǘ ǎƻǳƳƛǎ ŀǳ ŎƻŘŜ ŘŜ ƭϥǳǊōŀƴƛǎƳŜΦ [Ŝǎ ŘŞƳƻƭƛǘƛƻƴǎΣ ƭŜǎ ǘǊŀǾŀǳȄ ǎǳǊ ƭΩŜȄƛǎǘŀƴǘ Ŝǘ 

les constructions neuves dans leurs abords sont encadrés. 

[Ŝ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŘŜ ƭŀ /ƻƳƳǳƴŀǳǘŞ ŘΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩ!ǳȄŜǊǊƻƛǎ ǊŜŎŜƴǎŜ ср aƻƴǳƳŜƴǘǎ IƛǎǘƻǊƛǉǳŜǎΣ Řƻƴǘ нф 

sites classés (dont 5 partiellement classés) et 36 sites inscrits (dont 4 partiellement inscrits).  

La majorité des monuments classés ou inscrits sont des monuments religieux (églises, chapelles, etc.), vien-

ƴŜƴǘ ŜƴǎǳƛǘŜ ƭŜǎ ŎƘŃǘŜŀǳȄ Ŝǘ ƘŀōƛǘŀǘƛƻƴǎΦ [Ŝǎ ŀǳǘǊŜǎ ǘȅǇŜǎ ŘΩŞƭŞƳŜƴǘǎ ǇŀǘǊƛƳƻƴƛŀǳȄ ƛƴǎŎǊƛǘǎ ƻǳ ŎƭŀǎǎŞǎ ǎƻƴǘ 

ŘΩƻǊŘǊŜ ƘƻǎǇƛǘŀƭƛŜǊΣ ƳƛƭƛǘŀƛǊŜΣ ŦǳƴŞǊŀƛǊŜ ƻǳ ŀƎǊƛŎƻƭŜΦ 

Afin de protéger ƭŜǎ ŀōƻǊŘǎ ŘŜǎ aƻƴǳƳŜƴǘǎ IƛǎǘƻǊƛǉǳŜǎ Ŝǘ ŘΩŀǎǎǳǊŜǊ ƭŜǳǊ ƳƛǎŜ Ŝƴ ǾŀƭŜǳǊΣ ŘŜǎ ǇŞǊƛƳŝǘǊŜǎ ŘŜ 

protection sont couramment établis. Les projets urbains au sein des périmètres doivent respecter les pres-

criptions urbaines associées à ces derniers. Ces règles doivent être prises en compte dans les documents 

ŘΩǳǊōŀƴƛǎƳŜΦ 

/ŜǊǘŀƛƴǎ ŘŜ ŎŜǎ ƳƻƴǳƳŜƴǘǎΣ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ ŘŜǎ ŞƎƭƛǎŜǎΣ ǎƻƴǘ ǇŜǳ Ƴƛǎ Ŝƴ ǾŀƭŜǳǊ Υ ŀōǎŜƴŎŜ ŘΩŞŎƭŀƛǊŀƎŜΣ ǎǘŀǘƛƻƴπ

ƴŜƳŜƴǘ ǎǳǊ ƭŀ ǇƭŀŎŜ ŘŜǎ ŞƎƭƛǎŜǎΣ ǇŜǳ ŘŜ ǘǊŀƛǘŜƳŜƴǘ ǉǳŀƭƛǘŀǘƛŦ ŘŜǎ ŀōƻǊŘǎΣ ŀōǎŜƴŎŜ ŘŜ ǇŀƴƴŜŀǳȄ ŘΩƛnformation, 

ŜǘŎΦ /Ŝǎ ƳƻƴǳƳŜƴǘǎ ŎƻƴǘǊƛōǳŜƴǘ Ł ƭΩŀǘǘǊŀŎǘƛǾƛǘŞ ǘƻǳǊƛǎǘƛǉǳŜ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜΣ ŘΩƻǴ ƭΩŜƴƧŜǳ ŘŜ ǾŀƭƻǊƛǎŀǘƛƻƴ Ŝǘ ŘŜ 

desserte par les itinéraires doux. 
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Les sites de présomption de prescription archéologique 

Les zones de présomption de prescriptions archéologiques sont des zones dans lesquelles les opérations 

d'aménagement affectant le sous-sol sont présumées faire l'objet de prescriptions archéologiques préalable-

ment à leur réalisation. Le Code du patrimoine, livre V, Titre II, Art. L. 522.5 règlemente ce zonage. 

[Ŝ /ƻŘŜ Řǳ ǇŀǘǊƛƳƻƛƴŜ ǇǊŞǾƻƛǘ Ŝƴ ƻǳǘǊŜ ƭŀ ǇƻǎǎƛōƛƭƛǘŞ ŘΩŞǘŀōƭƛǊΣ ŎƻƳƳǳƴŜ ǇŀǊ ŎƻƳƳǳƴŜΣ ŘŜǎ ȊƻƴŜǎ Řŀƴǎ ƭŜǎπ

ǉǳŜƭƭŜǎ ǎΩŀǇǇƭƛǉǳŜƴǘ ŘŜǎ ŘƛǎǇƻǎƛǘƛƻƴǎ ǇŀǊǘƛŎǳƭƛŝǊŜǎΣ ǎǇŞŎƛŦƛǉǳŜǎ Ł ŎƘŀŎǳƴŜ ŘΩŜƴǘǊŜ ŜƭƭŜǎΣ Ŝǘ ǇǊŞŎƛǎŞŜǎ Řŀƴǎ ǳƴ 

arrêté préfectoral. Ces zones dites "de présomption de prescription archéologique", viennent compléter le 

ŘƛǎǇƻǎƛǘƛŦ ƎŞƴŞǊŀƭ Ŝƴ ƭΩŀŦŦƛƴŀƴǘΦ 

A l'intérieur des "zones de présomption de prescriptions archéologiques", selon les seuils définis par arrêté 

préfectoral, les seuils initiaux de superficie et de profondeur, pour les travaux d'affouillement, nivellement, 

exhaussement des sols, de préparation du sol ou de plantation d'arbres ou de vignes, d'arrachage ou de 

destruction de souches ou de vignes, de création de retenue d'eau ou de canaux d'irrigation peuvent être 

réduits. 

[Ŝǎ ŎŀǘŞƎƻǊƛŜǎ ŘŜ ǘǊŀǾŀǳȄ ŎƻƴŎŜǊƴŞŜǎ ǎƻƴǘ Υ ƭŜǎ ȊƻƴŜǎ ŘΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ ŎƻƴŎŜǊǘŞ όZAC) et les lotissements 

ŀŦŦŜŎǘŀƴǘ ǳƴŜ ǎǳǇŜǊŦƛŎƛŜ ǎǳǇŞǊƛŜǳǊŜ Ł о ƘŀΣ ƭŜǎ ŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘǎ ǎƻǳƳƛǎ Ł ŞǘǳŘŜ ŘΩƛƳǇŀŎǘΣ ŎŜǊǘŀƛƴǎ ǘǊŀǾŀǳȄ ŘΩŀŦπ

fouillement soumis à déclaration préalable et les travaux sur immeubles classés au titre des Monuments 

Historiques (livre V, article R. 523-4). 

 

FIGURE 26 : LOCALISATION DES MONUMENTS HISTORIQUES (SOURCE : EIE SCOT AUXERROIS) 
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5ŀƴǎ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŘŜ ƭŀ /ƻƳƳǳƴŀǳǘŞ ŘΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩ!ǳȄŜǊǊƻƛǎΣ ƭŜǎ ȊƻƴŜǎ ŘŜ ǇǊŞǎƻƳǇǘƛƻƴ ŘŜ ǇǊŜǎŎǊƛǇπ

ǘƛƻƴ ŀǊŎƘŞƻƭƻƎƛǉǳŜ ǎƻƴǘ ƭƻŎŀƭƛǎŞŜǎ ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜƳŜƴǘ Řŀƴǎ ƭŜǎ ǎŜŎǘŜǳǊǎ ǳǊōŀƴƛǎŞǎ ƭŜ ƭƻƴƎ ŘŜ ƭΩ¸ƻƴƴŜΦ 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

FIGURE 27 : ZPPA (SOURCE : EIE SCOT) 
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FORCES ς POTENTIALITÉS FAIBLESSES ς CONTRAINTES ET PROBLÉMATIQUES 

- Des paysages variés (vignoble, bocage, forêts, mi-
ƭƛŜǳȄ ƘǳƳƛŘŜǎΧύ 
- Un relief vallonné offrant de nombreux points de 
vue intéressants 
- ¦ƴ ǇŀǘǊƛƳƻƛƴŜ ǊƛŎƘŜΣ ǉǳƛ ŎƻƴǘǊƛōǳŜ Ł ƭΩŀǘǘǊŀŎǘƛǾƛǘŞ 
touristique 
- De nombreux éléments patrimoniaux protégés 
(sites et monuments classés/inscrits) 
- Un Plan Départemental des Itinéraires Pédestres 
et de Randonnées qui favorise la découverte des 
paysages 
- Une agriculture diversifiée et fortement implan-
tée sur le territoire 
- Des réseaux de circuits courts (vente directe de 
produits locaux et/ou BIO) déjà en place sur le ter-
ritoire 

- Une disparition progressive de certaines struc-
tures paysagères emblématiques (bocage, prairies) 
au profit des grandes cultures 
- Un manque de valorisation de certains monu-
ments 
 

OPPORTUNITÉS MENAGES 

- [ΩŜȄƛǎǘŜƴŎŜ ŘŜ ǇŞǊƛƳŝǘǊŜǎ ŘŜ ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴ Řǳ ǇŀǘǊƛπ
moine classé et inscrit favorisant la mise en valeur 
du patrimoine 
- Des sentiers de randonnées et le Plan Départe-
mental des Itinéraires de Promenade et de Ran-
ŘƻƴƴŞŜ ǇƻǳǾŀƴǘ ŎƻƴǎǘƛǘǳŜǊ ƭŀ ōŀǎŜ ŘΩǳƴŜ ǊŞŦƭŜȄƛƻƴ 
ǎǳǊ ƭŀ ŎǊŞŀǘƛƻƴ ŘΩƛǘƛƴŞǊŀƛǊŜǎ ŘŜ ŘŞŎƻǳǾŜǊǘŜ 
- Une agriculture qui progresse vers les modes de 
culture biologique 
- Une stratégie et des actions qui viennent renfor-
cer le recours aux réseaux de circuits courts 

- ¦ƴ ǊƛǎǉǳŜ ŘŜ ŦŜǊƳŜǘǳǊŜ ŘŜǎ ǇŀȅǎŀƎŜǎ Ŝƴ Ŏŀǎ ŘΩŀōπ
ǎŜƴŎŜ ŘΩŀŎǘƛƻƴǎ ŘŜ ǇǊŞǎŜǊǾŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ƳƛƭƛŜǳȄ όōƻŎŀπ
gers notamment) 
- ¦ƴ ǊƛǎǉǳŜ ŘΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ ŦǳǘǳǊŜ ŘŜǎ côteaux pou-
vant entraîner une fermeture des perspectives vi-
suelles 
- Une urbanisation accélérée pouvant entraîner un 
risque de dégradation des silhouettes villageoises 
et des entrées de villes/bourgs 
- Un risque de dévalorisation du petit patrimoine 
dans ƭŜ Ŏŀǎ ŘΩǳƴŜ ǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ Ƴŀƭ ƳŀƞǘǊƛǎŞŜ 

Enjeux pour le territoire 

- Valoriser les paysages via la protection des milieux et des points de vue 
-  Valoriser le patrimoine via un traitement qualitatif des abords des monuments, des réflexions sur 
ƭΩŞŎƭŀƛǊŀƎŜ et une desserte par les circulations douces et les itinéraires de découverte 
- Veiller à la bonne intégration paysagère des nouvelles constructions 
- Encourager et poursuivre les actions engagées pour la progression des réseaux de circuits courts 

FIGURE 28 : AFOM ς PAYSAGE ET PATRIMOINE 
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2.1.3 Biodiversité et trame verte et bleue 
La région Bourgogne Franche-Comté est relativement riche du point de vue de la biodiversité du fait de la 

mosaïque des milieux la composant. Ainsi le quart du territoire régional est inscrit à divers inventaires ou 

ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴǎ Ŝǘ ƭŀ ǾŀǊƛŞǘŞ ŘŜǎ ƳƛƭƛŜǳȄ Ŝǎǘ Ł ƭΩƻǊƛƎƛƴŜ ŘŜ ƭŀ ƎǊŀƴŘŜ ŘƛǾŜǊǎƛǘŞ Ŝǘ ǊƛŎƘŜǎǎŜ ŘŜǎ ǇŀȅǎŀƎŜǎ ŘŜ ƭŀ ǊŞƎƛƻƴΦ 

¢ƻǳǎ ƭŜǎ ƳƛƭƛŜǳȄ ŎŀǊŀŎǘŞǊƛǎǘƛǉǳŜǎ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ǊŞƎƛƻƴŀƭŜ ƴŜ ǎƻƴǘ Ǉŀǎ ǊŜǇǊŞǎŜƴǘŞǎ ǎǳǊ ƭΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴΦ Lƭ ŜȄƛǎǘŜ 

ƴŞŀƴƳƻƛƴǎ ƭƻŎŀƭŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ȊƻƴŜǎ ǘǊŝǎ ǊƛŎƘŜǎ Ł ŜƴƧŜǳȄ ŦƻǊǘǎ όǇƻǳǊ ǳƴ ŘŜǎŎǊƛǇǘƛŦ Ǉƭǳǎ ŘŞǘŀƛƭƭŞ ǎŜ ǊŞŦŞǊŜǊ Ł ƭΩŞǾŀπ

ƭǳŀǘƛƻƴ ŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘŀƭŜ Řǳ t/!9¢ύΦ 5Ŝ ǇƭǳǎΣ ƭŜ ƳŀƴǉǳŜ ŘŜ ŘƻƴƴŞŜǎ ǎǳǊ ƭΩŀƎƎƭƻƳŞration est important. 

!ƛƴǎƛΣ ǳƴŜ ǎǘǊŀǘŞƎƛŜ ōƛƻŘƛǾŜǊǎƛǘŞ Ǿŀ şǘǊŜ ƭŀƴŎŞŜ ǎǳǊ ƭΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴΣ ŀǾŜŎ ǇƻǳǊ ǇǊŜƳƛŝǊŜ ŞǘŀǇŜ ƭΩŜǎǘƛƳŀǘƛƻƴ ŘŜ 

la biodiversité afin de pouvoir chiffrer sa richesse et de définir les enjeux de préservation. 

Des zonages réglementaires de protection et de gestion de la biodiversité qui témoignent de la qualité 

écologique du territoire 

[Ŝ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŘŜ ƭŀ /ƻƳƳǳƴŀǳǘŞ ŘΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩ!ǳȄŜǊǊƻƛǎ ŎƻƳǇǘŜ Υ 

ω 2 sites Natura 2000 ; 

ω 1 Arrêté de Protection Biotope (APPB) ; 

ω 3 sites gérés par le CoƴǎŜǊǾŀǘƻƛǊŜ ŘΩ9ǎǇŀŎŜǎ bŀǘǳǊŜƭǎ ŘŜ .ƻǳǊƎƻƎƴŜ ; 

ω 13 sites classés ZNIEFF de type I ; 

ω 4 sites classés ZNIEFF de type II. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

  

FIGURE 29 : ZONAGES LIES AU PATRIMOINE NATUREL (SOURCE : CAA; DREAL) 
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Des sites Natura нллл Ǿƛǎŀƴǘ ƭŀ ǇǊŞǎŜǊǾŀǘƛƻƴ ŘŜǎ Ƙŀōƛǘŀǘǎ ŘΩƛƴǘŞǊşǘ 

Le réseau Natura 2000 est un ensemble de sites naturels européens, terrestres et marins, identifiés pour la 

rareté ou la fragilité des espèces sauvages, animales ou végétales, et de leurs habitats. Il correspond à deux 

types de sites : 

ω [Ŝǎ ȊƻƴŜǎ ŘŜ ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴǎ ǎǇŞŎƛŀƭŜǎ ό½t{ύΣ Ǿƛǎŀƴǘ ƭŀ ŎƻƴǎŜǊǾŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŜǎǇŝŎŜǎ ŘΩƻƛǎŜŀǳȄ ǎŀǳǾŀƎŜǎ ŦƛƎǳπ

Ǌŀƴǘ Ł ƭΩŀƴƴŜȄŜ L ŘŜ ƭŀ 5ƛǊŜŎǘƛǾŜ ϦhƛǎŜŀǳȄϦ Τ ǇƻǳǊ ŘŞǘŜǊƳƛƴŜǊ ŎŜǎ ǎƛǘŜǎΣ ǳƴ ƛƴǾŜƴǘŀƛǊŜ ŀǾŀƛǘ ŞǘŞ ǊŞŀƭƛǎŞΣ 

dénommé ZICO, Zones ŘΩLƳǇƻǊǘŀƴŎŜ ǇƻǳǊ ƭŀ /ƻƴǎŜǊǾŀǘƛƻƴ ŘŜǎ hƛǎŜŀǳȄΦ 

ω Les zones spéciales de conservation (ZSC), visant la conservation des habitats, des espèces animales 

et végétales figurant aux annexes I et II de la Directive "Habitats". Certains sites sont désignés sites 

ŘΩƛƳǇƻǊǘŀƴŎŜ ŎƻƳƳǳƴŀǳǘŀƛǊŜ ό{L/ύ ŀǾŀƴǘ ŘΩşǘǊŜ ŘŞǎƛƎƴŞǎ ½{/Φ 

/Ŝǎ ǎƛǘŜǎ ōŞƴŞŦƛŎƛŜƴǘ ŘΩǳƴŜ ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴ ǊŜƴŦƻǊŎŞŜ Υ ǘƻǳǘ ǇǊƻƧŜǘ ǎǳǎŎŜǇǘƛōƭŜ ŘŜ ƭŜǳǊ ǇƻǊǘŜǊ ŀǘǘŜƛƴǘŜ Řƻƛǘ ŦŀƛǊŜ 

ƭΩƻōƧŜǘ ŘΩǳƴŜ ŞǾŀƭǳŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ƛƴŎƛŘŜƴŎŜǎ bŀǘǳǊŀ нлллΦ 5Ŝ ǇƭǳǎΣ ŎŜǎ ǎƛǘŜǎ ŘƛǎǇƻǎŜƴǘ ƻǳ ŘƛǎǇƻǎŜǊƻƴǘ Ł ǘŜǊƳŜ ŘΩǳƴ 

5ƻŎǳƳŜƴǘ ŘΩhōƧŜŎǘƛŦǎ ǉǳƛ ǇǊŞŎƛǎŜ ƭŜǎ ŀŎǘƛǾƛǘŞǎ Ŝǘκƻǳ ƻŎŎǳǇŀǘƛƻƴǎ Řǳ ǎƻƭ ƛƴǘŜǊŘƛǘŜǎΣ ǊŞƎƭŜƳŜƴǘŞŜǎ ƻǳ ŦŀǾƻǊƛπ

ǎŞŜǎΦ /ŜǇŜƴŘŀƴǘΣ ŎŜǎ ǎƛǘŜǎ bŀǘǳǊŀ нллл ƴŜ ǎƻƴǘ Ǉŀǎ ŘŜǎ ζ ǎŀƴŎǘǳŀƛǊŜǎ ŘŜ ƴŀǘǳǊŜ η ŘΩƻǴ ƭΩƘƻƳƳŜ ǎŜǊŀƛǘ ŜȄŎƭǳΦ 

Parfois, certaines aŎǘƛǾƛǘŞǎ ŘƻƛǾŜƴǘ ƳşƳŜ şǘǊŜ ŦŀǾƻǊƛǎŞŜǎ ǇŀǊŎŜ ǉǳΩŜƭƭŜǎ ǎƻƴǘ ƴŞŎŜǎǎŀƛǊŜǎ Ł ƭŀ ŎƻƴǎŜǊǾŀǘƛƻƴ 

des habitats ou des espèces concernés. 

[Ŝ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŘŜ ƭŀ /ƻƳƳǳƴŀǳǘŞ ŘΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩ!ǳȄŜǊǊƻƛǎ ǊŜŎŜƴǎŜ 3 sites Natura 2000 concernés par la 

Directive Habitat (Zones Spéciales de Conservation).  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

FIGURE 30 : LOCALISATION DES SITES NATURA 2000 ET DES SITES ARRETES DE PROTECTION DE BIOTOPE (SOURCE : EIE PLUIHM) 
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ω ζ [ŀƴŘŜǎ Ŝǘ ǘƻǳǊōƛŝǊŜǎ Řǳ .ƻƛǎ ŘŜ ƭŀ .ƛŎƘŜ η όCwнсллффлύ  

/Ŝ ǎƛǘŜ ŘΩǳƴŜ ǎǳǇŜǊŦƛŎƛŜ ŘŜ ооф Ƙŀ ŀ ŞǘŞ ŎƭŀǎǎŞ ŎƻƳƳŜ Şǘŀƴǘ ǳƴŜ ½{/ ǎǳƛǘŜ Ł ƭΩŀǊǊşǘŞ Řǳ нсκлоκнлмрΦ ζ [Ŝǎ 

tourbières, implantées en fond d'un vallon marécageux, accueillent des espèces hautement spécialisées 

(Sphaignes) à l'engorgement des sols et dont certaines sont rares en Bourgogne (Rossolis, Osmonde royale, 

Bruyère à quatre angles, Rhynchospore blanc...). Leur intérêt est renforcé par la présence d'espèces océa-

niques en limite géographique Est (Ajonc nain, Piment royal...). Les landes sèches à Bruyère développées sur 

matériaux sableux pauvres sont colonisées par des espèces protégées en Bourgogne (Persil des montagnes, 

Bruyère cendré) et rares (Spiranthe d'été). Les zones marécageuses et tourbeuses évoluent spontanément 

vers le boisement et la fermeture du milieu. Il en résulte un assèchement et la disparition des stades jeunes 

les plus dynamiques et de leur flore associée. Les landes sèches sont des milieux instables qui évoluent vers 

la forêt à l'échelle de 30-40 ans. Les espèces qui les composent (Bruyère cendrée, Persil des montagnes) sont 

des pionnières qui recherchent la lumière et qui disparaissent quand le milieu s'embroussaille. L'exploitation 

des boisements avec des engins lourds occasionne des dégâts immédiats importants sur la flore en place et 

la circulation de l'eau. De même, la plantation des zones tourbeuses ou des landes sèches avec des résineux 

serait très préjudiciable à ces milieux. Les plantations en périphérie de ces milieux entraînent également la 

colonisation des résineux dans les zones tourbeuses et les landes sèches. Quelques dépôts de gravats locali-

sés provenant des travaux dans les zones d'activité et les lotissements proches sont constatés » (INPN). 

ω tŜƭƻǳǎŜǎΣ ŦƻǊşǘǎ Ŝǘ Ƙŀōƛǘŀǘǎ Ł ŎƘŀǳǾŜǎ-ǎƻǳǊƛǎ Řǳ ǎǳŘ ŘŜ ƭŀ ǾŀƭƭŞŜ ŘŜ ƭΩ¸ƻƴƴŜ et de ses affluents 

(FR2600974). 

Fin 2018, le site FR2600974 « Pelouses, forêts et habitats à chauves-ǎƻǳǊƛǎ Řǳ ǎǳŘ ŘŜ ƭŀ ǾŀƭƭŞŜ ŘŜ ƭΩ¸ƻƴƴŜ Ŝǘ 

de ses affluents » a été créé par fusion des sites Natura 2000 : 

- FR2600962 « Pelouses associées aux massifs forestiers des plateaux de basse Bourgogne » 

- FR2600974 ζ tŜƭƻǳǎŜǎ Ŝǘ ŦƻǊşǘǎ ŎŀƭŎƛŎƻƭŜǎ ŘŜǎ ŎƻǘŜŀǳȄ ŘŜ ƭŀ /ǳǊŜ Ŝǘ ŘŜ ƭΩ¸ƻƴƴŜ Ŝƴ ŀƳƻƴǘ ŘŜ ±ƛƴŎŜƭƭŜǎ 

» 

A ces sites ont également été rattachés deux entités des sites régionaux à chauves-souris : 

- FR2601012« Gîtes et habitats à chauves-souris de Bourgogne » -Entité du Serein 

- FR2600975 « Cavités à chauves-souris de Bourgogne » -Carrières souterraines de Mailly-la-Ville 

/Ŝ ǎƛǘŜ bŀǘǳǊŀ нллл ƻŎŎǳǇŜ плтлƘŀ Řƻƴǘ нрт ǎǳǊ ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŀǳǘŞ ŘΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴΦ Lƭ ǊŜŎƻǳǇŜ р 9t/LΦ Lƭ Ŝǎt 

issu de la fusion de 4 sites Natura 2000 fin 2018. Il est ainsi composé de plusieurs entités. Les pelouses et 

landes sèches sont distribuées sur les sols calcaires des plateaux et des hauts de pente. Elles occupent une 

faible surface. Elles composent une mosaïque de milieux plus ou moins fermés accueillant de nombreuses 

plantes méditerranéo-montagnardes. Du fait des conditions de sécheresse et la faible épaisseur des sols, les 

ǇŜƭƻǳǎŜǎ ŀōǊƛǘŜƴǘ ǳƴ ŎƻǊǘŝƎŜ ŘΩŜǎǇŝŎŜǎ ǾŞƎŞǘŀƭŜǎ ƻǊƛƎƛƴŀƭŜǎΣ Řƻƴǘ ŘŜ ƴƻƳōǊŜǳǎŜǎ orchidées. Les pentes plus 

ensoleillées constituent un lieu de vie idéal pour de nombreux reptiles et papillons comme le damier de la 

{ǳŎŎƛǎŜΦ /ŜǘǘŜ ƳƻǎŀƠǉǳŜ ŘΩƘŀōƛǘŀǘǎ Ŝǎǘ ƴŞŎŜǎǎŀƛǊŜ Ł ŎŜǊǘŀƛƴŜǎ ŜǎǇŝŎŜǎ ŘŜ ŎƘŀǳǾŜǎ-souris qui y trouvent un 

lieu de chasse ŘŜ ǇǊŞŘƛƭŜŎǘƛƻƴ ŎƻƳƳŜ ƭŜ DǊŀƴŘ wƘƛƴƻƭƻǇƘŜΦ [ΩŜƴƧŜǳ ǎǳǊ ŎŜ ƳƛƭƛŜǳ Ŝǎǘ ŦƻǊǘΦ 9ƴ ŜŦŦŜǘΣ Ŝƴ ŀōǎŜƴŎŜ 

ŘΩŜƴǘǊŜǘƛŜƴǎ ǇŀǊ ŘŜǎ ǇǊŀǘƛǉǳŜǎ ŀƎǊƻǇŀǎǘƻǊŀƭŜǎΣ ƭŜǎ ǇŜƭƻǳǎŜǎ ƻƴǘ ǘŜƴŘŀƴŎŜ Ł ǎŜ ŦŜǊƳŜǊ ǾŜǊǎ ǳƴ ǎǘŀŘŜ ōƻƛǎŞ 

souvent par les semis des pins limitrophes. De plus, ce milieu fragile est assez sensible au piétinement. 

Les milieux forestiers sont riches en espèces, et sont notamment favorables aux chauves-souris. Ces forêts 

sont dans un bon état de conservation et proches de ce qui pourrait être leur état naturel. Les hêtraies et les 

chênaies représentent la majeure partie des milieux forestiers. Sur les versants exposés nord sont présents 

des hêtraies-charmaies, sur les pentes sud plutôt des chênaies pubescentes. Les forêts de ravn à tilleuls et 

érables sur éboulis calcaires grossiers, et les chênaies prédonculés en fond de combe sont plus localisées. Un 
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important cortège de chauve-ǎƻǳǊƛǎ Ŝǎǘ ǊŜŎŜƴǎŞ Řŀƴǎ ƭŜǎ ƳƛƭƛŜǳȄ ŦƻǊŜǎǘƛŜǊǎ Υ мм ŜǎǇŝŎŜǎ Řƻƴǘ п ŘΩƛƴǘŞǊşǘ ŎƻƳπ

munautaire. Certaines utilisent les boisements uniquement pour ǎΩȅ ƴƻǳǊǊƛǊ όDǊŀƴŘ aǳǊƛƴΣ tŜǘƛǘ ǊƘƛƴƻπ

ƭƻǇƘŜΧύΣ ŘΩŀǳǘǊŜǎ ƭŜǎ ŜȄǇƭƻƛǘŜƴǘ ǘƻǳǘ ŀǳ ƭƻƴƎ ŘŜ ƭŜǳǊ ŎȅŎƭŜ ŘŜ ǾƛŜ ό.ŀǊōŀǎǘŜƭƭŜ ŘΩ9ǳǊƻǇŜΣ [ǳŎŀǊƴŜ ŎŜǊŦ-ǾƻƭŀƴǘΧύ  

Les éboulis, les falaises et les pentes rocailleuses sont des milieux dispersés et de faible superficie hébergeant 

des espèces spécialisées tels que certains reptiles. Les secteurs ensoleillés comme les secteurs les plus om-

bragés et humides constituent le refuge de nombreuses plantes spécifiques et rares de Bourgogne. Ces mi-

lieux sont relativement stables. 

Les cavités à chauve-ǎƻǳǊƛǎ ƴŀǘǳǊŜƭƭŜƳŜƴǘ ǇǊŞǎŜƴǘŜǎ ŀǳ ōƻǊŘ ŘŜ ƭΩ¸ƻƴƴŜ Ŝǘ ƭŜǎ ŎŀǊǊƛŝǊŜǎ ŎƻƴǎǘƛǘǳŜƴǘ ŘŜǎ ƎƞǘŜǎ 

ŘŜ ǊŜǇǊƻŘǳŎǘƛƻƴ Ŝǘ ŘΩƘƛǾŜǊƴŀƎŜ ǇƻǳǊ ōƻƴ ƴƻƳōǊŜ ŘŜ ŎƘŀǳǾŜǎ-souris, dont le Grand-Rhinolophe. La fréquen-

tation humaine pendant ces périodes sensibles Ŝǎǘ Ł ǎǳǊǾŜƛƭƭŜǊΣ ŘŜ ƳşƳŜ ǉǳŜ ƭŜǎ ŜŦŦƻƴŘǊŜƳŜƴǘǎ ǉǳΩƛƭǎ Ŏŀǳπ

ǎŜƴǘΦ [Ŝǎ ŜŦŦƻƴŘǊŜƳŜƴǘǎ ǇŜǳǾŜƴǘ ŀǳǎǎƛ şǘǊŜ ƴŀǘǳǊŜƭǎΦ [Ŝ ƴƻƳōǊŜ ŘŜ ǎƛǘŜǎ ŘΩŀŎŎǳŜƛƭ ŘŜǎ ŎƘŀǳǾŜǎ-souris est 

ŘƻƴŎ ƳŜƴŀŎŞ ǇŀǊ ŘŜ ƴƻƳōǊŜǳȄ ŦŀŎǘŜǳǊǎΣ ƭΩƛǎƻƭŀǘƛƻƴ Ŝǘ ƭΩŀƳŞƭƛƻǊŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ōŃǘƛƳŜƴǘǎ ǇǳōƭƛŎǎ Ŝǘ privés en est 

un autre. 

ω Cavités à chauves-souris en Bourgogne (FR2600975) 

Ce site est constitué par un ensemble de grottes et de cavités naturelles et artificielles réparties sur les dé-

partements de la Côte d'Or, de l'Yonne et de la Nièvre et présentant un très grand intérêt pour la reproduc-

tion et l'hibernation de nombreuses espèces de Chiroptères. A noter la présence du Rhinolophe euryale sur 

les cavités de Mâlain à Ancey et du Minioptère de Schreibers à la Grotte du Contard. Il est composé de 5 " 

entités " réparties sur 11 communes et ce, sur toute la Bourgogne. Chaque entité présentant une à plusieurs 

cavités. 

En France, toutes les espèces de chauves-souris sont intégralement protégées sur le territoire national et 

considérées comme prioritaires en Europe. Au sein des périmètres de ce site Natura 2000 FR2600975, il a 

été noté la présence de 15 espèces de chauves-souris dont 8 sont d'intérêt européen. Toutes sont présentes 

en hibernation et 5 espèces de chauves-souris sont concernées par des gîtes de mise bas. 

Le type d'habitat principal du site Natura 2000 FR2600975 est inscrit à l'annexe I de la Directive " Habitats, 

Faune-Flore " sous l'intitulé " Grottes non exploitées par le tourisme ". Cet habitat est de très grande impor-

tance pour la conservation d'espèces d'intérêt européen de la même directive (chauves-souris, amphi-

biens...). 

Le type d'habitat principal du site Natura 2000 FR2600975 est inscrit à l'annexe I de la Directive " Habitats, 

Faune-Flore " sous l'intitulé " Grottes non exploitées par le tourisme ". Cet habitat est de très grande impor-

tance pour la conservation d'espèces d'intérêt européen de la même directive (chauves-souris, amphibiens... 

Des Arrêtés Préfectoraux de Protection de Biotope (APPB) qui réglementent les activités dans les sites 

concernés 

[ϥ!ǊǊşǘŞ tǊŞŦŜŎǘƻǊŀƭ ŘŜ tǊƻǘŜŎǘƛƻƴ ŘŜ .ƛƻǘƻǇŜ ό!tt.ύ Ŝǎǘ ǇǊƛǎ ǇŀǊ ƭŜ ǇǊŞŦŜǘ Ŝƴ ŀǇǇƭƛŎŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŀǊǘƛŎƭŜ w пмм-15 

Řǳ ŎƻŘŜ ŘŜ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘΦ [ΩƻōƧŜŎǘƛŦ Ŝǎǘ ŘŜ ǘŜƴŘǊŜ ζ Ł ŦŀǾƻǊƛǎŜǊ ƭŀ ŎƻƴǎŜǊǾŀǘƛƻƴ ŘŜ ōƛƻǘƻǇŜǎ ƴŞŎŜǎǎŀƛǊŜǎ Ł 

ƭΩŀƭƛƳŜƴǘŀǘƛƻƴΣ Ł ƭŀ ǊŜǇroduction, au repos ou à la survie de ces espèces". Il interdit ou réglemente les activités 

ǇƻǳǊ ǇǊƻǘŞƎŜǊ ƭŜ ƳƛƭƛŜǳ ŀōǊƛǘŀƴǘ ƭŜ ōƛƻǘƻǇŜΦ Lƭ Ŧŀƛǘ ƭΩƻōƧŜǘ ŘΩǳƴŜ ǇǳōƭƛŎƛǘŞ ƭŞƎŀƭŜ Ŝǘ Ŝǎǘ ŎƻƴǎǳƭǘŀōƭŜ Ŝƴ ǇǊŞŦŜŎǘǳǊŜ 

et en mairie. Les mesures de protection imposées sont définies dans chacun des décrets préfectoraux les 

instituant. 

[Ŝ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŘŜ ƭŀ /ƻƳƳǳƴŀǳǘŞ ŘΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩ!ǳȄŜǊǊƻƛǎ ŎƻƳǇǘŜ м !tt. ǉǳƛ ǊŜŎƻǳǾǊŜ птΦпф Ƙŀ Υ ƛƭ 

ǎΩŀƎƛǘ ŘŜ ƭŀ ζ ǾŀƭƭŞŜ ǘƻǳǊōŜǳǎŜ ŘŜ ƭŀ .ƛŎƘŜ η ǎƛǘǳŞŜ ǎǳǊ ƭŜǎ ŎƻƳƳǳƴŜǎ ŘΩ!ǇǇƻƛƎƴȅ Ŝǘ .ǊŀƴŎƘŜǎΦ 5ΩǳƴŜ ǎǳǇŜǊŦƛŎƛŜ 
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de 47,49 ha, ce site a été créé le 14/01/1988 afin de protéger des espèces animales (lézard vert, vipère pé-

liade) et des espèces végétales (Rossolis à feuilles rondes, Pyrole à feuilles rondes, Saule rampant, Piment 

royal). 

ω Trois ǎƛǘŜǎ ƎŞǊŞǎ ǇŀǊ ƭŜ /ƻƴǎŜǊǾŀǘƻƛǊŜ ŘΩ9ǎǇŀŎŜǎ bŀǘǳǊŜƭǎ ŘŜ ƭŀ wŞƎƛƻƴ .ƻǳǊƎƻƎƴŜ 

[Ŝǎ /ƻƴǎŜǊǾŀǘƻƛǊŜǎ ŘΩŜǎǇŀŎŜǎ ƴŀǘǳǊŜƭǎ ŎƻƴǘǊƛōǳŜƴǘ Ł ǇǊŞǎŜǊǾŜǊ ƭŜ ǇŀǘǊƛƳƻƛƴŜ ƴŀǘǳǊŜƭ Ŝǘ ǇŀȅǎŀƎŜǊ ǇŀǊ ƭŜǳǊ 

approche concertée et leur ancrage territorial. En Bourgogne, 2921 sites naturels couvrant 152788 ha sont 

ƎŞǊŞǎ ǎǳǊ ǇǊŝǎ ŘŜ оллл ŎƻƳƳǳƴŜǎΦ [Ŝǎ ŀŎǘƛƻƴǎ Řǳ /9b ǎƻƴǘ ƻǊƛŜƴǘŞŜǎ ǎǳǊ ƭŀ ƳŀƞǘǊƛǎŜ ŦƻƴŎƛŝǊŜ Ŝǘ ŘΩǳǎŀƎŜΦ !Ŧƛƴ 

ŘŜ ǇǊŞǎŜǊǾŜǊ ŎŜǎ ŜǎǇŀŎŜǎ ǘƻǳǘ Ŝƴ ǇǊŜƴŀƴǘ Ŝƴ ŎƻƳǇǘŜ ƭŜǎ ŜƴƧŜǳȄ ŘŜ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘΣ ƭŜ /9b ǎΩŀǇǇǳƛŜ ǎǳǊ ǳƴŜ 

approche concertée, au plus près des enjeux environnementaux, sociaux et économiques des territoires. 

Nom du site Type de milieux 

La Palotte  Pelouses sèches 

Carrière souterraine de Bailly Gîtes à chauves-souris 

Bois de la Biche (Monéteau) 
Tourbières et marais 
 

FIGURE 31 : SITES GERES PAR LE CEN BOURGOGNE FRANCHE COMTE (SOURCE : DREAL BFC) 

5Ŝǎ ȊƻƴŀƎŜǎ ŘΩƛƴǾŜƴǘŀƛǊŜ ƛŘŜƴǘƛŦƛŀƴǘ ƭŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘΩŜǎǇŝŎŜǎ ŦŀǳƴƛǎǘƛǉǳŜǎ Ŝǘ ŦƭƻǊƛǎǘƛǉǳŜǎ ŘΩƛƴǘŞǊşǘ ŞŎƻƭƻƎƛǉǳŜ 

ω ½ƻƴŜǎ bŀǘǳǊŜƭƭŜǎ ŘΩƛƴǘŞǊşǘ ŞŎƻƭƻƎƛǉǳŜΣ faunistique et floristique (ZNIEFF) 

[ΩƛƴǾŜƴǘŀƛǊŜ ŘŜǎ ȊƻƴŜǎ ƴŀǘǳǊŜƭƭŜǎ ŘΩƛƴǘŞǊşǘ ŞŎƻƭƻƎƛǉǳŜΣ ŦŀǳƴƛǎǘƛǉǳŜ Ŝǘ ŦƭƻǊƛǎǘƛǉǳŜ ό½bL9CCύΣ ƭŀƴŎŞ Ŝƴ мфун ǇŀǊ 

ƭŜ ƳƛƴƛǎǘŝǊŜ ŎƘŀǊƎŞ ŘŜ ƭΩŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘΣ ŀ ǇƻǳǊ ƻōƧŜŎǘƛŦ ŘŜ ƳƛŜǳȄ ŎƻƴƴŀƞǘǊŜ ƭŜ ǇŀǘǊƛƳƻƛƴŜ ƴŀǘǳǊŜƭΣ ƎǊŃŎŜ Ł ǳƴ 

ƛƴǾŜƴǘŀƛǊŜ ŎŀǊǘƻƎǊŀǇƘƛŞ ŘŜǎ ǊƛŎƘŜǎǎŜǎ ŞŎƻƭƻƎƛǉǳŜΣ ŦŀǳƴƛǎǘƛǉǳŜ Ŝǘ ŦƭƻǊƛǎǘƛǉǳŜΦ [ΩƛƴǾŜƴǘŀƛǊŜ ½bL9CC ŎƻƴǎǘƛǘǳŜ ǳƴŜ 

ōŀǎŜ ǎŎƛŜƴǘƛŦƛǉǳŜ ƳŀƧŜǳǊŜ ŘŜ ƭŀ ǇƻƭƛǘƛǉǳŜ ŘŜ ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ƴŀǘǳǊŜ Ŝǘ Ŝǎǘ ŎƻƴǎǳƭǘŞ ƭƻǊǎ ŘŜ ǇǊƻƧŜǘǎ ŘΩŀƳŞƴŀπ

gement du territoire, ainsi que dans ŎŜǊǘŀƛƴǎ ǇǊƻƧŜǘǎ ŘŜ ŎǊŞŀǘƛƻƴ ŘΩŜǎǇŀŎŜǎ ǇǊƻǘŞƎŞǎΦ ¦ƴŜ ƳƻŘŜǊƴƛǎŀǘƛƻƴ ƴŀπ

ǘƛƻƴŀƭŜ ŘŜǎ ½bL9CC ŀ ŘŞōǳǘŞ Ŝƴ мффрΣ ǎǳǊ ƭŀ ōŀǎŜ ŘΩǳƴŜ ƳŞǘƘƻŘŜ ǇǊƻǇƻǎŞŜ ǇŀǊ ƭŜ aǳǎŞǳƳ bŀǘƛƻƴŀƭ ŘΩIƛǎǘƻƛǊŜ 

bŀǘǳǊŜƭƭŜ Ŝǘ ƭΩLƴǎǘƛǘǳǘ CǊŀƴœŀƛǎ ŘŜ ƭΩ9ƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘΣ ŀŦƛƴ ŘŜ ǊŞŀŎǘǳŀƭƛǎŜǊ ƭŜǎ ƛƴǾŜƴǘŀƛǊŜǎ Ŝǘ ŘΩƘƻƳƻƎŞƴŞƛǎŜǊ ƭŜǎ 

ƳŞǘƘƻŘŜǎ Ŝǘ ŎǊƛǘŝǊŜǎ ǳǘƛƭƛǎŞǎ ǇƻǳǊ ƭΩƛŘŜƴǘƛŦƛŎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ½bL9CCΦ [ŀ ŎŀǊǘƻƎǊŀǇƘƛŜ ŘŜǎ ½bL9CC ŀŎǘǳŀƭƛǎŞŜ όнŝƳŜ 

ƎŞƴŞǊŀǘƛƻƴύ Ŝǎǘ ǇǊŞǎŜƴǘŞŜ Řŀƴǎ ŎŜ ŘƻŎǳƳŜƴǘ όŘΩŀǇǊŝǎ ƭŜǎ ŞƭŞƳŜƴǘǎ ŎŀǊǘƻƎǊŀǇƘƛǉǳŜǎ ŘŜ ǘǊŀǾŀƛƭ Řǳ abIbύΦ 

On distingue deux types de ZNIEFF : 

ω [Ŝǎ ½bL9CC ŘŜ ǘȅǇŜ L όǎŜŎǘŜǳǊǎ ŘŜ ƎǊŀƴŘ ƛƴǘŞǊşǘ ŎƻƴŦƛǊƳŞ ōƛƻƭƻƎƛǉǳŜ ƻǳ ŞŎƻƭƻƎƛǉǳŜύ 

ω [Ŝǎ ½bL9CC ŘŜ ǘȅǇŜ LL όƎǊŀƴŘǎ ŜƴǎŜƳōƭŜǎ ƴŀǘǳǊŜƭǎ ǊƛŎƘŜǎ Ŝǘ ǇŜǳ ƳƻŘƛŦƛŞǎΣ ƻŦŦǊŀƴǘ ŘŜǎ ǇƻǘŜƴǘƛŀƭƛǘŞǎ 

biologiques importantes). 

Du point de vue juridique, le zonage ZNIEFF reste un inventaire de connaissance du patrimoine naturel. Il ne 

ŎƻƴǎǘƛǘǳŜ Ǉŀǎ ǳƴŜ ƳŜǎǳǊŜ ŘŜ ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴ ƧǳǊƛŘƛǉǳŜ ŘƛǊŜŎǘŜ Υ ǳƴŜ ȊƻƴŜ ƛƴǾŜƴǘƻǊƛŞŜ ƴŜ ōŞƴŞŦƛŎƛŜ ŘΩŀǳŎǳƴŜ ǇǊƻπ

tection réglementaire. En revanche, il convient de veiller dans ces zones à la présence hautement probable 

ŘΩŜǎǇŝŎŜǎ Ŝǘ ŘΩƘŀōƛǘŀǘǎ ǇǊƻǘŞƎŞǎ ǇƻǳǊ ƭŜǎǉǳŜƭǎ ƛƭ ŜȄƛǎǘŜ ǳƴŜ ǊŝƎƭŜƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ǎǘǊƛŎǘŜΦ 9ƴ ǇǊŀǘƛǉǳŜΣ ƭŀ ŘŞǎƛƎƴŀǘƛƻƴ 

ŘΩǳƴ ǎŜŎǘŜǳǊ Ŝƴ ½bL9CC ƭƛƳƛǘŜ ƭŜǎ ǇƻǎǎƛōƛƭƛǘŞǎ ŘŜ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ǳǊōŀƛƴΣ ƭŜǎ ŎƻƴǘǊŀƛƴǘŜǎ Ŝƴ ½bL9CC ŘŜ type I 

Şǘŀƴǘ ŦƻǊǘŜǎ όǇƭǳǎ ƳƻŘŞǊŞŜǎ Ŝƴ ½bL9CC ŘŜ ǘȅǇŜ LLύΦ 9ƴŦƛƴΣ Řŀƴǎ ƭŜ ŎŀŘǊŜ ŘŜ ƭΩŞƭŀōƻǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ŘƻŎǳƳŜƴǘǎ ŘΩǳǊπ

ōŀƴƛǎƳŜΣ ƭŀ ƧǳǊƛǎǇǊǳŘŜƴŎŜ ǊŀǇǇŜƭƭŜ ǉǳŜ ƭΩŜȄƛǎǘŜƴŎŜ ŘΩǳƴŜ ½bL9CC ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ ŘŜ ƴŀǘǳǊŜ Ł ƛƴǘŜǊŘƛǊŜ ǘƻǳǘ ŀƳŞƴŀπ

gement. 

/ŜǇŜƴŘŀƴǘΣ ƭŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘΩǳƴŜ ½bL9CC Ŝǎǘ ǳƴ ŞƭŞƳŜƴǘ ǊŞǾŞƭŀǘŜǳǊ ŘΩǳƴ ƛƴǘŞǊşǘ ōƛƻƭƻƎƛǉǳŜ ŜǘΣ ǇŀǊ ŎƻƴǎŞǉǳŜƴǘΣ 

ǇŜǳǘ ŎƻƴǎǘƛǘǳŜǊ ǳƴ ƛƴŘƛŎŜ ǇƻǳǊ ƭŜ ƧǳƎŜ ƭƻǊǎǉǳΩƛƭ Řƻƛǘ ŀǇǇǊŞŎƛŜǊ ƭŀ ƭŞƎŀƭƛǘŞ ŘΩǳƴ ŀŎǘŜ ŀŘƳƛƴƛǎǘǊŀǘƛŦ ŀǳ ǊŜƎŀǊŘ ŘŜǎ 

dispositions législatives et règlementaires relatives aux espèces et aux espaces. 
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[Ŝ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŘŜ ƭŀ /ƻƳƳǳƴŀǳǘŞ ŘΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩ!ǳȄŜǊǊƻƛǎ ŎƻƳǇǊŜƴŘ мо ½bL9CC ŘŜ ǘȅǇŜ мΣ Ŝǘ п ½bL9CC 

ŘŜ ǘȅǇŜ нΦ Lƭ ǎΩŀƎƛǘ ŘŜ ½bL9CC ŘŜ ŘŜǳȄƛŝƳŜ ƎŞƴŞǊŀǘƛƻƴΦ [Ŝ ǇǊƻŎŜǎǎǳǎ ŘŜ ƳƻŘŜǊƴƛǎŀǘƛƻƴ ǇƻǳǊǊŀƛǘ ƛƴŘǳƛǊŜ ǳƴŜ 

modification des zonages (suppression ou extension de ZNIEFF, voire fusion entre plusieurs ZNIEFF). 

Code SPN Nom Communes 

260030424 RUISSEAU DE LA BAULCHE 

Perrigny, Escamps, Villefargeau, 

Chevannes, Saint-Georges-sur-Baul-

che, Monéteau 

260008540 

MASSIF FORESTIER, LANDES 

ET PRAIRIES DU NORD-

OUEST AUXERROIS 

Perrigny, Branches, Charbuy, Appoi-

gny, Saint-Georges-sur-Baulche 

260008524 
BOIS DE MIGE ET BOIS DE LA 

CONGE 
Coulanges-la-Vineuse, Vincelles 

260008537 
BOIS DE TREFONTAINE ET DE 

SAINT-THIBAULT 

Lindry, Villefargeau, Chevannes, 

Saint-Georges-sur-Baulche 

260030114 

COTEAUX ET ANCIENNES 

CARRIERES A CHAMP-SUR-

YONNE, SAINT-BRIS-LE-VI-

NEUX ET VINCELOTTES 

Vincelottes, Saint-Bris-le-Vineux, 

Irancy 

260008531 

COTEAU ET ANCIENNES CAR-

RIERES DE LA 

PERRIERE, CÔTE DE LA 

SOURDE 

Vincelottes, Vincelles, Irancy 

260030428 
GRAVIERES DE LA PLAINE DU 

SAUSSE 
Vincelles, Escolives-Sainte-Camille 

260008546 THUREAU DE SAINT-DENIS 

Bleigny-le-Carreau, Venoy, Monti-

gny-la-Resle, Auxerre, Villeneuve-

Saint-Salves, Monéteau 

260014983 COTEAU EST DE QUENNE Quenne 

260030433 GRAVIERES DE GURGY Gurgy 

260015447 
MEANDRES DE L'YONNE A 

APPOIGNY ET GURGY 
Gurgy, Appoigny, Monéteau 

260008536 
BOIS DE SENOY, VALLEE DU 

BOIS A SAINT-BRIS 
Saint-Bris-le-Vineux, Irancy, Chitry 

260030417 RUISSEAU DE BUCHIN Montigny-la-Resle 

FIGURE 32 : ZNIEEF DE TYPE 1 
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/ƻŘŜ {tb bƻƳ /ƻƳƳǳƴŜǎ 

нсллолпрф 

±![[99 9¢ /h¢9!¦· 59 

[ϥ¸hbb9 59 

/h¦[!bD9{π[!π±Lb9¦{9 ! 

!¦·9ww9 

/ƘŀƳǇǎπǎǳǊπ̧ƻƴƴŜΣ !ǳƎȅΣ 

±ƛƴŎŜƭƻǘǘŜǎΣ ±ƛƴŎŜƭƭŜǎΣ 9ǎŎƻƭƛǾŜǎπ

{ŀƛƴǘŜπ/ŀƳƛƭƭŜΣ {ŀƛƴǘπ.ǊƛǎπƭŜπ±ƛƴŜǳȄΣ 

!ǳȄŜǊǊŜΣ LǊŀƴŎȅ 

нсллолпсф 

±![[99{ 59 [ϥ¸hbb9 9¢ 59 

[! .!¦[/I9 9¢ Chw9¢{ 

!¦¢h¦w 5ϥ!¦·9ww9 

tŜǊǊƛƎƴȅΣ [ƛƴŘǊȅΣ .ƭŜƛƎƴȅπƭŜπ/ŀǊǊŜŀǳΣ 

±ŜƴƻȅΣ 9ǎŎŀƳǇǎΣ ±ƛƭƭŜŦŀǊƎŜŀǳΣ 

/ƘŜǾŀƴƴŜǎΣ DǳǊƎȅΣ aƻƴǘƛƎƴȅπƭŀπ

wŜǎƭŜΣ .ǊŀƴŎƘŜǎΣ /ƘŀǊōǳȅΣ !ǳȄŜǊǊŜΣ 

!ǇǇƻƛƎƴȅΣ ±ƛƭƭŜƴŜǳǾŜπ{ŀƛƴǘπ{ŀƭǾŜǎΣ 

{ŀƛƴǘπDŜƻǊƎŜǎπǎǳǊπ.ŀǳƭŎƘŜΣ 

aƻƴŞǘŜŀǳ 

нсллмпуфс 
a!{{LC{ Chw9{¢L9w{ 5¦ 

{¦5 !¦·9wwhL{ 

/ƻǳƭŀƴƎŜǎπƭŀπ±ƛƴŜǳǎŜΣ ±ƛƴŎŜƭƭŜǎ 

нсллолпрт 
Chw9¢ 59 thb¢LDb¸ 9¢ 

±![[99 5¦ {9w9Lb !±![ 

aƻƴǘƛƎƴȅπƭŀπwŜǎƭŜ 

FIGURE 33 : ZNIEFF DE TYPE 2 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

  

 

FIGURE 34 : CARTE DES ZONES ZONAGES D'INVENTAIRES DU PATRIMOINE NATUREL 
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¦ƴ {ŎƘŞƳŀ 5ŞǇŀǊǘŜƳŜƴǘŀƭ ŘŜǎ 9b{ ŀŘƻǇǘŞ ǊŞŎŜƳƳŜƴǘ ǉǳƛ ǇǊŞŦƛƎǳǊŜ ƭŀ ŘŞƭƛƳƛǘŀǘƛƻƴ ŦǳǘǳǊŜ ŘΩ9ǎǇŀŎŜǎ bŀπ

turels Sensibles 

[Ŝ 5ŞǇŀǊǘŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩ¸ƻƴƴŜ ƴΩŀ Ǉŀǎ ŘŞŦƛƴƛ ŘΩ9ǎǇŀŎŜ bŀǘǳǊŜƭ {ŜƴǎƛōƭŜ Řŀƴǎ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŘŞǇŀǊǘŜƳŜƴǘŀƭΦ ¢ƻǳǘŜπ

ŦƻƛǎΣ ǳƴ {ŎƘŞƳŀ 5ŞǇŀǊǘŜƳŜƴǘŀƭ ŘŜǎ 9ǎǇŀŎŜǎ bŀǘǳǊŜƭǎ {ŜƴǎƛōƭŜǎ ŘŜ ƭΩ¸ƻƴƴŜ ŀ ŞǘŞ ǊŞŎŜƳƳŜƴǘ ŀŘƻǇǘŞ ƭŜ 

17/03/2017 afin de définir les enjeux transversaux du territoire. Les zones à enjeux sur le territoire sont les 

ZNIEFF, les pelouses sèches situées principalement au Sud-Ŝǎǘ ŘΩ!ǳȄŜǊǊŜΣ ƭŜǎ ƳŀǊŜǎ Ŝǘ ƭŜǎ ȊƻƴŜǎ ƘǳƳƛŘŜǎΦ 

Une menace sur les milieux aquatiques sont notamment les pollutions, notamment au niveau du captage 

ŘΩ9ǎŎƻƭƛǾŜǎ-Sainte-Camille. Un autre point de vigilance est le maintien de la trame verte et bleue. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Les inventaires et zonages réglementaires, des appuis pour caractériser les milieux naturels du territoire 

Les inventaires ZNIEFF et les zonages réglementaires tels que les sites Natura 2000 et les APPB, ont permis 

de caractériser les milieux naturels présents dans le territoire et de mettre en évidence la présence de nom-

breuses espèces protégées, patrimoniales ou ordinaires, associées à ces milieux. Ainsi, on retrouve : 

ω Des insectes : le Cerf-volant, le Cuivré des Marais ; 

ω Des amphibieƴǎ Υ ƭŜ /ǊŀǇŀǳŘ ŎƻƳƳǳƴΣ ƭŜ ŎǊŀǇŀǳŘ ŎŀƭŀƳƛǘŜΣ ƭΩ!ƭȅǘŜ ŀŎŎƻǳŎƘŜǳǊΣ ƭŀ {ŀƭŀƳŀƴŘǊŜ ǘŀŎƘŜπ

tée, la Rainette verte ; 

ω Des reptiles : le Lézard vert occidental, la Couleuvre verte et jaune ; 

ω 5Ŝǎ ƳŀƳƳƛŦŝǊŜǎ Υ ƭŜ IŞǊƛǎǎƻƴ ŘΩ9ǳǊƻǇŜΣ ƭŀ aŀǊǘǊŜ ŘŜ ǇƛƴǎΣ ƭŜ /Ƙŀǘ ǎŀǳǾŀƎŜΣ ƭŜ tǳǘƻƛǎ ŘΩ9ǳǊƻǇŜ Τ 

ω Des oiseaux : le Pouillot de Bonelli, le Martin-ǇşŎƘŜǳǊ ŘΩ9ǳǊƻǇŜΣ ƭŜ CŀǳŎƻƴ ŎǊŞŎŜǊŜƭƭŜΣ ƭŜ /ƻǳŎƻǳ ƎǊƛǎΣ 

ƭŜ tƛŎ ǾŜǊǘΣ ƭŜ tƛŎ ŞǇŜƛŎƘŜΣ ƭΩIƛǊƻƴŘŜƭƭŜΣ ƭŀ aŞǎŀƴƎŜ ŎƘŀǊōƻƴƴƛŝǊŜ Τ 

 

FIGURE 35 : SCHEMA DEPARTEMENTAL DES ESPACES NATURELS SENSIBLES (SOURCE : CONSEIL DEPARTEMENTAL DE 

LΩO̧NNE) 
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ω Des chiroptères : le Petit-Rhinolophe, le Grand-Rhinolophe, la .ŀǊōŀǎǘŜƭƭŜ ŘΩ9ǳǊƻǇŜΣ ƭŜ aǳǊƛƴ Ł 

oreilles échancrées, le Murin de Bechstein, le Grand-Murin, la Pipistrelle commune. 

/ŜǘǘŜ ƭƛǎǘŜ ƴΩŜǎǘ Ǉŀǎ ŜȄƘŀǳǎǘƛǾŜΦ !ƛƴǎƛΣ ƭŀ ŘƛǾŜǊǎƛǘŞ ŘŜǎ ƳƛƭƛŜǳȄ ǊŜŎŜƴǎŞǎ ǎǳǊ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ƻŦŦǊŜ ǳƴŜ ǇƭǳǊŀƭƛǘŞ 

ŘΩƘŀōƛǘŀǘǎ ǇǊƻǇƛŎŜǎ Ł ƭŀ faune et la flore. 

La Trame Verte et Bleue 

Définition de la Trame Verte et Bleue 

[ŀ ¢ǊŀƳŜ ±ŜǊǘŜ Ŝǘ .ƭŜǳŜ ό¢±.ύ Ŝǎǘ ǳƴŜ ƳŜǎǳǊŜ ǇƘŀǊŜ Řǳ DǊŜƴŜƭƭŜ ŘŜ ƭΩ9ƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘ ǉǳƛ ǇƻǊǘŜ ζ ƭΩƻōƧŜŎǘƛŦ 

ŘΩŜƴǊŀȅŜǊ ƭŀ ǇŜǊǘŜ ŘŜ ōƛƻŘƛǾŜǊǎƛǘŞ Ŝƴ ǇŀǊǘƛŎƛǇŀƴǘ Ł ƭŀ ǇǊŞǎŜǊǾŀǘƛƻƴΣ Ł ƭŀ ƎŜǎǘƛƻƴ Ŝǘ Ł ƭŀ ǊŜƳƛǎŜ Ŝƴ ōƻƴ Şǘŀǘ ŘŜǎ 

milieux nécessaires aux continuités écologiques, tout en prenant en compte les activités humaines, et no-

ǘŀƳƳŜƴǘ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎΣ Ŝƴ ƳƛƭƛŜǳ ǊǳǊŀƭ ηΦ [ŀ ¢ǊŀƳŜ ǾŜǊǘŜ Ŝǘ ōƭŜǳŜ Ŝǎǘ ǳƴ ƻǳǘƛƭ ŘΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ ŘǳǊŀōƭŜ Řǳ ǘŜǊǊƛπ

ǘƻƛǊŜ ǉǳƛ ǾƛǎŜ Ł όǊŜύŎƻƴǎǘƛǘǳŜǊ ǳƴ ǊŞǎŜŀǳ ŞŎƻƭƻƎƛǉǳŜ ŎƻƘŞǊŜƴǘΣ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻire national, pour per-

ƳŜǘǘǊŜ ŀǳȄ ŜǎǇŝŎŜǎ ŀƴƛƳŀƭŜǎ Ŝǘ ǾŞƎŞǘŀƭŜǎΣ ŘŜ ŎƛǊŎǳƭŜǊΣ ŘŜ ǎΩŀƭƛƳŜƴǘŜǊΣ ŘŜ ǎŜ ǊŜǇǊƻŘǳƛǊŜΣ ŘŜ ǎŜ ǊŜǇƻǎŜǊΦ [ŀ 

¢ǊŀƳŜ ±ŜǊǘŜ Ŝǘ .ƭŜǳŜ Ŝǎǘ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ǳƴ ǾŞǊƛǘŀōƭŜ ƻǳǘƛƭ ŘΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ǉǳƛ ǇƻǊǘŜ ƭΩŀƳōƛǘƛƻƴ 

ŘΩƛƴǎŎǊƛǊŜ ƭŀ ǇǊŞǎŜǊǾŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ōƛƻŘƛǾŜǊǎƛǘŞ Ŝǘ ŘŜǎ ǇŀȅǎŀƎŜǎ Řŀƴǎ ƭŜǎ ŘƻŎǳƳŜƴǘǎ ŘΩǳǊōŀƴƛǎƳŜ ŀŦƛƴ ŘŜ ǇǊƻƳƻǳπ

voir un territoire offrant un cadre de vie préservé.  Ainsi, elle doit être prise en compte dans les documents 

suivants : SCoT, PLUi et PLU. Néanmoins, le SRADDET souligne que la prise en compte de la biodiversité ne 

Řƻƛǘ Ǉŀǎ ǎŜ ŦŀƛǊŜ ǳƴƛǉǳŜƳŜƴǘ Řŀƴǎ ƭŜǎ ŘƻŎǳƳŜƴǘǎ ŘΩǳǊōŀƴƛǎƳŜ Ƴŀƛǎ ŀǳǎǎƛ şǘǊŜ ŀǊǘƛŎǳƭŞŜ ŀǾŜŎ ŘΩŀǳǘǊŜǎ ƻǳǘƛƭǎ 

(outils contractuels, mesures agro-ŜƴǾƛǊƻƴƴŜƳŜƴǘŀƭŜǎΣ ŎƻƴǾŜƴǘƛƻƴǎ ǇƭǳǊƛŀƴƴǳŜƭƭŜǎ ŘΩƻōƧŜŎǘƛŦǎΣ ƭŀōŜƭǎ Ŝǘ Ŏa-

ƘƛŜǊ ŘŜǎ ŎƘŀǊƎŜǎ ŘΩƻǇŞǊŀǘƛƻƴǎΧύ Ŝƴ ǾǳŜ ŘŜ ƎŞƴŞǊŀƭƛǎŜǊ ƭΩƛƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŜƴƧŜǳȄ ŘŜ ōƛƻŘƛǾŜǊǎƛǘŞ ŀǳȄ ŞǘŀǇŜǎ 

ƻǇŞǊŀǘƛƻƴƴŜƭƭŜǎ ŘŜǎ ǇǊƻƧŜǘǎ ŘΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘΦ  

9ƴ ŜŦŦŜǘΣ ƭŀ ¢±. ǇŀǊǘƛŎƛǇŜ ŀǳǎǎƛ Ł ƭΩŀƳŞƭƛƻǊŀǘƛƻƴ Řǳ ŎŀŘǊŜ ŘŜ ǾƛŜΣ ŀǳ ƳŀƛƴǘƛŜƴ ŘŜ ƭŀ ŘƛǾŜǊǎƛǘŞ ǇŀȅǎŀƎŝǊŜ et à 

ƭΩŀǘǘŞƴǳŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ƛƳǇŀŎǘǎ Řǳ ŎƘŀƴƎŜƳŜƴǘ ŎƭƛƳŀǘƛǉǳŜ ǎǳǊ ƭŜǎ ŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ƘǳƳŀƛƴŜǎ Ŝƴ ǇǊŞǎŜǊǾŀƴǘ ƭŜǎ ǎŜǊǾƛŎŜǎ 

rendus par la biodiversité comme la pollinisation ou la régulation des crues.  

La TVB est composé de deux éléments : 

ω La trame verte, qui se compose des formations végétales linéaires ou ponctuelles (alignements 

ŘΩŀǊōǊŜǎΣ ōŀƴŘŜǎ ŜƴƘŜǊōŞŜǎΣ ōƻƛǎΣ ǇǊŀƛǊƛŜǎΦΦΦύΣ Ƴŀƛǎ ŀǳǎǎƛ ŘŜ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ ŜǎǇŀŎŜǎ ƴŀǘǳǊŜƭǎ ƛƳǇƻǊπ

tants pour la préservation de la biodiversité. 

ω La trame bleue, qui est constituée de cours dΩŜŀǳ Řŀƴǎ ƭŜǳǊ ƛƴǘŞƎǊŀƭƛǘŞ ƻǳ ǎŜǳƭŜƳŜƴǘ ǇŀǊǘƛŜƭƭŜƳŜƴǘΣ 

de canaux et de zones humides dont la remise en état ou la préservation présente un intérêt écolo-

gique. 

Plus récemment, la notion de trame noire a été développée. Elle est intégrée dans les enjeux du SRADDET : 

ζ [ŀ Ǉƻƭƭǳǘƛƻƴ ƭǳƳƛƴŜǳǎŜ Ŝǘ ƭŜǎ ζ ǊǳǇǘǳǊŜǎ ŘŜ ƴƻƛǊ η ǎƻƴǘ ƴǳƛǎƛōƭŜǎ Ł ǳƴ ƎǊŀƴŘ ƴƻƳōǊŜ ŘΩŜǎǇŝŎŜǎΣ ŀƴƛƳŀƭŜǎ Ŝǘ 

ǾŞƎŞǘŀƭŜǎΣ Řǳ Ŧŀƛǘ ŘŜǎ ǇŜǊǘǳǊōŀǘƛƻƴǎ ōƛƻƭƻƎƛǉǳŜǎ ǉǳΩŜƭƭŜǎ ƻŎŎŀǎƛƻƴƴŜƴǘΦ /Ŝǎ ŜŦŦŜǘǎ ǎƻƴǘ ƳǳƭǘƛǇƭŜǎ Υ ǊŞŘǳŎǘƛƻƴ 

des aires de répartition, moŘƛŦƛŎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǊŀǇǇƻǊǘǎ ǇǊƻƛŜκǇǊŞŘŀǘŜǳǊ Ŝǘ ŎǊŞŀǘƛƻƴ ŘΩŜŦŦŜǘǎ ζ ōŀǊǊƛŝǊŜ η ŎƻƳǇŀπ

rables à des obstacles physiques. A terme, la pollution lumineuse favorise les espèces généralistes aux dépens 

ŘŜǎ ŜǎǇŝŎŜǎ ǎǇŞŎƛŀƭƛǎŞŜǎ Ŝǘ ǎŜƴǎƛōƭŜǎΦ ηΦ [ΩŀŎǉǳƛǎƛǘƛƻƴ ŘŜ ŘŀǾŀƴǘŀge de connaissances sur le sujet ainsi que 

ƭΩƛƴǘŞƎǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŜƴƧŜǳ Řŀƴǎ ƭŜǎ ŘƻŎǳƳŜƴǘǎ ŘΩǳǊōŀƴƛǎƳŜ ǎƻƴǘ ƭŜǎ ǇǊŜƳƛŝǊŜǎ ŞǘŀǇŜǎ Ł ǊŞŀƭƛǎŜǊΦ 

La trame verte et bleue se compose en deux principaux éléments : 

ω Les réservoirs de biodiversité : espace où la biodiversité est la plus riche et la mieux représentée et 

où les espèces peuvent effectuer tout ou partie de leur cycle de vie et où les habitats naturels peu-

vent assurer leur fonctionnement en ayant notamment une taille suffisante, qui abritent des noyaux 

de populations d'espèces à partir desquels les individus se dispersent ou qui sont susceptibles de 

permettre l'accueil de nouvelles populations d'espèces (Natura 2000, ZNIEFF1, réserve naturelle na-

tionale et régionale) ; 
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ω Les corridors écologiques : voies de déplacement empruntées par la faune et la flore qui relient les 

réservoirs de biodiversité entre eux et qui offrent aux espèces des conditions favorables à leur dé-

placement et à l'accomplissement de leur cycle de vie.  

Ces corridors écologiques représentent les flux de déplacement les plus forts. Les corridors écologiques se 

ƳŀǘŞǊƛŀƭƛǎŜƴǘ ǎƻǳǎ ŘƛŦŦŞǊŜƴǘŜǎ ŦƻǊƳŜǎ Υ [Ŝǎ ŎƻƴǘƛƴǳƛǘŞǎ ŞŎƻƭƻƎƛǉǳŜǎ ŎƻǊǊŜǎǇƻƴŘŜƴǘ Ł ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ ŘŜǎ ǊŞǎŜǊπ

voirs de biodiversité et des corridors écologiques. 

La TVB est également composée : 

ω 5Ωespaces relais : espace intermédiaire entre les éléments de trame verte. En tant que zone de « 

tolérance », elle évite un cloisonnement strict des pôles de biodiversité et corridors, en admettant 

une coexistence des fonctionnalités des espaces. 

ω 5ΩƻōǎǘŀŎƭŜǎ Υ ǇƻƛƴǘǎΣ ŀȄŜǎΣ ŜǎǇŀŎŜǎ ƴǳƛǎŀƴǘ Ł ƭΩƛƴǘŜǊŀŎǘƛƻƴ ŜƴǘǊŜ ƭŜǎ ŞƭŞƳŜƴǘǎ ŘŜ ƭŀ ǘǊŀƳŜ ǾŜǊǘŜ Ŝǘ 

bleue. Ils peuvent être propres à une espèce, une fonction, à une connexion. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

La Trame Verte et Bleue régionale (SRADDET et SRCE) 

Le Schéma Régional d'Aménagement, de Développement Durable et d'Egalite des Territoires (SRADDET) est 

ƭŜ ƴƻǳǾŜŀǳ ŎŀŘǊŜ ŘŜ ƭŀ ǇƭŀƴƛŦƛŎŀǘƛƻƴ ǊŞƎƛƻƴŀƭŜ Ŝƴ ƳŀǘƛŝǊŜ ŘΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜΦ /Ŝ ŘƻŎǳƳŜƴǘ ǎŜ ǾŜǳǘ 

prescriptif et intégrateur de plusieurs documents de planification. Plusieurs des objectifs définis participent 

à la préservation de la biodiversité dont les principaux sont : la zéro artificialisation nette, placer la biodiver-

ǎƛǘŞ ŀǳ ŎǆǳǊ ŘŜ ƭΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘΣ ǇǊŞǎŜǊǾŜǊ ƭŜǎ ŎƻƴǘƛƴǳƛǘŞǎ ŞŎƻƭƻƎƛǉǳŜǎΦ [Ŝǎ ƭƛens entre biodiversité et urba-

nisme sont donc très prégnants et notamment la prise en compte de la biodiversité à toutes les étapes des 

ǇǊƻƧŜǘǎ ŘΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘǎΦ /Ŝǎ ŜƴƧŜǳȄ ǎƻƴǘ ŘŞƧŁ ƛƴǘŞƎǊŞǎ Řŀƴǎ ƭŀ [ƻƛ ǇƻǳǊ ƭŀ ǊŜŎƻƴǉǳşǘŜ ŘŜ ƭŀ ōƛƻŘƛǾŜǊǎƛǘŞΣ ŘŜ 

la nature et ŘŜǎ ǇŀȅǎŀƎŜǎ Řǳ у ŀƻǶǘ нлмс ǉǳƛ ǇǊŞŎƛǎŜ ƭΩŀǇǇƭƛŎŀǘƛƻƴ Řǳ ǇǊƛƴŎƛǇŜ 9ǾƛǘŜǊ-Réduire-Compenser 

(ERC) en introduisant le concept « d'absence de perte nette, voire de gain de biodiversité » (article L163-1). 

 

FIGURE 36 : SCHEMA DES COMPOSANTES DES TRAMES VERTES ET BLEUES (SOURCE : CEMAGREF) 
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[Ŝ {w!559¢ ǇǊŞŎƛǎŜ ζ /ƻƴǎƛŘŞǊŀƴǘ ǉǳŜ ƭΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ Ŝǎǘ ƭΩǳƴŜ ŘŜǎ ŎŀǳǎŜǎ ƳŀƧŜǳǊŜǎ ŘΩŞǊƻǎƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ōƛƻŘƛǾŜǊπ

ǎƛǘŞΣ ƭŜ ƳŀƛƴǘƛŜƴ ŘŜ ƳƛƭƛŜǳȄ ƴŀǘǳǊŜƭǎ ŦƻƴŎǘƛƻƴƴŜƭǎΣ ǇŜǊƳŞŀōƭŜǎ Ŝǘ ƛƴǘŜǊŎƻƴƴŜŎǘŞǎ ǎǳǊ ƭΩŜƴǎŜƳōƭŜ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ 

ǊŞƎƛƻƴŀƭ ŎƻƴǎǘƛǘǳŜ ǳƴ ƻōƧŜŎǘƛŦ ǇǊƛƻǊƛǘŀƛǊŜΦ ηΦ ¦ƴ ŘŜǎ ǇǊŜƳƛŜǊǎ ƭŜǾƛŜǊǎ Ŝǎǘ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ ŘΩŀƳŞƭƛƻrer la connais-

sance régionale de la Trame Verte et Bleue. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Le Schéma Régionale de Cohérence Ecologique de Bourgogne a été approuvé le 16 mars 2015 par le Conseil 

wŞƎƛƻƴŀƭ ŘŜ .ƻǳǊƎƻƎƴŜΦ [ŀ ŎŀǊǘƻƎǊŀǇƘƛŜ Řǳ {w/9 ŀ ŞǘŞ ŞǘŀōƭƛŜ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ Řǳ млл лллŝƳŜΣ ŞŎƘŜƭƭŜ ŎŀǊǘƻƎǊŀπ

ǇƘƛǉǳŜ ǇŜǊǘƛƴŜƴǘŜ ǇƻǳǊ ŘŞŦƛƴƛǊ ŘŜǎ ŜƴƧŜǳȄ ǊŞƎƛƻƴŀǳȄΦ Lƭ ǎΩŀƎƛǘ ŘΩǳƴ ŘƻŎǳƳŜƴǘ ŘŜ ǇƭŀƴƛŦƛŎŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩŀƳŞƴŀƎŜπ

ƳŜƴǘ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ ǊŞƎƛƻƴŀƭŜ ǉǳƛ ŘŞŦƛƴƛǘ ƭŜǎ ƻōƧŜŎǘƛŦǎ Ŝǘ ƭŜǎ ƳƻȅŜƴǎ Ł ƳŜǘǘǊŜ Ŝƴ ǆǳǾǊŜ ǇƻǳǊ ǇǊŞǎŜǊπ

vation et remettre en bon état des continuités écologiques à travers un plan d'action stratégique. Cette po-

litique a pour ambition de concilier la préservation de la nature et le développement des activités humaines, 

en améliorant le fonctionnement écologique des territoires. Elle identifie les continuités écologiques (réser-

voirs de biodiversité et corridors écologiques) à préserver ou remŜǘǘǊŜ Ŝƴ ōƻƴ ŞǘŀǘΣ ǉǳΩŜƭƭŜǎ ǎƻƛŜƴǘ ǘŜǊǊŜǎǘǊŜǎ 

(trame verte) ou aquatiques et humides (trame bleue). 

! ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŘŜ ƭŀ /ƻƳƳǳƴŀǳǘŞ ŘΩ!ƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩ!ǳȄŜǊǊƻƛǎΣ ƭŜ {w/9 ƛŘŜƴǘƛŦƛŜ р ǎƻǳǎ-trames :  

1. La sous-trame aquatique où de nombreux réservoirs de biodiversité sont à préserver. De nombreux 

ƻōǎǘŀŎƭŜǎ Ł ƭΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ ǘŜƭǎ ǉǳŜ ŘŜǎ ǎŜǳƛƭǎ ƻǳ ŘŜǎ ōŀǊǊŀƎŜǎ ǎƻƴǘ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ƛŘŜƴǘƛŦƛŞǎ ǎǳǊ ƭŜǎ ŎƻǳǊǎ 

ŘΩŜŀǳ ; 

 

FIGURE 37 : COMPOSANTES DE LA TVB DU TERRITOIRE DE LA CAA (SOURCE : EIE SCOT GRAND AUXERROIS) 
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2. La sous-trame aquatique où de nombreux réservoirs de biodiversité sont à préserver. De nombreux 

oōǎǘŀŎƭŜǎ Ł ƭΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ ǘŜƭǎ ǉǳŜ ŘŜǎ ǎŜǳƛƭǎ ƻǳ ŘŜǎ ōŀǊǊŀƎŜǎ ǎƻƴǘ ŞƎŀƭŜƳŜƴǘ ƛŘŜƴǘƛŦƛŞǎ ǎǳǊ ƭŜǎ ŎƻǳǊǎ 

ŘΩŜŀǳ Τ 

3. La sous-ǘǊŀƳŜ Ǉƭŀƴ ŘΩŜŀǳ Ŝǘ ȊƻƴŜ ƘǳƳƛŘŜ ƻǴ ƭŜǎ ŎƻǊǊƛŘƻǊǎ ƛŘŜƴǘƛŦƛŞǎ ǎƻƴǘ Ł ǇǊŞǎŜǊǾŜǊ Ŝǘ ŎŜǊǘŀƛƴǎ Ł 

remettre en bon état. Le canal de Bourgogne se révèle être un potentiel obstacle aux fonctionnalités 

écologiques ; 

4. La sous-trame des pelouses calcicoles représentée principalement par des espaces à prospecter. Les 

corridors identifiés sur le territoire sont généralement à remettre en bon état écologique (un seul 

Ŝǎǘ Ł ǇǊŞǎŜǊǾŜǊ Υ ŎŜƭǳƛ ǎƛǘǳŞ Ł ƭΩŜǎǘ ŘΩ!ǳȄŜǊǊŜύ Τ 

5. La sous-trame prairie-bocage où les continuités écologiques sont localisées le long du Serein, de 

ƭΩ¸ƻƴƴŜ Ŝǘ ŘŜ ƭΩ!ǊƳŀƴœƻƴΦ {Ŝǳƭǎ ƭŜǎ ŎƻǊǊƛŘƻǊǎ ŞŎƻƭƻƎƛǉǳŜǎ ƛŘŜƴǘƛŦƛŞǎ ƭŜ ƭƻƴƎ ŘŜ ƭΩ¸ƻƴƴŜ ǎƻƴǘ Ł ǇǊŞser-

ver ; 

[Ŝ t/!9¢ ŘŜ ƭŀ /ƻƳƳǳƴŀǳǘŞ ŘΩ!ƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩ!ǳȄŜǊǊƻƛǎ Řƻƛǘ ǇǊŜƴŘǊŜ Ŝƴ ŎƻƳǇǘŜ ƭŜǎ ǊŞǎŜŀǳȄ ŞŎƻƭƻƎƛǉǳŜǎ 

identifiés dans le SRCE. 

Focus sur la sous-trame des milieux boisés 

La sous-trame des milieux boisés correspond à la sous-trame dominante dans le territoire, avec des réservoirs 

ǾŀǎǘŜǎ ǘŜƭǎ ǉǳŜ ƭŀ CƻǊşǘ ŎƻƳƳǳƴŀƭŜ ŘΩ!ǇǇƻƛƎƴȅΦ 5Ŝ ƴƻƳōǊŜǳȄ ōƻǎǉǳŜǘǎ Ŝǘ ǇŜǘƛǘǎ ōƻƛǎŜƳŜƴǘǎ ǇƻƴŎǘǳŜƴǘ ƭŜ 

ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ Ŝǘ ǇŜǊƳŜǘǘŜƴǘ ǳƴŜ ŀǎǎŜȊ ōƻƴƴŜ ŎƻƴƴŜȄƛƻƴ ŘŜǎ ǊŞǎŜǊǾƻƛǊǎΦ /ΩŜǎǘ ŘΩŀǳǘŀƴǘ Ǉƭǳǎ ƭŜ Ŏŀǎ Řŀƴǎ ƭΩŜǎǘ Řǳ 

territoire, où le bocage a été le plus préservé. 

[ΩŜƴƧŜǳ ƭŜ Ǉƭǳǎ ǇǊŞƎƴŀƴǘ Ŝǎǘ ƭŀ ƭǳǘǘŜ ŎƻƴǘǊŜ ƭŀ ŦǊŀƎƳŜƴǘŀǘƛƻƴ ƭƛŞŜ ŀǳȄ ǾƻƛŜǎ ŘŜ ŎƻƳƳǳƴƛŎŀǘƛƻƴΦ [ΩŀǳǘƻǊƻǳǘŜ !с 

et plusieurs autres nationales constituent en effet des ruptures conséquentes. La création de passages à 

faune apparaît donc nécessaire pour favoriser les déplacements des grands mammifères notamment 

[ŀ ŦƻǊşǘ Řŀƴǎ ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŀǳǘŞ ŘΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩ!ǳȄŜǊǊƻƛǎ 

!ǾŜŎ ол҈ ŘŜ ǎƻƴ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ŎƻǳǾŜǊǘ ŘŜ ŦƻǊşǘΣ ǎƻƛǘ ннр мфуƘŀ Ŝƴ нлмнΣ ƭΩ¸ƻƴƴŜ ƻŎŎǳǇŜ ƭŀ сème place régionale 

ǇƻǳǊ ǎŀ ǎǳǊŦŀŎŜ Ŝǘ ƭŀ тŝƳŜ ǇƻǳǊ ǎƻƴ ǘŀǳȄ ŘŜ ōƻƛǎŜƳŜƴǘΦ vǳŀƴǘ Ł ŜƭƭŜΣ ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŀǳǘŞ ŘΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ Ŝǎǘ 

recouverte à 24% de surfaces de forêts et de milieux semi-naturels soit 10 353 ha. 

Nom 
Surfaces des forêts et milieux semi-naturels 

(ha) 

Superficie totale CAA 10 353 

Yonne 225 198 

Bourgogne-Franche-
Comté 

1 690 721 

FIGURE 38 : SURFACE DES FORETS ET MILIEU SEMI-NATURELS (SOURCE : OPTEER /  CORINE LAND COVER 2012) 

Quatre catégories de forêts peuvent être identifiées : 

ω Les forêts de feuillus, qui recouvrent plus de 8650 ha, soit 84% de la forêt du territoire. Trois cin-

ǉǳƛŝƳŜǎ ŘŜǎ ŦŜǳƛƭƭǳǎ ǎƻƴǘ ŘŜǎ ŎƘşƴŜǎΦ [ΩŀǳǘǊŜ ŜǎǎŜƴŎŜ ŘƻƳƛƴŀƴǘŜ Ŝǎǘ ƭŜ ƘşǘǊŜΦ  

ω Les forêts de conifères, qui représentent 4% de la surface forestière du territoire. Le pin sylvestre fait 

partie des conifères majoritaires. 

ω Les forêts mélangées 

ω Les forêts et végétation arbustives recouvrant 192ha. 
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{ǳǊ ƭŀ /!!Σ ŘΩŀǇǊŝǎ ƭŜǎ ŘƻƴƴŞŜǎ ŘŜ ƭŀ 55¢ уф, la forêt est majoritairement privée ; de plus, elle est très mor-

celée. Il existe néanmoins des forêts publiques (surface globale 523,83 ha source ONF) telles que : 

ω La forêt domaniale de Thureau Du Bard 

ω [Ŝǎ ŦƻǊşǘǎ ŎƻƳƳǳƴŀƭŜǎ ŘŜ .ǊŀƴŎƘŜǎΣ ŘΩ!ǇǇƻƛƎƴȅ Ŝǘ DǳǊƎȅ ǇƻǳǊ ƭŜǎ Ǉƭǳǎ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘŜǎΦ 

[Ŝǎ ŦƻǊşǘǎ ǇǳōƭƛǉǳŜǎ ƎŞǊŞŜǎ ǇŀǊ ƭΩhbC όŦƻǊşǘǎ ŘƻƳŀƴƛŀƭŜΣ ƳƛƭƛǘŀƛǊŜΣ ŎƻƳƳǳƴŀƭŜΣ ǎȅƴŘƛŎŀƭŜ Ŝǘ ŘŜ ƭΩ9ƎƭƛǎŜύ ǊŜπ

présentent 5 % des espaces forestiers et milieux semi-naturels que comprend le territoire. 

La CAA est concernée par un massif forestier prioritaire (Champagne humide, priorité 2) : la Forêt de la Du-

chesse.  

Bien que globalement bien préservées, on retrouve néanmoins des enjeux associés à des pratiques sylvicoles 

όŀǊōǊŜǎ ŘΩǳƴ ǎŜǳƭ ŃƎŜΣ Ǉƭŀƴǘŀǘƛƻƴǎ ŘŜ ŎƻƴƛŦŝǊŜǎΣ ŜǘŎΦύ ǉǳƛ ƳŜƴŀŎŜƴǘ ƭŀ ōƛƻŘƛǾŜǊǎƛǘŞ Řŀƴǎ ƭŜǎ ŜǎǇŀŎŜǎ ōƻƛǎŞǎ 

privés icaunais. 

LƴŦŞƻŘŞǎ ŀǳȄ ōƻƛǎŜƳŜƴǘǎ ƘǳƳƛŘŜǎΣ ƭŜ 5ŀƳƛŜǊ Řǳ CǊşƴŜΣ ƻǳ ƭŜ aƻǊƛƻΣ ǇǊŞǎŜƴǘǎ Řŀƴǎ ƭΩ¸ƻƴƴŜΣ ǎƻƴǘ ǇŀǊ ŜȄŜƳǇƭŜ 

menacés par l'élimination des arbres mâtures dans les boisements. 

La population de coléoptères de l'Yonne est aussi un bon indicateur de l'état de conservation des boisements, 

et peut être utilisé pour repérer les plus anciens massifs. Parmi les espèces remarquables, le Pique-Prune 

(Osmoderma eremita), le Lucane Cerf-volant (Lucanus cervus), la Rosalie des Alpes (Rosalia alpina) et le Grand 

capricorne (Cerambyx cerdo) sont trois autres espèces à enjeux repérées par la directive Habitats. 

11 % des espèces de lisières ont disparu et 14 % sont en forte régression dans les forêts productives avec une 

seule essence. 

Le Contrat Forêt Bois de Bourgogne Franche-Comté 2018-2018Σ ŞƭŀōƻǊŞ ǇŀǊ ƭΩ;ǘŀǘΣ ƭŀ wŞƎƛƻƴ Ŝǘ ƭΨƛƴǘŜǊǇǊƻŦŜǎπ

sion FIBOIS Bourgogne-Franche, est un document stratégique unique reprenant les Orientations régionales 

forestières de Bourgogne et les Plans pluriannuels régionaux de développement forestier. Il va servir de base 

aux futurs documents cadres de gestion forestière publique et privée (directive et schéma ǊŞƎƛƻƴŀƭ ŘΩŀƳŞπ

nagement en forêt publique, schéma régional de gestion sylvicole en forêt privée). 

 

FIGURE 39 : NATURE DES FORETS SUR LE TERRITOIRE DE LA CAA (SOURCE : CAA /  IGN 2017) 
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Le Contrat Forêt Bois se décline en six orientations :  

1. Gérer les forêts de manière dynamique, durable et multifonctionnelle 

2. Améliorer la compétitivité des entreprises 

3. Développer et diversifier les marchés 

4. Encourager les projets de territoires  

5. Développer les compétences 

6. !ƳŞƭƛƻǊŜǊ ƭΩƛƳŀƎŜ ŘŜ ƭŀ ŦƻǊşǘΣ ŘŜ ƭŀ ŦƛƭƛŝǊŜ Ŝǘ ŘŜ ǎŜǎ ƳŞǘƛŜǊǎ  

Son ambition est aussi la création de richesse, la valorisation des ressources de forêts régionales et ainsi le 

ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘŜ ƭΩŜƳǇƭƻƛΦ [ŀ Ƴƻōƛƭƛǎŀǘƛƻƴ ŀŎŎǊǳŜ ŘŜǎ ōƻƛǎ ǎŜǊŀ ŦŀǾƻǊƛǎŞŜ ǇŀǊ ǳƴŜ ǎȅƭǾƛŎǳƭǘǳǊŜ ŘȅƴŀƳƛǉǳŜ 

et multifonctionnelle menée dans une optique de gestion durable des forêts. 

Le document décrit deux massifs forestiŜǊǎ ǊŜŎƻǳǇŀƴǘ ƭŀ ŎƻƳƳǳƴŀǳǘŞ ŘΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩ!ǳȄŜǊǊƻƛǎ Υ 

La Champagne humide : Les forêts occupent les parties sommitales du relief où les sols sont moins souvent 

engorgés. Elles se composent majoritairement de chêne sessile et de chêne pédonculé. Ce massif totalise 34 

000 ha de forêts avec un taux de boisement de 21 % et un volume sur pied est de 7,4 Mm3. La forêt y est 

ƳŀƧƻǊƛǘŀƛǊŜƳŜƴǘ ǇǊƛǾŞŜΦ тр҈ ŘŜǎ ǾƻƭǳƳŜǎ ŘŜ ŎƘşƴŜ ǎƻƴǘ Řǳ ōƻƛǎ ŘΩǆǳǾǊŜΦ [Ŝǎ ǎǳǊŦŀŎŜǎ ŎƻƴŎŜǊƴŞŜǎ ǇŀǊ ǳƴŜ 

½bL9CC ŘŜ ǘȅǇŜ L ƻǳ LL ǎΩŞƭŝǾŜ à 46 681 ha (53 % de la surface boisée). 65% de la forêt est considérée comme 

un réservoir de biodiversité selon la typologie du SRCE. 25% des massifs se trouvent dans la zone urbaine 

ŘΩ!ǳȄŜǊǊŜΦ му҈ ŘŜ ƭŀ ŦƻǊşǘ Ŝǎǘ Ŝƴ ȊƻƴŜ ƘǳƳƛŘŜ Ŝǘ но҈ ŀǳ-dessus de masses souterraines stratégiques. 

Enjeux : mobilisation, amélioration et renouvellement 

Plateaux calcaires ς Yonne : Ce massif totalise 96 000 ha de forêts avec un taux de boisement de 32 %. Le 

paysage est organisé en grandes unités homogènes : vastes massifs feuillus (chênaie-hêtraies) sur les dalles 

calcaires, grandes cultures ailleurs et accrus de feuillus ou de pins sur certains coteaux. Les peuplements 

purement feuillus représentent 79 % des surfaces. Le volume sur pied est de 15,3 Mm3 avec principalement 

du chêne sessile, du chêne pédonculé et du hêtre. La forêt y est à 70% privée. Le volume destiné au bois 

ŘΩǆǳǾre y est un peu moins important. Les ZNIEFF de type I et II occupent 50% de la surface des massifs. 67% 

de la forêt est considérée comme un réservoir de biodiversité selon le classement du SRCE. Près de la moitié 

de la forêt est considérée comme de la forêt ancienne. 94% de la forêt est au de masse eau souterraine 

ƪŀǊǎǘƛǉǳŜǎΣ ƭŀ ŦƻǊşǘ ƧƻǳŜ ŘƻƴŎ ǳƴ ǊƾƭŜ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘ ǎǳǊ ƭŀ ǇǊŞǎŜǊǾŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭŀ ǉǳŀƭƛǘŞ ŘŜ ƭΩŜŀǳ ŘŜ ƭŀ ƴŀǇǇŜΦ 

Enjeux : Amélioration et renouvellement 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

FIGURE 40 : MASSIF DE CHAMPAGNE HUMIDE 

 

 

FIGURE 41 : MASSIF PLATEAUX CALCAIRE 
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Focus sur la sous-trame des milieux aquatiques 

Parmi les réservoirs de cette sous-ǘǊŀƳŜΣ ƭΩ¸ƻƴƴŜ Ŝǎǘ ƭŜ Ǉƭǳǎ ƛƳǇƻǊǘŀƴǘΣ ǎǳƛǾƛ ǇŀǊ ƭΩ!ǊƳŀƴœƻƴ Ŝǘ ƭŜ {ŜǊŜƛƴΦ 9ƴ 

ŜŦŦŜǘΣ ƭŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ǇŜǊƳŜǘǘŜƴǘ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘ ƭŜ ŘŞǇƭŀŎŜƳŜƴǘ ŘŜ ƴƻƳōǊŜǳǎŜǎ ŜǎǇŝŎŜǎ ŀǉǳŀǘƛǉǳŜǎ όŦŀǳƴŜ Ŝǘ 

ŦƭƻǊŜύΣ Řƻƴǘ ŘŜǎ ŜǎǇŝŎŜǎ ǇǊƻǘŞƎŞŜǎ ŎƻƳƳŜ ƭŀ [ƻŎƘŜ ŘŜ ǊƛǾƛŝǊŜΣ ŀȅŀƴǘ ǘǊƻǳǾŞ ǊŜŦǳƎŜ Řŀƴǎ ƭΩ¸ƻƴƴŜΦ [Ŝǎ ŀƴƴŜȄŜǎ 

des rivières (noues, bras morts, berges) sont des refuges et des lieux de reproduction et de nourrissage pri-

vilégiés. En France, la moitié des oiseaux et un tiers des espèces végétales dépendent de leur existence. 

[Ŝǎ ŀōƻǊŘǎ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ ŀŎŎǳŜƛƭƭŜƴǘΣ ǇŀǊ ŀƛƭƭŜǳǊǎΣ ōƛŜƴ ǎƻǳǾŜƴǘ ǳƴŜ ǾŞƎŞǘŀǘƛƻƴ ƘǳƳƛŘŜ riche (boisements 

et prairies), utile à de nombreuses espèces animales. L'atlas de 2008 proposait une analyse de la vitesse de 

régression des espèces floristiques en Bourgogne qui aboutissait à une liste des 128 espèces les plus mena-

cées de Bourgogne. 46% de ces espèces étaient liées aux zones humides. Dans ce milieu, nous pouvons par 

ŜȄŜƳǇƭŜ ǊŜƴŎƻƴǘǊŜǊ ƭŜ DŀǊǊƻǘ Ł ǆƛƭ ŘϥƻǊΣ ƭŜ /ŀƴŀǊŘ ǎƛŦŦƭŜǳǊΣ ƭŜ .ǳǎŀǊŘ ŘŜǎ ǊƻǎŜŀǳȄΣ ƭŜ wŃƭŜ ŘŜǎ ƎŜƴşǘǎΣ ƻǳ 

encore le Triton crêté, le Sonneur à ventre jaune, le Crossope aquatique et de Miller, la Leucorrhine à gros 

thorax, etc... 

[ϥ¸ƻƴƴŜ ǘƛŜƴǘ ŘΩŀƛƭƭŜǳǊǎ ǳƴ ǊƾƭŜ ƳŀƧŜǳǊ Ł ƧƻǳŜǊ Řŀƴǎ ƭŜ ƳŀƛƴǘƛŜƴ ŘŜ ƭŀ ǇƻǇǳƭŀǘƛƻƴ ōƻǳǊƎǳƛƎƴƻƴƴŜΣ ŎƻƳƳŜ ǇƻǳǊ 

le Pélodyte ponctué, petit crapaud fortement lié aux vallées inondables, notamment dans les vallées de 

l'Yonne et de la Cure au sud d'Auxerre. 

L'enjeu odonate est aussi particulièrement marqué dans les contextes de ruisseaux en tête de bassin versant 

en zone de prairie pâturée. 

Concernant la flore, plusieurs espèces remarquables sont présentes sur le territoire : Anacamptis laxiflora, 

Dactylorhiza incarnata (deux orchidées), Drosera intermedia et Drosera rotundifolia (deux plantes carnivores 

liées aux tourbières), ou encore Ophioglossum vulgatum (la Langue de Serpent). 

¢ƻǳǘŜŦƻƛǎΣ ƛƭǎ ƻƴǘ Ŧŀƛǘ ƭΩƻōƧŜǘ ŘΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘǎ ǉǳƛ ŎƻƴǎǘƛǘǳŜƴǘ ŘŜǎ ƻōǎǘŀŎƭŜǎ Ł ƭΩŞŎƻǳƭŜƳŜƴǘ Ŝǘ ŦǊŜƛƴŜƴǘ ƭŜǳǊ 

ƴŀǘǳǊŀƭƛǘŞ όƳƻǳƭƛƴǎΣ ǎŜǳƛƭǎΣ ōŀǊǊŀƎŜǎΧύΦ 5Ŝǎ ŀŎǘƛƻƴǎ ŘŜ ǎǳǇǇǊŜǎǎƛƻƴ ŘŜ ŎŜǎ ƻōǎǘŀŎƭŜǎ ŎƻƴǘǊƛōǳŜǊŀƛŜƴǘ Ł ŦŀǾƻǊƛπ

ǎŜǊ ƭŀ ŦŀǳƴŜ ŀǉǳŀǘƛǉǳŜΦ 5Ŝ ƳşƳŜΣ ŎŜǊǘŀƛƴǎ ǘǊƻƴœƻƴǎ ŘŜ ƭΩ¸ƻƴƴŜ ǇǊŞsentent un entretien important et une 

ŦŀƛōƭŜ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘΩŜǎǇŝŎŜǎ ŦƭƻǊƛǎǘƛǉǳŜǎ ǊƛǾǳƭŀƛǊŜǎΦ 5Ŝǎ ŀŎǘƛƻƴǎ ŘŜ ǊŜǇƭŀƴǘŀǘƛƻƴ ŘΩŜǎǇŝŎŜǎ ǊƛǾǳƭŀƛǊŜǎ όǊƻǎŜƭƛŝǊŜǎ 

ǇŀǊ ŜȄŜƳǇƭŜύ ǊŜƴŦƻǊŎŜǊŀƛŜƴǘ ƭŜ ŦƻƴŎǘƛƻƴƴŜƳŜƴǘ ŞŎƻǎȅǎǘŞƳƛǉǳŜ Řǳ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳΦ 

Focus sur la sous-trame des milieux humides 

5ΩŀǇǊŝǎ ƭŀ ƭƻƛ ǎǳǊ ƭΩŜŀǳ ŘŜ мффнΣ ǳƴŜ ȊƻƴŜ ƘǳƳƛŘŜ Ŝǎǘ ŘŞŦƛƴƛŜ ŘŜ ƭŀ Ŧŀœƻƴ ǎǳƛǾŀƴǘŜ Υ ǳƴŜ ȊƻƴŜ ƘǳƳƛŘŜ Ŝǎǘ ǳƴ ζ 

ǘŜǊǊŀƛƴΣ ŜȄǇƭƻƛǘŞ ƻǳ ƴƻƴΣ ƘŀōƛǘǳŜƭƭŜƳŜƴǘ ƛƴƻƴŘŞ ƻǳ ƎƻǊƎŞ ŘΩŜŀǳ ŘƻǳŎŜ ώΧϐ ŘŜ Ŧŀœƻƴ ǇŜǊƳŀƴŜƴǘŜ ƻǳ ǘŜƳǇƻπ

raire. La végétation, quand elle existe, y est dominée par des plantes hygrophiles pendant au moins une 

ǇŀǊǘƛŜ ŘŜ ƭΩŀƴƴŞŜ ηΦ /ŜǘǘŜ ŘŞŦƛƴƛǘƛƻƴΣ ǊŜƴŦƻǊŎŞŜ ǇŀǊ ƭŀ ƭƻƛ ǎǳǊ ƭŜ ŘŞǾŜƭƻǇǇŜƳŜƴǘ ŘŜǎ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜǎ ǊǳǊŀǳȄΣ ƳŜǘ Ŝƴ 

avant trois critères importants sensés caractériser les zones humides : ƭŀ ǇǊŞǎŜƴŎŜ ŘΩŜŀǳ ŘŜ Ŧŀœƻƴ ǇŜǊƳŀπ

ƴŜƴǘŜ ƻǳ ǘŜƳǇƻǊŀƛǊŜ όƛƴƻƴŘŀǘƛƻƴǎ ǇƻƴŎǘǳŜƭƭŜǎύΣ ƭΩƘȅŘǊƻƳƻǊǇƘƛŜ ŘŜǎ ǎƻƭǎ ŎΩŜǎǘ Ł ŘƛǊŜ ǎŀ ŎŀǇŀŎƛǘŞ Ł ǊŜǘŜƴƛǊ 

ƭΩŜŀǳΣ ǳƴŜ ŦƻǊƳŀǘƛƻƴ ǾŞƎŞǘŀƭŜ ŎŀǊŀŎǘŞǊƛǎǘƛǉǳŜ ŘŜ ǘȅǇŜ ƘȅƎǊƻǇƘƛƭŜ όƧƻƴŎǎΣ ŎŀǊŜȄΧύ : 

- Les zones humides sont des élémentǎ ŜǎǎŜƴǘƛŜƭǎ Ł ǇǊŞǎŜǊǾŜǊ ǇƻǳǊ ƭŜ ƳŀƛƴǘƛŜƴ ŘŜ ƭΩŞǉǳƛƭƛōǊŜ Řǳ ǾƛǾŀƴǘΦ 

En lien avec leurs caractéristiques intrinsèques, les zones humides remplissent de multiples fonctions 

ŘΩƻǊŘǊŜ ŞŎƻƭƻƎƛǉǳŜ Υ 

- Écrêtement des crues et soutien à d'étiage : les zones humides atténuent et décalent les pics de crue 

en ralentissant et en stockant les eaux. Elles déstockent ensuite progressivement les eaux, permet-

tant ainsi la recharge des nappes et le soutien d'étiage. 

- Épuration naturelle : les zones humides jouent le rôle de filtres qui retiennent et transforment les 

polluants organiques (dénitrification) ainsi que les métaux lourds dans certains cas, et stabilisent les 

sédiments. Elles contribuent ainsi à l'atteinte du bon état écologique des eaux. 
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- Milieu de forte biodiversité : de par l'interface milieu terrestre / milieu aquatique qu'elles forment, 

les zones humides constituent des habitats de choix pour de nombreuses espèces animales et végé-

tales. 

- Valeurs touristiques, culturelles, patrimoniales et éducatives : les zones humides sont le support de 

ƴƻƳōǊŜǳȄ ƭƻƛǎƛǊǎ όŎƘŀǎǎŜΣ ǇşŎƘŜΣ ǊŀƴŘƻƴƴŞŜΧύ Ŝǘ ƻŦŦǊŜƴǘ ǳƴŜ ǾŀƭŜǳǊ ǇŀȅǎŀƎŝǊŜ ŎƻƴǘǊƛōǳŀƴǘ Ł ƭϥŀǘǘǊŀŎπ

tivité du territoire. La richesse en biodiversité des zones humides en fait des lieux privilégiés pour 

l'éducation et la sensibilisation à l'environnement du public. 

Les zones humides remarquables (ZHR) sont les zones humides qui abritent une biodiversité exceptionnelle 

où les espèces peuvent accomplir tout ou une partie de leur cycle de vie. Le territoire de la Communauté 

ŘΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩ!ǳȄŜǊǊƻƛǎ ƴŜ ŎƻƳǇǊŜƴŘ Ǉŀǎ ŘŜ ȊƻƴŜ ƘǳƳƛŘŜ ǊŜƳŀǊǉǳŀōƭŜΦ 

Les zones humides ordinaires correspondent à toutes les autres zones humides. 

Si elles ne présentent pas, à ce jour, une biodiversité notable, elles montrent néanmoins toutes les caracté-

ristiques des zones humides (végétation adaptée, inondabilité, nature du sol, etc.), remplissent des fonctions 

essentielles (autoépuration, régulation des crues, etc.) et présentent encore un état et un fonctionnement 

biologique préservé a minima. Les ǊŜŎŜƴǎŜƳŜƴǘǎ ǇŜǊƳŜǘǘŀƴǘ ŘŜ ǾƛǎŜǊ ƭŜǳǊ ǇǊƻǘŜŎǘƛƻƴ ǇŜǳǾŜƴǘ ǎΩŀǇǇǳȅŜǊ ǎǳǊ 

un inventaire simplifié.  !ƭƻǊǎ ƳşƳŜ ǉǳΩŜƭƭŜǎ ǎƻƴǘ ŀǳ ŎǆǳǊ ŘŜǎ ŞǉǳƛƭƛōǊŜǎ ŦƻƴŘŀƳŜƴǘŀǳȄ ǉǳƛ ǊŞƎƛǎǎŜƴǘ ƭŜ ŦƻƴŎπ

tionnement des bassins versants, ne serait-ce que par leur importante superfƛŎƛŜΣ ŜƭƭŜǎ ǎƻƴǘ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ ǇŀǊπ

ticulièrement menacées. Depuis le XXème siècle, la surface nationale des zones humides a diminué de 67%, 

Řǳ Ŧŀƛǘ ŘŜ ƭΩƛƴǘŜƴǎƛŦƛŎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇǊŀǘƛǉǳŜǎ ŀƎǊƛŎƻƭŜǎΣ ŘŜǎ ŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘǎ ƘȅŘǊŀǳƭƛǉǳŜǎ ƛƴŀŘŀǇǘŞǎ Ŝǘ Ł ƭŀ ǇǊŜǎǎƛƻƴ 

ŘŜ ƭΩǳǊōanisation. /ΩŜǎǘ ǇƻǳǊǉǳƻƛ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛΣ ƛƭ ŀǇǇŀǊŀƞǘ ŦƻƴŘŀƳŜƴǘŀƭ ŘŜ ƭŜǎ ǇǊŞǎŜǊǾŜǊΦ [Ŝǎ ƭŜǾƛŜǊǎ ŘŜ ƭŜǳǊ 

préservation sont notamment :  

- Préserver physiquement les zones humides όŞǾƛǘŜǊ ƭΩǳǊōŀƴƛǎŀǘƛƻƴ ǎǳǊ ƭŜǳǊ ŜƳǇǊƛǎŜύ Τ ǊŀǇǇŜƭƻƴǎ ǉǳΩŜƴ 

ǾŜǊǘǳ ŘŜ ƭΩŀǇǇƭƛŎŀǘƛƻƴ Řu SDAGE Seine-bƻǊƳŀƴŘƛŜΣ ƭŀ ŘŜǎǘǊǳŎǘƛƻƴ ŘΩǳƴŜ ȊƻƴŜ ƘǳƳƛŘŜ Řƻƛǘ ŦŀƛǊŜ ƭΩƻōƧŜǘ 

de mesures compensatoires. 

- AǇǇƭƛǉǳŜǊ ŘŜǎ ƳƻŘŀƭƛǘŞǎ ŘΩŀƳŞƴŀƎŜƳŜƴǘ qui ne portent pas atteinte à leur bon fonctionnement 

(préservation liens hydrauliques alimentant la zone humide et gestion de ses abords, gestion des 

eaux résiduaires urbaines et pluviales, maîtrise des pollutions diffuses, etc.). 

5ŀƴǎ ƭŜ ǇŞǊƛƳŝǘǊŜ ŘŜ ƭŀ /ƻƳƳǳƴŀǳǘŞ ŘΩŀƎƎƭƻƳŞǊŀǘƛƻƴ ŘŜ ƭΩ!ǳȄŜǊǊƻƛǎΣ ƭΩ!ƎŜƴŎŜ ŘŜ ƭΩ9ŀǳ {ŜƛƴŜ-Normandie 

identifie des zones humides avérées ou des secteurs de forte potentialité de présence de zones humides 

ǇǊƛƴŎƛǇŀƭŜƳŜƴǘ Řŀƴǎ ƭŜǎ ǾŀƭƭŞŜǎ ŘŜ ƭΩ¸ƻƴƴŜ Ŝǘ Řǳ {ŜǊŜƛƴΦ [Ŝǎ ŀōƻǊŘǎ ŘŜǎ ŎƻǳǊǎ ŘΩŜŀǳ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ƻŦŦǊŜƴǘ ƴƻπ

ǘŀƳƳŜƴǘ ŘŜǎ Ƙŀōƛǘŀǘǎ ƘǳƳƛŘŜǎ ŘŜ ǉǳŀƭƛǘŞΦ [Ŝ ǎŜŎǘŜǳǊ ƘǳƳƛŘŜ ŘŜ DǳǊƎȅΣ ŀǎǎƻŎƛŞ Ł ƭΩ¸onne et constitué de 

ƴƻƳōǊŜǳȄ ŞǘŀƴƎǎΣ ŎƻƴǎǘƛǘǳŜ ǳƴ ǊŞǎŜǊǾƻƛǊ ŎƭŞ Ł ƭΩŞŎƘŜƭƭŜ Řǳ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜΦ 5Ŝǎ ǊŞǎŜǊǾƻƛǊǎ Ǉƭǳǎ ǇŜǘƛǘǎΣ ŎƻǊǊŜǎǇƻƴŘŀƴǘ 

à des mares, ponctuent les espaces agricoles et boisés et participent à la diversité écologique dans ces sec-

teurs. Des actƛǾƛǘŞǎ ŘΩŜȄǘǊŀŎǘƛƻƴ ŘŜ ƳŀǘŞǊƛŀǳȄ όǎŀōƭƛŝǊŜǎ ŘŜ DǳǊƎȅ ƴƻǘŀƳƳŜƴǘύ ǇŜǳǾŜƴǘ ǘƻǳǘŜŦƻƛǎ ŎƻƴǎǘƛǘǳŜǊ 

un risque de perturbation de ces milieux. La rupture de la naturalité des rives en traversée urbaine représente 

également une menace pour les continuités écologiques des milieux humides. 
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Focus sur la sous-trame des milieux prairiaux et bocagers 

hƴ ǊŜǘǊƻǳǾŜ Řŀƴǎ ƭŜ ǘŜǊǊƛǘƻƛǊŜ ǳƴŜ ƎǊŀƴŘŜ ŘƛǾŜǊǎƛǘŞ ŘΩǳǎŀƎŜ des sols agricoles : grandes cultures, prairies, 

vignes, vergers et maraîchage. La sous-trame des milieux prairiaux et bocagers est particulièrement présente 

en Champagne humide où les caractéristiques du sol, très humides dans certains secteurs, ne favorisent pas 

un usage du sol pour la culture. Ces prairies sont souvent associées à des motifs bocagers plus particulière-

ƳŜƴǘ ǇǊŞǎŜǊǾŞǎ Ŝƴ /ƘŀƳǇŀƎƴŜ ƘǳƳƛŘŜΣ Ƴŀƛǎ ǉǳƛ ǘŜƴŘŜƴǘ Ł ŘƛǎǇŀǊŀƞǘǊŜΦ [ŜǳǊ ǇǊŞǎŜǊǾŀǘƛƻƴ ŎƻƴǎǘƛǘǳŜ ƭΩŜƴƧŜǳ 

le plus prégnant pour ces milieux, ŘŜ ƳşƳŜ ǉǳŜ ƭŀ ǇǊŞǎŜǊǾŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŀŎǘƛǾƛǘŞǎ ŘΩŞƭŜǾŀƎŜ ǉǳƛ ǇŜǊƳŜǘǘŜƴǘ ƭΩŜƴπ

ǘǊŜǘƛŜƴ ŘŜǎ ŜǎǇŀŎŜǎ ǇǊŀƛǊƛŀǳȄ Ŝǘ ǉǳƛ ǘŜƴŘŜƴǘ ŀǳƧƻǳǊŘΩƘǳƛ Ł ǊŜŎǳƭŜǊ ŀǳ ǇǊƻŦƛǘ ŘŜǎ ŎǳƭǘǳǊŜǎΦ 

Les espaces agricoles ainsi que cette sous-ǘǊŀƳŜ ǎƻƴǘ ǇŀǊǘƛŎǳƭƛŝǊŜƳŜƴǘ ƛƴǘŞǊŜǎǎŀƴǘǎ ǇƻǳǊ ƭŀ ŦƭƻǊŜ Ŝǘ ƭΩŀǾƛŦŀǳƴŜΦ 

tŀǊƳƛ ŜƭƭŜǎΣ ƴƻǳǎ ǇƻǳǾƻƴǎ ŎƛǘŜǊ ƭΩ!ƭƻǳŜǘǘŜ ƭǳƭǳΣ 

ƭŜ .Ǌǳŀƴǘ ƧŀǳƴŜΣ ƻǳ ŜƴŎƻǊŜ ƭΩh9ŘƛŎƴŝƳŜ 

ŎǊƛŀǊŘΧ [ŀ ŦƭƻǊŜ ŀǎǎƻŎƛŞŜ Ł ŎŜǎ ƳƛƭƛŜǳȄ ǇǊŞπ

sente également une certaine vulnérabilité 

ŦŀŎŜ ŀǳȄ ǇǊŀǘƛǉǳŜǎ ƛƴǘŜƴǎƛǾŜǎΣ ŎΩŜǎǘ ƭŜ Ŏŀǎ ƴƻπ

tamment des plantes compagnes de cultures 

ŎƻƳƳŜ ƭΩ!Řƻƴƛǎ ŀƴƴǳŀ ƻǳ ƭΩ!ƎǊƻǎǘŜƳƳŀ Ǝƛπ

thago (la Nielle des blés). 

 

FIGURE 42 : ZONES HUMIDES POTENTIELLES (SOURCE : DDT 89) 

 

FIGURE 43 : ADONIS, ALOUETTE LULU, NIELLE DES BLES 












































































































































































































